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PRIERES CHR~TIENNES 

QU'IL FAUT APPRENDRE AUX ENFANTS, AU l'IIOlNS EN LEUR LAN­

GUE, .AFIN QU'ILS LES PUIS SENT RECITER MATIN ET SOIR . 

• 
LE 8IGNE DE LA CROIX. 

t AunomduPere, etdUj tIn nominG Patris, et 
Fils, et du Saint-Esprit. Filii, et Spiritus Sancti. 
Ainsi soit-i!. Amen. 

L'ORALSON DOMINICALE. 

NOTRE Pere qni Nes aux PATER noster, qui es in 
Cleux. cmlis. 

1. Que votre nom soit 1. Sanctificetur nomen 
sanctifie. tuum. 

2. Que votre regne ar- 2. Adveniat regnum tu-
rive. urn. 

3. Que votre volante soit 3. Fiat voluntas tua si­
faite .en la terre comme au cut iu crelo et in terril. 
ciel. 

4. Donnez-nous aujour- 4. Panem nostrum qllO­
d'hui notre pain quoti- tidianum da nobis hodie. 
dien. 

5. Et pardonnez - nous 5. Et dimitte nobis de­
nos offenses, comme nous bita nGstra, sicut et nos di­
pardonnons a ceux qui nous mittimus debitoribus nos-
:mt offenses. tris. 
l 6. Et ne nous induisez 6. Et ne nos inducas in 
poiut en tentation. tentationem. 

7. Mais delivrez-nous du 7. Sed libera nos a malo. 
mal. Ainsi Boit-il. Amen. 
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LA SALUTATION ANGELI QUE, 

JE VOUS salue, Marie, AVE, Maria, gratia plena, 
Pleine de graces, Ie Sei- DOlilinus tec~m.: bene­

gpeur est avec vous: vous dicta ~u m muhenbus, ~t 
Mes beuie entre toutes les benedICtus fructus ventrl8 
femmes, et Jesus Ie fruit tui, Jesus. 
lie vos enlrailles est bimi. 

Sainte Marie, mere de Sancta Maria, mater Dei, 
Dieu, priez pour nous pe- ora pro nobis peccatoribus. 
aheurs, main tenant et a nunc et in hora mortis nos­
l'heure de notre mort. Ain- trre. Amen. 
si soit-i!. 

LE 15YMBOLE DES APOTRES. 

1. JE crois en Die", Ie 1. CREDO in Deum Pa-
Pete tout-puissant, trem omnipotentem, 

createm du ciel et de 111 crealorem cceli et terrm ; 
terre; 

2. Et en Hsus-Christ 2. Et in Jesum Chris­
son Fils uniqne, noIre Sei- tum Filinm ejns unicnm, 
gneur; DOlninum nostrum; 

3. Qui a ete con~u du 3. Qui conceptus est de 
Saint· Esprit, esl ne de Ia Spiritll Sancto, natus ex 
vierge Marie; Maria virgine ; 

4. A souffert sons Ponce 4. Passus sub Pontio Pi­
Pilate, a ete crucifie, est lato~ crncifixu.s, mortuus et 
mort et a ilIe enseveli ; sepllltlls; 

5. Est descendn aux en- §. Descendit ad inferos : 
fers, Ie troisieme jour est tertia die ressurrexit a mor-
ressuscite des morts; tuis ; 

6. Est monte aux cieux, 6. Ascendit ad cmlos 
est assis a la droite de Dieu sedet ad .dexteram Dei Pa~ 
Ie Pere tout-pmssant, tns omlllpotentis: 

7. D'oll il viendra juger 7. lnde venturus est 'u-
les Vivants et les morts. dicare vivos et mortnos. J 
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8. J e crois au Saint-Es- 8. Credo in SpiritUnl 
prit; Sanctum; 

9. La sainte Eglise ca- 9. Sanctam Ecclesiam 
tholique; la communion catholicam,sanctorum com-
des saints; mllnionem . 

10. La remission des pe- 10. Remissionem pecca-
.mes ; torum ; 

11. La resurrection de 11. Carnis resurrectio-
la chair; nem; 

12. La vie 
Ainsi soit-il. 

"'ternelle. 12. Vitam reternam. 
Amen. 

LJ. CONFESSION 19E9 PEeuES. 

JE confesse it Dietl tout- CONFITEOR Deo omnipo­
puissant, it la bienheu- tenti, beatre Marire 

reuse Marie tOlljours vier- semper virgini, beato Mi. 
ge, it saint Michel archan- chaeli archangelo, beato 
ge, it saint Jean-Baptiste, J oanni Baptistre, sauctis 
auX apotres saint Pierre et apostolis Petro et Paulo, et 
saint Paul, et it tous les omuibus sanctis, (et tibi, 
saints (et 11 vous, mon pater,) quia peccavi nimis 
pere), que j'ai grandement cogitatione, verbo et ope­
pilche en pensees, en pa- re ; mea culpa, mea culpa, 
roles et en (Buvres: par mea maxima culpa. Ideo 
rna faute, par ma faute, precor beatam Mariam 
par ma tres-grande faute. semper vil'ginem, beatum 
C'est pourquoi je prie la Michaelem archangeillm, 
)ienheureuse Marie tou- beatum Joaunem Baptis­
ours vierge, St. Michel. tarn, san0tos apostolos Pe­
trchange, St. J ean- Bap- trum et Paulum, et omnes 
iste, les apMres St. Pierre sanctos, (et te, pater,) ora­
ft St. Paul, et tous les re pro me ad Dominum 
aints, (et vous, mon pere,) Deum nostrum. 
Ie prier pour moi le Sci-
'neur notre Dieu . 
• Que Ie Dien tout-puis- Misereatllr nost!; olUM'8 
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sant nous fasse miserieor-'IPotens Deus, et, dimissis 
de, et que, nOllS ayant par- peecatis . nostris, perducat 
donne noS peches, it nous nos ad vltam reternam. 
conduise a la vie eternelle.!Amen. 
Ainsi soit-i!. I . 

Que Ie Seigneur tonto' Indulgentmm, absolu· 
puissant et nlisericordiellx

1

i
tionem et remlsslOne~ 

nous accorde Ie pardon, peceatorum nostrorum tn­
l'absolntion et la remis- buat nobis omnipotens et 
sian de nos peehes. Ainsi misericors Dominus. 
soit-i\' 'Amen. 

ACTE n' ADORATION. 

MON Dieu, je vans adore et VOllS reconnais pour mon 
Createnr, man SOllverain Seigneur, et pour Ie 

maitre absolu de toutes choses . 

..A.CTE DE For. 

MaN Dieu, je crois fermement tout ce que la sainte 
Eglise catholique croit et enseigne, parce que 

c'est vous qui l'avez dit, et que vous Mes la verite 
m~me. 

.A.OTE D'ESPERANCE. 

MaN Dieu, appuye sur vas promesses et sur les me-
rites de Jesus·Christ man Sauveur, j'espere avec 

une ferme confiance que vous me ferez la grace d'ob­
server vas commandements en ce monde, et d'obtenir 
par ce moyen la vie Hernelle. 

ACTE n' AMOUR OU DE CHARITE. 

MaN Dieu, qui etes digne de tout amour, a. cause de 
1:. vas perfections infinies, je vous aime de tout man 
c<eur, et j'airne man prochain comme moi·m~me pOUl 
l'amour de vous. 
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ACTE DE CONTRITION. 

MaN Dieu, j'ai un extreme regret de VOUS avoir of­
fense, parce que vous etes infilliment bon et infi­

niment aimable, et ql~e . Ie pilche VallS deplalt; par­
dOlll1eZ-mOI par les mentes de Jesus-Chnst man Sau­
venr ; je me propose, moyellnant votIe sainte grace, 
de ne plus vans offenser et de faire pimitence. 

ACTE DE REMERCIEMENT. 

MaN Dieu, je vans reme~cie de taus les biens qne 
J'al re~us de vous, pnnclpalement de m'avoi!: 

cree, rachete par votl'e Fils, et fait enfant de votr~ 
Eglise. 

ACTE n'OFFRANDE. 

MaN Dieu, j'ai tout re~u de vou.' : je vans offrs mes 
pensees, mes paroles, mes actions, ma vie et tout 

ce que je posse de, et je ne veux l'employer qu'. votre 
58rvice. 

ACTE D'HUMILITE. 

MaN Dien, je ne suis qae cendre et poussiere, re­
primez les mouvements d'orglleil qui "'elevent 

dans man ilme, et apprenez-moi "me mepriser moi­
m~me, vous qui resistez aux superbes et qui donnez 
votre grace aux humbles. 

ACTE DE DEMANDE. 

MaN Dieu, source infinie de taus les biens, don.nez­
moi tout ce qni m'est necessaHe pour la V18. et 

la sante de man corps, mais surtout 10. grace de falre 
en toutes chases, votre sainte volante. Par Jesus­
Christ Notre Seigneur. Ainsi soit-il. 
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LEoS DIX COMMANDEMENTS DE DIEU. 

1. Un seul Dieu tu adoreras, 
Et aimeras parfaitement. 

2. Dieu en vain tu ne jureras, 
Ni autre chose pareillement. 

3. Les dimanches tu garderas, 
En servant Dieu devotement. 

4. Pere et mere tn honoreras, 
Afin de vivre longuement. 

5. Homicide point ne seras, 
De fait ni volontairemeut. 

6. Impudique point ne seras, 
De corps ni de consentement. 

7. Le bien d'autrui tu ne prendras, 
Ni retiendras sciemment. 

8. Faux temoignage 118 diras, 
Ni mentiras anCl1nenlent. 

9. L'rnuvre de chair ne desireras, 
Qu'en mariage seulement. 

10. Biens d'autrui ne desireras, 
Pour les avail' injustement. 

LES SEPT COMMANDEMENTS DE L'EGLIS-Ee 

1. Les fetes tu sanctifieras, 
Qui te sont de commandemeRt. 

2. Les dimanches messe entendras 
Et les fetes pareillement. ' 

3. Taus tes pllches confess eras 
A tout Ie mains une fois l·a~. 
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4. Ton Createnr tn recevras, 
Au mains a Paque humblement. 

5. Qualre.Temps, vigiles, jeilueras, 
Et Ie careme entierement. 

6. Vendredi, chair ne mangeras, 
Ni Ie samedi memement. t 

7. Droits et dimes tu paieras, 
A I'Eglise fidelement. 

LOtTANGES A LA SAINTB TRINITE. 

9 

GLOIRE soit au Pere, aU'GLoRIA Patri, et Filio at 
Fils, et an &lint-Es- Spiritui SancIa. 

prit. 
Comme elle etait au Sicnt erat in principia, 

commencement, commeet nunc, et semper, et in 
elle est maintenant, et s",cula sfficulomm. Amen. 
comme elle sera pendantl 
les siecles des sieeles. , 
Ainsi soit-i!. I 

PRIERE A LA SAINTE VIERS-E. 

SAINTE Mere de Dieu, Su~ tnum prffisidinm COI1~ 
nons recourons a votre Iuglmns, sancta Del 

protection; ne dedaignez genjtrix; nostras depre­
pas uos prieres dans nos cationes ne despicias in 
besoins ; rnais, {) gloriel1se 116cessitatib1l8; sed a pe­
et sainte Vierge, delivrez- riculis cunetis libera nos 
nous cOllstamment de tOilS semper, Virgo gloriasa et 
les dnngers. benedicta. 

'If. t Voyez a la nn du Catechisme ce qui est regIe tonchant ces 
feux commandements, en vertu d'un indult du 7 juillet 1844. 
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PRIERE AU SAINT ANGE-GAllDIEN. 

ANGE de Dien, qlli etes ANGELE pei, qui. custos 
m.on gardien, pnisr.lue cs mel, me tlbl com­

le ciel m'a conn.e a vons missum pietate supernar 
lans sa bonte, eclairez- hoeli" illnmilla, cC1s';odi, re­
ll1oi, gardeZ-1110i, dil'igez- ge et guberna. Amen. 
moi et lne gouvernez au-
ionrd'hl1i. Ainsi soit-ii. 

EENEDICITE OU PRIERES AVANT LE REPAS. 

Bf:NISSEZ - nallS, (j man -BENEDICITE, Dominus nos 
Dien, ainsique lanour- et eaqme sumus sump~ 

riture qne nons allons turi benedicat dextera 
>rendre. All nom du Pere, Christi. In nomine Fa-
~. tris, etc. 

GRACES OU PRIERE AFRE8 LE REPAS. 

NallS vans rendons gr&-lAGIMUS tibi gratias, om .. 
.1. ces de tOllS vas bien- nipotens Deus, pro uni­
faits, i\ Dieu tont-puissant, versis beneficiis tuis, qui 
qui vivez et regnez dans vivis et regnas in sfficula 
les siecles des siecles. Ainsi sreculorum. Amen. In 
soit-i!. Au nom du Pere, nomine Patris, et Filii, etc. 
et du Fils, etc. 

PRIERE POUR LES DEFUNTS. 

QUE les ames des fidel8slFIDELlUM animre, pe, mi­
. dHun!s l:epo~ent en sericordiam Dei, requi­

palX, par la mlsimcorde de escant in pace. Amen. 
Dieu. Ainsi soit-i!. 
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PRIERE APPELE'E L' ANGELUS 

v· L'ANGE dn Seignemv. ANGELUS Domini nun-
annol1~,a a l\1arie. tiavit Marice. 

R. Et elle con~ut par R. Et concepit de Spi­
l'operation du Saint-Es- rita Sancto. 
prit. 

Je vous salue, Jdarie, etc. .Jlve, J'r'lm'''w, etc. 
V. Voici la servante dn v. Ecce ancilla Domini. 

Seigneur. 
R. Qu'il me soit fait se- R. Fiat mihi secundum 

Ion votre parole. verbum tuum. 
Je VOU8 salue, .Marie, etc. Ave, Mar£a, etc. 
V. Et Ie Verbe s'est fait V. Et verbum caro fac-

chair. tum est. 
R. Et il a habite parmi R. Et habitavit in no-

nous. bis. 
Je vous salue, M an:e, etc. Ave, Maria, etc. 
V. Priez pour nous, V. Ora pro nobis, sancta 

sainte mere de Dien. Dei genitrix. 
R. Afin que nons deve_ R. Ut digni efliciamur 

nions dignes des biens promissionibus Christi. 
promis par Jesus-Christ. 

PRIONS. QREI'IlUS. 

N0]!S vous supplions, Sei- GRATIAM tuam, qua;su­
gneur, de repandre mus, Domine, mentibus 

votre grace dans nos nostris infunde; ut qui, 
crnUIS, afin qu'apres avoir angelo nuntiante, Christi 
connu l'incarnation de Je- Filii tui incarnationem 
sus-Christ votre Fils, par cognovimus, per passio­
les paroles de Pange en- nem ejus et crncem ad 
voye pour l'annoncer a resurrectionis gloriam per-
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Marie, nons parvenions a laducamur. Per eumdem 
gloire de sa resurrection,'Christum Dominum nos­
par Ie merite de sa pas-'tru ill. 
sion et de sa croix. Nous' 
vons Ie demandons par le~ 
~:i~:e~~~nS-Christ Notre

j

: 

R. Ainsi soit-il. R. Amen. 



LE PETIT CATEmnSME DE QUEBEC. (1) 

QUESTIO:N S PRELIMAIRES. 
~ 1. 

De lajin de l!homme. 
D. QUI vous a cree et mis au monde ? 
R. C'est Dieu qui m'a cree et mis au monde. 
D. Pourquoi Dieu vous a-toil cree et mis aU! 

monde? 
R. Dieu m'a cree pour Ie connaltre, pour l'ai­

mer, pour Ie senir, et pour acquerir, par ce moyen, 
la vie eternelle. 

~ 6. 

De la religion. 
D. Que faut-il faire pour servir Dieu, com me il 

veut etre servi, et pOUl' acquerir la vie etel'l1elle ? 
R. Pour servir Dieu, com me il veut etre servi, 

et pour acquerir la vie "temelle, il faut etre chre­
tien, c'est-a-dire de la ]'eligion chretienne et catho­
lique. 

D. Par qui la religion chretienne nous a-t-elle 
He donn Be ? 

R. La religion chretienne nous a He donnee pm, 
J Bsus-Christ. 

D. Qu'est-ce que Jesus-Christ? 
R. Jesus-Christ est Ie fils de Dieu fait homme 

pOUl' nous. 

(1) Pour les petits enfan1s, et pour les personnes de peu de me" 
moire, voyez l'abrege, a la fin de ce catechisme. 

Jl 
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~ 3, 
Du Glwetien. 

D. Etes-vous chretien,? 
R. Oui, je suis c1mltien, parila grace de Dieu. 
D. Qu'est-ce qui vous a fait chretien? 
R. C'est Ie bap'teme qui m'a fait chretien. 
D. Que veut dire ce mot GMet£en ? 
R. Chretien veut dire disciple et serviteur de 

J esus-CI1l'ist. 
D. Vous etes done disciple et serviteur de Jesus 

Christ? 
R. Oui, je suis disciple et serviteur de Jesus­

Christ: je cl'Ois en lui, je Ie reconnais pour mon 
maitre, mon Seigneur et mon D;eu, et je professe 
la religion qu'il nous a enseignee. 

~ 4. 
Die signe de la G?·oix. 

D! Quelle est la marque du chretien? 
R. La marque du chretien est Ie signe de la 

croix. 
D. Faites sur vous Ie signe de la croix? 
R. t Au nom du Pere et du Fils, et du Saint· 

Esprit. Ainsi soit-il. n 
D. Que nous repnlsente Ie signe de la croix? 
R. Le signe de la croix nous represente un 

Dieu en trois personnes, Ie Pere, Ie Fils et Ie Saint 
Esprit, et Notre Seigneur Jesus-Christ mort sur 
nne croix. 

D. Comment Ie signe de la croix est';il la mar-
que du chretien? ,. 

{iii) On fait Ie signe de la croix en portant Ia mainrdroite au front. 
de h1 au }:las de la poitrine, puis a "epaule gauche· ensuite a l'e~ 
paule drolte. ' 

On di! J.?u nom du Pe1:e, en touchant Ie front; et du Fils, en bas 
de la pOlt:me; et du S~tnt, a Fe paule gauche· enfin Esprit ;1,l'e-
paule drolte; et Pan aJoute: J1insi soit-il,' , 
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R. Le signe de la croix est la marque du chre­
tien, paTce qu'il montre que nous croyons en un 
seul Dieu en trois personnes, au nom cluquel nous 
avons He baptises; et en Jesus-Christ, qui nuus 
a rachetes, en mourant sur la croix ponr nous. 

D. Pourquoi fait-on si souvent Ie signe de b. 
croix? 
'J2R. On fait souvent Ie signe de la croix, pour 
invoquer les trois personnes de b Sainte Trinite, 
par les merites de Ia passion et de Ia mort de 
Notre Seigneur Jesus-Christ. 

~ 5. 

Des principctnx mysth'es de notre Religion. 

D. QueUes sont les principales verites de notre 
religion? 

R. Les principales verites de notre religion sont 
Ie mystere de Ia Sainte Trinite, Ie mystere de l'.In­
carnation et Ie mystere de la Redemption. 

D. Qu'est-ce que Ie mystere de la Sainte Tri­
nite 

R. Le mystere de Ia Sainte Trinite, c'est un 
Dieu en trois personnes, Ie Pere, Ie Fils et Ie 
Saint-Esprit. 

D. Qu'est-ce que Ie mystere de l'Incarnation ? 
R. Le mystere de l'Incarnation, c'est Ie Fils de 

Dieu fait homme pour nons. 
D. Qu'est-ce que Ie mystere de la Redemption? 
R. Le mystere de la Redemption, e'est Jesus­

Christ mOl·t en croix pour nous. 
D. Pourquoi appelle-t-on ees verites des mys­

teres? 
R. On appelle ees verites des ?Ilysteres, parce. 

que ee sont des verites que nous ne pouvons c 
prendre. 
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D, Sommes-nous obliges de croire ces verites 
que nous ne pouvons comprendre ? 

R, Oui, nous sommes obliges de cl'oil'€ tres fer­
mement ces verites, et tous les autres mysteres de 
notre religion, quoique nons ne puissions les COID­

prendre, parce que c'est Dieu qui les a reveles. 
D. Ou sont contenus les principaux mysteres 

de notre religion? 
R. Les principaux mysteres de notre religion 

sont contenns dans Ie Credo ou symbole des Ap6-
tres. 

PREMIERE PARTIE. 

DU SYMBOLE DES APOTRES, 

D. Qu'est-ce que Ie Symbole des Ap6tres ; 
R. Le symbole des Apotres est une profession 

de foi qui nous vient des Apotres, 
D. Recitez Ie Symbole des Apotl·es. 

EN FRAN9AIS. I EN LATE,. 
R. Je erois en Dieu, etc., Credo in Deum, etc., 

page 4. page 4,. 

D. Comment se divise Ie Symbole des Apotres 1 
R. Le symbole des Ap6tres se divise en douze· 

articles. 
PREMrER ARTICLE. 

Je crois en Dielt, le Pl,,-e Tout-Puissant, C1'ea­
teur du ciel et de let ten'e, 

§ 1. 
De Dieu, 

D, Qu'esl-ce que Dieu? 
R. pieu est un esprit infiniment parfait, createur 

et maItre absolu de toutes choses, 
D. N'y a-t-il qu'un Dieu ? 
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R. Oui, il n'y a qu'nn Dieu, et il ne peut y en 
avoir plnsieurs. 

D. Dieu a·t-il toujours tite et sera .. t-il toujours 1 
R. Oui, Dieu est eternel, il a tonjours Me et il 

sera tonjours. 
D. Oil est Dieu ? 
R. Dien est partont ; il rcmplit Ie ciel et la terre. 
D. Dieu voit-;1 tout et connait-il tont ? 
D. Oui, Dieu voit tout et canna;! tout, meme ce 

qu'il y a de plus cache dans notre CCEur. 
D. Dieu prend-il soin des chases de ce monde ? 
R. Oni, Dieu prend soin de toutes chases; il 

conserve tout et gouverne tout dans Ie monde; et 
rien n'arrive sans sa permission. 

D. Comment appelle-t-on ce soin que Dieu 
prend de toutes chases? 

R. Ce so in que Dieu prend de to utes choses 
s'appelle la PJ'o?;idence. 

~ 2. 

lJe let Sainte Triniti!. 
D. Pourquoi dites-vons:.]e crois en lJien le Pere ? 
R. Je dis Die't' le Pere, pOUT marquer que la 

premiere personne en Dieu s'appelle Ie Pere .• 
D. Combien y a-toil de persomles en Dieu ? 
R. Il y a trois personnes en Dieu ; Ie Pere, le 

Fils et Ie Saint-Esprit, 
D. Les twis personnes divines ont-eUes les 

memes perfections? 
R. Oui, les trois personnes divines ont les memes 

perfections; eIles sont egales en to utes chases. 
D. Le Pere est-il Dieu ? 
R. Oui Ie Pere est Dieu. 
D. Le Fils est-il Dieu ? 
R. Oui, Ie Fils est Dieu, comme Ie Pere. 
D. Le Saint-Esprit est-il Dien ? 
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R. Oni, Ie Saint·Esprit est Dieu, comme Ie 
Pere et Ie Fils. 

D. II ya donc trois Dieux 1 
R. Non, il n'y a pas trois Dieux : les trois. per­

sonnes divines ne font qu'un seul et meme Dleu. 
D. Comment cela? 
R. Parce qu'elles n'ont qn'une meme nature et 

nne meme chvinite. 
D. Comment s'appelle ce mystere d'nn senl Dieu 

en trois personnes, Ie Pere, Ie Fil et Ie Sault-Es-
prit 1 . ' 

D. Ce mystere d'nn seul Dietl en trolS personnes 
s'appelle Ie mystere de la Sainte-Trinite. 

D, Pam-quoi appelez-vous Dien toltt-puissant 1 
P. J'appelle Dieu t01tt'1JUissant, parce qu'il peut 

tout, et que rien ne lui est impossible. 
§ 3. 

De la Oreation. 
D. Qu'entendez-vous par ces paroles; C1'I!ateur 

du ciel et de ta ie,.,.e ~ 
R Par ces paroles, C?'uatenr du ciel et de la 

te"re, j'entenc1s que Dieu a cree Ie ciel et la terre, 
et tout ce qu'ils renferment, et particulierement 
les anges et les hommes. 

D. De quoi Dieu a-toil fait toutes ces choses 1 
R. Dieu a fait toutes ces choses de rien ; c'est 

ce que veut dire Ie mot eTter. 
D. Comment est-ce que Dieu a cree toutes 

choses 1 
R. Il Ies a .crMes par sa senle parole: par ex­

emple, II a dlt: Que I" lnmiere soit faite : et la 
lumiere " !!tufaite. 

D. POUl' qui Dieu a-toil cree toutes choses ? 
R. Dieu a cree toutes choses pour lui-meme-

pour son service et pour sa gloire. ' 
D. Est-ce que Dieu n'a pas cree Ie Ie solei1, 
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lune, les etoiles, les animaux, les arbres et tout ce 
que nous voyons dans Ie monde pour Ie service de 
l'homme? 

R. Oui, Dieu a cree Ie soleil, la lune, les etoiles, 
les animaux, les arbres et tout ce que nous voyons 
dans Ie monde, pour Ie service de l'homme; mais 
l'homme ne doi! user de ces choses, que pour Ie ser­
vice et pouda gloire de Dietl. 

D. L'homme a done ete cree uniquement pour 
Dieu? 

R. Oui, I'homme a ete cree uniquement pour 
Dieu: pour Ie connaitre, l'aimer, Ie servir et Ie 
glorifier eternellement, sur la terre et dans Ie ciel. 

§ 4. 
Des .linges. 

D. Qu'est-ce que les ang'es ? 
R. Les anges sont de purs esprits, que Dieu a 

crees pour executer ses on1re8. 
D. Dans quel etat Dieu a-t-il cree les anges ? 
R. Dieu a cree les anges dans un etat de puret", 

et les a eleves, pm sa grace, it un etat sublime de 
saintete ct de l)onheur. 

D. Ont-ils taus persevere clans cet etat ? 
R. Les uns y ont persevere, les autres en sont 

dechus par leur orgueiL 
D. Comment nomme-t-on ceux qni ont perse­

vere? 
R. On nomme ceux qui ant persevere les bans 

anges, ou simplement les anges. 
§ 5. 

Des mauvais anges ou des Demons. 

D. Comment appelle-t-on les anges qui sont 
tombes par leur orgueil? 

R. On appelle les anges qui sont tombes par leur 
orgueil, les mauvais anges ou les demons. 
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D. Que c1evi11l'ent les manvais anges, apres leur 
pecM ? • • . 

R. Apres leur peche, les mauvalS anges furent 
chassE:S elu cieI, et precipites dans l'enf~r. 

D. Que font-ils en en fer ? 
R. Ils y souifrent des supplices horribles dans un 

feu eternel, et s'emploient it tommenter les damnes. 
D. Les demons n'ont-ils point d'autres occupa­

tious? 
R. Les demons ant encore une autre occupation, 

qui est de teuter les hommes, et de les excitel' an 
pecM. 

D. Devons-nons crainc1re beanconp les tentations 
dn demon? 

R. Oni, nons devons craindre beanconp les ten­
tations du demon, it cause de notre faiblesse: mais 
nous pouvons y resister facilement, avec Ie secoul'S 
de la grace de Dietl. 

§ 6. 
nes bans .!lnges. 

D. Quel estmaiutel1ant Petat des bons anges ? 
R. Les bans anges sont eternellement henreux 

dans Ie ciel, au ils jouissent de la vue de Dieu. 
D. Quelle est leur occupation? 
R. Leur occupation est de loner Dieu sanscesse, 

et d'execnter 8es oI'dres. 
D. N'ont-ils point une autre occupation, pal'rap­

POl't it nons? 
R. Oni, ils ont encore nne antre occupation qui 

est de prendre soin de nons. ' 
.D Est-ce qne Dien envoie ses anges pam nous 

garder1 
R. Oui, Dien nous a donne a chacun nn ange, 

pour nous garder: on l'appelle pour cela l'Ange­
Gardien. 
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D. Qnels sentiments devons-nons avail' ponr 
notre bon Ange-Gardien? 

R. Nons devons avail' pour notre bon Ange­
Gardien des sentiments: 1 Q de reconnaissance, ponr 
les soins qu'il prend de nons, 2~ de confiance, pour 
l'invoqner dans toutes les tentations et taus les dan­
gers; 3 0 de respect et de ~minte, pour ne 1-ien faire 
qui pnisse lui dep1aire, et l'e10igner de nons. 

D. QU'est-ce qui peut deplaire a notre Ange­
Gardien? 

R. Tout ce qui offense Dieu deplait a notre 
Ange-Gardien. 

~ 7. 

Du pre7T:ier /wmme et de la p"emihe femme. 

D. Quel est Ie premier homme et 1a premiere 
femme, qne Dien a crees 1 

R. Le premier homme et 1a premiere femme, 
que Dieu a crees, sont Adam et Eve, nos premiers 
parents. 

D. Pourqnoi dites-vons qu'Adam et Eve sont 
nos premiers parents? 

R. Je dis qu'Adam et Eve sont nos premiers 
parents, parce que c'est d'eux que sont venus tous 
les hommes, qui sont ainsi taus freres. 

D. De quoi Dieu forma-t-i11e corps du premier 
homme 7 

R. Dieu fonna Ie corps du premier homrne de 
terre. 

D. Et son ame? 
R. II ere a son alTIe de rien, et I'unit a son corps. 
D. A quelle ressemblance Dieu a-t-il cree notre 

ame? 
R. Dieu a cree notre arne a son imag'e et a sa 

ressemblance. 



LE PETIT 

D. Dans quel etat Dien crea-t-il Adam et Eve 1 
R. Dieu crea Adam et Eve dans l'innocence, et, 

par Ie don de ses graces, illes etablit dans un etat 
de justice, de sainte~e et de bonheur. 

D. Demeurerent-Ils longtemps dans cet heureux 
etat. 

R. Non, ils ne demeurerent pas longtemps dans 
cet heureux etat, ils en dechurent bient6t par leur 
,lesobeissance. 

D. En quoi desobeirent-ils a Dien 1 . 
R. lis desobeirent a Dieu, en mangeant du frUlt 

qu'illeur avait dHendu de manger. 
D. Qu'est-ce qui les porta a desobeir aDieu 1 
R. Ce fut Ie demon qui les porta a cette deso­

beissancE'. 
D. Quel mal a prolluit cette desobeissance de 

nos premiers parents 1 
R. Cette desobeissance de nos premiers parents 

Ies a rencius malheureux, eux et tous leurs descen­
dants. 

D. Comment les a-t-eUe rendus malheureux 1 
R. En ce qu'ils sont devenns, par ce peche, 

dignes de 1'enfer, sujets a la mort et a toutes sortes 
de miseres. 

D. Avons-nous quelque part ace peche d'Adam 1 
R. Oui, nous avons tous peche en Adam, et 

nous apportons ce peche en venant au monde: c'est 
ce qu'on appelle Ie peche origi.nel. 

D. Tous les hommes sont donc dignes de la 
damnation eternelle, en venant au monde 1 

R. Oui, tous les hommes sont dignes de 1a dam­
nation eternelle, en venant au monde a cause duo 
pecM originel qu'ils apportent. ' 

D. Comment pouvons-nous etre delivl'es de cette 
damnation 1 

R. Nous ne pouvons etre deJivres de cette dam-
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nation, que les merites de Notre Seigneur Jesus­
Christ. 

DEUXIEME ARTICLE. 

Et en J ems· Clwist son Fils unique. 

D. Qu'est-ce que Jesus-Christ? 
R. Jesus-Christ est Ie fils de Dieu fait homme 

pournous. 
D. Que veut dire se faz"re "omme? 
R. Se fail'e homme, c'est prendre un corps et 

une ame semblables aux niitres. 
D. Est-ce Ie fils unique de Dieuque l'on nomme 

aussi Ie Verbe Divin, la seconde personnc de la 
Sainte Trinite, qui s'est fait homme pour nous ? 

R. Oui, c'est Ie fils unique de Dieu, la seconde 
personne de la Sainte Trinite, qui s'est fait homme 
pour nous, et qui a ete appele JESUS. 

D. Jesm-Christ est doncle fils unique de Dieu 1 
R. Oui, Jesus-Christ est Ie fils unique de Dieu : 

et c'est ce que nous enseigne Ie second article du 
symbole, par ces paroles: Et en Jes'ts-Christ son 
fils unique. 

D. Jesus-Christ est done Dieu et homme tout 
semble? 

R. Oui Jesus-Christ est Dieu et homme tout en­
semble: il est Dieu consuhstantiel it son pere et 
homme en tout semhlahle it nallS, exceptio Ie pioche. 

D. n ya done deux natures en Jesus-Christ? 
R. Oui, il y a deux natures en Jesus-Christ: la 

nature divine et la nature humaine. 
D. Y a-toil aussi deux personnes en Jesus-Christ 1 
R. Non, il n'y a en Jesus-Christ que la seule 

personn8 du fils de Dien, ou c1u Verhe 8temel, la 
seconc1e de la Sainte Trinite. 

D. Pourqnoi Ie fils de Dien s'est-il fait homme ? 
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R. l,e fils de Dieu s'est fait homme pour nous 
raeheter. 

D. De $juDi nous a-t-il raehetes ? 
R. Jesus-Christ nons a rachetes de Ia damnation 

"temelle, it laquelle nons etions taus engages, par 
Ia desobeissance d'Adam notre premier pere. 

D. Que serions-nons devenus sans Jesus-Christ? 
R Saus Jesus-Christ nous aurions taus ete 

damnes. 
D. Comment s'appelle Ie mystere du Fils de 

Dieu fait homme pour nous ? . 
R. Le mystere du Fils de Dieu faithomme pour 

nous s'appelle Ie mystere de l'Inearnation. 
TROISIEME ARTICLE. 

Qui a eie C01!i'lt dn Saint-Esp"it, est ne de la 
Vierge lI!farie. 

D. Qu'entendez-vous pal' ce troisieme article du 
symbole, qui a iite conp' du Saint-Esp"it, est nil 
de la Vie"ge MaTie. 

R. Par eet article j'entends que Jesus ·Chl·ist a 
&te eon~u d'l1ne maniere surnatnrelle, par l'operr.­
tion da Saint-Esprit, et qu'il est ne d'une Viel'ge, 
nommee Marie. 

D. Ql1and est· ce que J "sus-Christ est venu au 
monde? 

R. Jesus-Christ est venn au maude, environ 
quatre mille aus apres]a creation. 

D. Ql1eljol1r est-il venn au IDonde ? 
R. Le jour de Noel. 
D. Ou est ne Notre Seigneur Jesus-Christ? 
R. A Bethleem, dans une etable. 
D. Combien de temps Jesus-Christ est-il reste 

visible sur Ia t€lTe 1 
R. Jesus-Christ est reste visible sur Ia terre en­

viron tren te .. trois aus. 
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D. Qu'a fait J esns·Christ, pendant qu'il etait 
sur la terre? 

R. Jesus-Christ, pendant qu'iletait sur 1" terre, 
a fait trois ehoses: 10 11 a enseign6 nux hommes a 
viVl·e saintement; 2° II leur'cn a donne l'exem­
J?le; 30 Hleur en a merite la gdce, par ses souf-
frances et par sa mort. . 

Q.UATRIEnIE ARTICLE. 

A sOl~tferl SOilS Ponce Pilate, a elecTI{cijie, est 11lort, 
et a ele ellseveli. 

D. Que signifie eette parole du quatrieme arti­
cle du Symbole: it souffert ? 

R. Cette parole, a soujred, marque to utes les 
souffranees de Notre Seigneur Jesus-Christ, dans 
sa passion. 

D. Qu'est-ee que Jesus-Christ a souifel·t, dans sa 
passion? 

R. Jesus-Christ, dans sa passion, a ete meprise, 
insult", fonette, eouronne c1'epines et abandonne c1e 
tont Ie monde. 

D. Que veut dire Ie mot Ponce Pilate? 
R. Ponce Pilate est Ie nom c1n gouverneur de 1a 

Juc1ee, sous lequel Jesus-Christ a sonifert, et par 
lequel il a etil condamn8 it mort. 

D. Que devons-nons entend.·e par ees paroles, a 
tile cn,cijie, est mort, et a idle enseveli ? 

R. Par ees paroles, a fite c'·'IIcijie, est mort, et a 
elt: enseveli, nons devons entendre que J eSlls-ChI'ist 
a ete attache it une croix, qu'il est mort sur cette 
croix, et qu'ensuite son corps a eti> mis dans un 
tombeau. 

D. Pour qni Jeslls-Clnist est-il mort? 
R. J "sus-Christ est mort pour Famour de nous, 

afin de nous racheter. 
D. Quel jour Notre-Seigneur Jesns-Christ est-il 

mort? 



26 LE PETiT 

R. Notre Seigneur Jesus-Christ est mort Ie Ven­
dredi-Saint. 

D. Comment s'appelle Ie mystere de Jesus­
Christ mort en croix pour nous ? 

R. Le mystere de Jesus-Christ mort en croix pour 
nous s'appelle Ie mystere de la Redemption. 

CINQ.UIEME ARTICLE. 

Est descencht au.v en/en, le t'fOisieme JOUI' est l'es­
snscite des m01·fs. 

D. Qu'est-ce que le Symbole nous apprend par 
ces paroles, est descend" al!X e111en ? 

R. Par ces paroles, est descendu an:;; e111el's, Ie 
Symbole nous apprencl qu'apres la mort de Jesus­
Christ, SOD ame descendit dans les enfers. 

D. Qu'est-ce que l'on entend par ces enle1'8, oil 
Pame de Jesus-Christ descendit ? 

R. Par ces elifel's, Olll'ame de Jesus-Christ des­
cendit, on entend un lieu, qu'on appelle aussi les 
Limbes, ou etaient detenues les ames des justes, 
morts elepuis la Cl'eation du monele. 

D. Pourquoi l'ame de Jesus-Christ descendit­
elle dans les Limbes ! 

R. L'ame de Jesus-Christ descenelit dans les 
Limbes, pour annoncer it ces saintes ames qui y 
attenelaient sa venue, leur delivrance, qui etait Ie 
fruit de ses soufIrances et de Sa mort. 

D. Qu'entendez.vous par ces autres pawles, le 
tl'oisieme jonl' est ressuscite des mo.·is ? 

R. Par ces paroles, le troisieme jom' est ressus­
cite des mo;t~, j'ent~nels que l~ troisieme jour apres 
sa mort, J esus-Chnst ressusclta et sortit "ivant dn 
tombeau. 

D. Qu'est-ce qui a ressuscite Jesns-Christ I 
R. Jesu!s-Christ s'est ressllscite lui-meme, par S:I, 

pro pre vertn. 
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D. Quel jour Notre-Seigneur .Jesus-Christ est-il 
reSSUSCile ? 

R. Notre Seigneur Jesus-Christ est ressuscite Ie 
jour de paques. 

SIXIEME ARTICLE. 

Est monte au.?: cie",r, est ass;s ala droite de Die~e 
Ie Pel'e im,i-puissant. 

D. Que nous apprennent ces paroles elu sixieme 
article, est 'J}lonie au~v eieu.v? 

R. Ces paroles, est monte aU.t: cie,gc, nous ap­
prennent que Notre Seigneur Jesus-Christ, et8']:, 
ressuscite, monta au ciel, pour y reguer eterne' -
ment. 

D. Par quelle puissance Jesus-Christ .,,~ i1 
eJeve dans Ie ciel ? 

R. Jesus-Christ s'est "lev,', dans Ie cie~ 
propre puissance. 

D. Queljonr Jesus-Christ est-il monte au ciel ? 
R. Jesus-Christ est monte au ciel, Ie jour de 

l'Ascension, quamnte jours apres sa Resurrection. 
D. Que signifient ces paroles, est assis ala droite 

de Dieu Ie Pere taitt-puissant? 
R. Ces paroles, est assis a la dToite de Die~, Ie 

PeTe ioltt-p~tissant, signifient que Notre Seigneur 
Jesus-Christ, en tant qu'homme, est Meve dans Ie 
cieI, au-dessus de toute creature, et qu'il occupe la 
premiere place aupres de Dieu. 

D. Ou est main tenant Jesus-Christ? 
R. En tant que Dieu, Jesus-Christ est partout: 

en tant qu'homme, il est au ciel et au Saint-Sacre-: 
ment. 

D. Que fait Jesus-Christ dans Ie ciel? 
R. Jesus-Christ dans Ie ciel, comme homms; 

adore Dieu son pere, et intercede pour nous; et 
comme Dieu, il nous envoie de Ia son Saint-Esprit 
et ses graces. 
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D. Quel jour Jesus-Christ a-t·il envoye plus so­
lennellern€l;t Ie Saint-Esprit it son Eglise ? 

R. C'est Ie jour de la Pe11tecote, Ie dixieme jour 
apres S011 Ascension, que Jesus-Christ a envoye Ie 
plus solel1nellement Ie Saint-Esprit it son Eglise. 

SEPTIl:ME ARTIcLE. 

D'ou il viend1"f! juge1' les vivants et les mort •. 

D. Que veulent dire ces paroles, d}ou il viendra 
iltge1' les vivants et les mo,.ts ? 

R. Ces paroles veulcnt dire, qu'it la fin du monde, 
Jesus-Christ descenelra visiblement elu ciel, pour 
juger taus les hommes, dans Ie jugement general. 

D. Est-ce que Dieu attend 1a fin du monde pour 
nous jug-er ? 

R. Non, Dieu n'attend pas la fin du monde pour 
nous juger: iljuge chacun de nons auparavant, 
dans Ie jugement particulier. 

D. Quaud se film ce jug-ement particulier ? 
R. Le jugement particulier se rera ,\ la mort de 

chacun de nOllS. 
D. Que deviendra notre corps apres notre mort? 
H. Apres notre mort, notre COl'pS retournera en 

terre. 
D. Et notre arne, au ira-t-eUe ? 
R. Notre arne paraitra aussit6t devailt Dieu, pour 

tre jugee . 
. D. Sur quoi sera-t-eIle jugee ? 
R. Elle sera jugee sur Ie bien et sur Ie mal 

qU'elle aura fait. 
D: Que c1eviendra notre ame, apres Ie jugement 

partlCuher ? 
- R Apr~s Ie jugement pal'ticuliel', notre arne ira 
en paraelIS, ou en enfer, ou en purgatoire selon 
qU'elle aura merite. - , 



CATECHISl\IE. 

HUITIEME ARTICLE. 

Je c1'ois an Saint-EspTil. 
D. Qu'est-ce que Ie Saint-Esprit? 
R. Le Saint-Esprit est In, tl'Oisieme personne de 

la Sainte Trinite. 
D. Le Saint-E'sprit est done Dieu comme Ie 

Pere et Ie Fils? 
R. Oui Ie Saint-Esprit est Dieu comme Ie Pere 

et Ie Fils: et c'est pour cela que 110usdevons croire 
en lui, comme nous crayons en Dieu Ie Pere et en 
Jesus-Christ. 

NEUYI:L::J.IE ARTICLE. 

La Sainte Eglise Catlwliqlle, la communion des 
Saints. 

§l. 
De t' Eglise. 

D. Qu'est-ce que l'Eglise ? 
R. VEglise est la societe des Fideles, unis entre 

eux, par la profession d'nne meme foi, par la par­
ticipation aux memes sacrements, et par la sou­
mission it un meme chef visible, qui est Ie pape. 

D. Qui a etabli l'Eglise? 
R. C'est Notre Seignelll' Hsus-Christ qui a eta­

bli l'Eglise et qui en est Ie clwf invisible et su­
preme. 

D. Si c'est Jesus-Christ qui est Ie chef supreme 
de l'Eglise, c'est clone lui aussi (lui la gouverne ? 

R. Oui, c'est Jesus-Christ qui, camme chef su­
preme, unime et gouverne l'Eglise. 

D. Comment Jesus-Christ gouvel'l1e-t-il son 
Eglise? 

R. IlIa gOllv81'11e parIes pasteurs qu'il y a eta­
blis. 

D. Quels sont ccs pasteurs que Jesus-Christ a 
etablis pour gouverncr son EgJise ? 



30 LE PETIT 

R. Ces pasteurs sont Ie Pape et les eveques. 
D. Comment Jesus-Christ gouverne-t-il son 

Eglise par Ie pape et les eveques? . 
R. Jesus Christ gou verne son Eghse par Ie pape 

et les eveques, en demeurant toujours avec eux, 
selon sa promesse, et en leur clom~ant Ie Saint­
Esprit pour Ies eclairer et les condUIre. 

D. C'est clonc de Jesus-Christ que les pasteurs 
de l'Eglise tiennent leur mission et leur autorite ? 

R. Oui, c'est de Jesus-Christ que Ie pape et les 
eveques ticnnent leur mission et Ie droit cl'enseigner 
et de gouverner l'Eglise; et c'est aussi au nom de 
Jesus-Christ, et sous son autorite qu'ils enseignent 
et qu'ils gouvernent. 

D. Que suit-il ele lit ? 
R. De Ii il suit que celui qui ecoute les pasteurs 

de l'Eg'lise, ecoute Jesus-Christ Ini-meme qui eu­
seigne par eux ; et que celui qui leur desobeit, deso­
beit it Jesus-Christ, qui commande par leur bouche. 

D. Qu'est-ce que Ie pape ? 
R. Le pape est Ie suecesseur de Saint-PielTe, Ie 

vicaire de Jesus-Christ sur la telTe, Ie chef ele tons 
Ies eveques, et par la Ie chef visible ele toute 
l'Eglise, et Ie centre ele l'unite catholique. 

D. Vous elites: Je c"ois la sainte eglise catha­
lique; n'y a-t-il done qU'une Eglise ? 

R. Oui, illl'y a qU'une Eglise, et ilne peut yen 
avoir plusieurs, paree qne Jesus-Christ n'en a eta­
bli qu'une. 

D. QueUe estl'Eg-lise que Jesus-Christ aetablie 1 
R. L'Eg'lise que Jesus-Christ a Mablie c'est l'E­

glise catholique, apostolique et romaine.' 
§ 2. 

De la neeessit< de eroire l'Eglise. 
D. Peut-on elre SltUV€ hors de l'EO'lise catho-

lique, apostolique et romaine? '" 
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R. Non, hors de l'Eglise i1 n'y a point de salut. 
D. Que faut-il done penser de toutes ces sectes 

qui sont separees de l'Eglist'; catholiqne ? 
D. 11 faut regarder toutes les sectes separecs de 

l'Eglise catholique, comme autant d'institutions 
humaines, et de fausses religions, qui ne servent 
qn'it egarer les hommes,et qui ne sauraient les con­
duire it Dietl. 

D. Que faut-il faire pour eIre catholique ? 
R. Pour etre catholique, i1 faut croire l'Eglise 

eatholique, comme Ie symbole des ApCtres nous 
l'enseigne, en nous faisant dire: je c1'ois la sainte 
Eglise cathol'ique. 

D. Que devons-nous done entendre par ces paro­
les du symbole : fe CTois la sainte Eglise cat1wliqlle? 

R. Par ces paroles, je crois la saiute Eglise ca­
tlwlique, nous devons entendre qu'il y a une seule 
Eglise catholique, et qu'il faut croire tout ce 
qu'elle enseigne. 

D. Pourquoi faut-il croire tout ce que l'Eglise 
catholique enseigne ? 

R. 11 faut croire tout ce que l'Eglise catholique 
enseigne, parce qu'elle est toujours eclairee par Ie 
Saint-Esprit. 

D. Comment Ie Saint-Espriteclaire-t-ill'Eglise? 
R. Le Saint-Esprit eclaire l'Eglise, en lui ensei­

gnant toute verite, suivant la promesse de Jesus­
Christ. 

D. L'Eglise catholique est done infaillible? 
R. Oui, l'Eglise catholique est infaillible: elle 

ne peut ni tomber dans l'erreur, ni l'enseigner. 
D. Ceux qui ne veulent pas croire l'Eglise sont 

Jone clans l'enem? 
R. Oui, tons ceux qui ne veulent pas Cl'oire l'E­

~ilise sont dans l'eneur: ce sont des infideles, ou 
les heretiqnes; et tons les infideles et les heriti-
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ques sont jug'es et condamnes par Jesus-Christ lui­
meme. (*) 

~ 3. 
De la communion des Saints. 

D. QU'entcnc1ez-vons par la communion de$ 
Saints? 

R. Par la cOIJl1nun·ton des Saints, j'entenc1s la 
societe qu'il y a ~ntre taus les memhres de l'Eg'lise 
catholique. 

D. En quoi consiste cette societe? 
R. Cette societe consiste en ce que tous les hiens 

de l'Eo-lise sont communs a taus les fic1eles. 
D. Sommes-nous en societe avec les Saints qui 

sont dans Ie ciel ? 
R. Oui, nous sommes en societe avec les Saints 

qui sont dans Ie ciel; car nous les prions d'inter­
ceder ponr nons au pres de Dieu, et ils nous secou­
l'em par leur intercession. 

D. Sommes-nous aussi en societe avec les ames 
qui son t en purgatoire 1 

R. Oui, nous sommes aussi en societe avec les 
ames c1u purgatoire: nous offrons it Dien, pour leur 
delivrance, nos prieres, nos honnes <:envres, et Ie 
Saint Sacrifice de la messe. 

D. Qu'est-ce que Ie purgatoire? 
R. Le purgatoire est un lieu de peines, allIes 

justes achevent d'expier leurs peches,avant cl'entrer 
en pamdis. 

DIXIEME ARTICLE. 

~ 1. 
La ,-emission de8 pee,,"s. 

D. Qu'entendez-vons parle dixieme article d~ 
symhole: la "emission de8 peches ? 

R. Par la remission des pecl/{!s, j'entencls quel 

(') S. Marc, ch. 16. v. 16. 
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Jesus-Christ a donne Cl son Eglise Ie ponvoir de 
remettre les pecMs. 

D. L'Eglise peut-elle remettre tontes sortes de 
peches. 

R. Oni,l'Eglise pent remettre toutes sortes de 
peches, quelqu'imormes gu'ils soient. 

D. Par quel moyen l'Eglise remet-elle les pi'cMs? 
R. C'est par Ie moyen des sacrements que l'E­

glise Temet les pecMs. 
§ 2. 

Dupede. 
D. Qn'est-ce que Ie prcM ? 
R. Le pecM est nne desobeissance it Dieu. 
D. Combien y a-t-il de sOTtes de pecMs ? 
R. II y a deux sortes de peches : Ie pechd O1';gi­

nel et Ie peche actllel. 
D. QU'est-ce que Ie peche .ori,qinel ? 
R. Le peche ol'iginel est ceIni que nous appOl'­

tons en venant au monde. 
D. D'Oll nons vient Ie pecM originel ? 
R. Le peche originel nons vient d'Adam notre 

premier pere. 
D. Comment s'eJfacc Ie pech" originel ? 
R. Le pilche originel s'efface par Ie Sacrement 

de Bapteme. 
D. Qn'est-ce qne Ie pecM actuel ? 
R. Le peche actuel est une desobeisstmce it Dien 

qne nons commettons par notre propre volante. 
D. Tous les perMs actnels sont-ils eganx entre 

enx 1 
R. Non, les peches actuels ne sont pas taus 

egaux entre eux; il y en a qui sont models, et 
d'autres qui ne sont que veniels. 

D. Qu'est-ce que Ie pecM mortel ? 
R. Le peche mortel est une desobeissance it 

Dieu, en matiere importante, qui nous fait perche 
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la "'race sanctifiante, et qui m8rite l'enfer. 
D. Pourquoi l'appelle-t-ou mortell 
R. Onl'appelle mortel, parce qu'il donne la mort 

a notre ame. 
D. Comment Ie peche mortel peut-il donner la 

mort a notre ame, qui est immortelle ? 
R. Le p8che martel donne la mort a nO~l'e ame, 

en lui faisant perdre h g'race sanctifiante, qui est 
sa vie. 

D. Combien faut-il de pecMs mortels pOUl me­
riter l'enf'er ? 

R. nne fant qu'un seul peche martel pour me­
riter l'enier. 

D. Qu'est-ce que Ie pecM veniel ? 
R. Le pecM veniel est une desoheissance aDieu 

en matiere legere, qni ne nous fait pas perdre la 
grace sanctifiante, mais qni l'affaiblit, et nous en­
gage a des peines tempol'elles, en cette vie, on dans 
l'autre. 

D. Devons-nons craindre beanconp Ie peche 1 
R. Oui, nons devons craindre beal'~oup Ie pecM 

pIns que taus les maux de cette vie, et pIns que la 
mort. 

~ 3. 
Des piclu!s capitau(J}. 

D. Combien y a-t·il de pecMs capitaux? 
R. n y a sept pecMs capitanx: l'orgueil l'ava­

rice, l'impurete, l'envie, la gourmandise, 1; colBre 
et la pal'esse. 

D. Pourqnoi appe11e-t:on ces pecMs capitaux 1 
R. On les appelle capztalu::, parce qu'ih sont la 

source de beaucoup de peches. 
D. Qu'est·ce que l'owueil ? 
~. :r..'orgueil est un a~our deregle de soi-meme 

qm faIt qU'on presume de soi, et qu'on se prHer~ 
aux autres. 
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D. Qu'ect,ce que 1'avarice ? 
R. L'avarice est un amom deregle des biens de 

Ia terre, et principalement de 1'al'gent. 
D. Qu'est-ce que 1'impmete ? 
R L'impmete est uue affection c1ereglee pom les 

plaisirs de la chair. 
D. Qu'est-ce que l'envie ? 
R. L'envie est une tristesse que ron conc;oit du 

bien du prochain. 
D. Qu'est-ce que la gounnandise ? 
R. La gourmandise est un amour den\gle du 

boire et du manger. 
D. En quoi peche-t-on Ie pIns souvent pal' gom­

mandise? 
R C'est dans l'usage immodere des boissons eni­

vrantes que ron peche Ie plus souvent pal' gom­
mandise: c'est ce qu'on appelle ivrognerie, 

D. Quels moyens faut-il prendre pOUl' ne pas 
tomber dans 1'ivrognerie ? 

R. Voici quatre moyens excellents pour ne pas 
tomber dans l'ivrognerie: loNe jamais aller aux 
cabarets, sans une grande necessite; 20 N e pren­
dre aucune boi8son enivrante entre les l'epas; 3° 
Fuir la societe de ceux qui aiment a hoire; 40 

S'engager dans la societe de temperance, 
D. QU'cst-ce que la colero ? 
R. La colere est un mouvement violent de notre 

3.me, qui nous porte a nous ,'engel'. 
D, Qu'est-ce que la paresse ? 
R La paresse est un degoih volontaire da tra­

vail et des exercices de Ia pie!e chretienne, qui 
porte a neglige1' les devoirs de son etat, pal"ticulie­
I'emen t ceux de la l'eligioD. 

D, Quels l'emedes avons-nous contro les tenta­
tions et cont1'e Ie pecM ? 

R, Les grands remedes contre toutes SOl'tes de 
tentations et de pecMs, sont Ia prie1'e, Ia vigilance, 
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la fuile des occasions et 1a frequentation des sacre-
ments. 

ONZIEME ARTICLE. 

La ?'esun'ect£on de la chair. 
D. Que siguifient ces paroles du onzieme article 

du symbole : la 1'f,surrection de la ehai?' ? 
R. Ces paroles siguifient qu'a la fiu monde, tous i 

les morts ressusciteront pour comparaitl'e au juge· 
ment general. 

D. Pourquoi les morts ressusciteront-ils ? 
R. Les morts ressusciteront pour l'ecevoir, dans 

leur corps, Ia recompense de leurs bonnes oeuvres, 
ou Ie chiltiment de leurs pecMs. 

D. Qllels corps atHOns-nous, quand nous serons 
ressusci tes ? 

R. Quand nous sel'ODsl'essuscites, DOUS auronsle 
meme corps que DOUS avons pendant notre vie. 

DOUZIEME ARTICLE. 

La vie etemelle. 
D. Qu'est-ce que Ia la v£e etC1'nelle, que vous 

enoncez dans Ie del'l1ier article du symbole ? 
R. La vie eternelle est une vie qui ne finira ja· 

mais. 
D. Cette vie etemelle sera-t-elle heureuse au 

malheureuse ? 
R. Cette vie eternelle sera infiniment heur€use 

en paradis et infiniment malheureuse en enfer. 
D. Qu'est-ce que Ie paradis? 
R. Le paradis est un lieu de delices au voyant 

et aimant Dien, on joni! d'un bonheur eternel. 
D. Qni sont ceux qui vont en paradis? 
R. Ceux qui vont en pantdis sont les justes qui 

n'ont poiut offense Dien, on qui, ayant'en Ie ;ual­
hem de l'offenser, en ant fait penitence. 

D. Qu'est-ce que l'enfer ? 
R. Venfer est un lieu de tourmeDts, au les me-



chants sont eternellement punis avec les demons. 
D. Qnels sont les mechants qui vont en enier 1 
R. Les mechants qui vont en enfer, sont ceux 

qui meurent en peche mOTte!. 

SECONDE PARTIE. 
DES SACREMENTS. 

D. Qu'est-ce qu'un sacrement 1 
R. Un sacrement est un signe sensible, insti­

tue par Notre Seigneur Jesus-Christ, pour nOU$ 
sanctifier. 

D. Comment un sacremen! est-il un signe sen:' 
sible 1 

R. Un saCl'ement est un signe, parce qu'il iii:. 
gnifie la grace qu'il produit en :eous ; il est sen­
sible, parce qu'il tombe sous nos ~ens. 

D. Tous les sacrements ont-ils ete institues 
par Notre Seigneur Jesus·Christ I 

R. Oui, tOUB les sacrements ont ete institues 
par Notre Seigneur Jesus-Christ. 

D. Comment .est-ce que les sacrements nollS 
sanctifien t 1 

R. Les sacrements nOllS sllnctifient, en nouS' 
donnant la grace qui pUl'ifie nos ames et nous 
rend saints. 

D. Le::; sacrements c1ol1ucnt-ils h\ grace par 
eux-memes i 

R. Oui, les sacrements produisent la grace 
par eux-memes, et la clonnell! toujours, quand 
on n'y met pas d'obstacles. ' 

D. Combien y a-toil de sacrements I 
R. II y a sept sacrements: le B"pteme, la 

Cenfirmation, l'Eucharistie, la Penitence, l'Ex­
treme-Onction, l'Ordre et Ie Mariage. 

D. Quels sont les sacrements institues specia~ 
lement pour effacer les peches ? c. 
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R. Les sacrements institues specialement paul' 
effacer les pilches, sont Ie bapteme et la penitence. 
C'est pour cela qu'on les appelle sacrements des 
'JJlorts. 

D. II faut done etre en etat de grace pour rece­
vail' Ie, cinq autres ? 

R. Oui, il faut etre en etat de grii.ce, pour reee­
yair dig-nement les cinq autl'cs, qui sont la confir­
mation, l'eucharlstic, l'ex trelnc-'onction, l'ordre et 
Ie lllal'iage: et c'est pourqlloi on les nOlllUle saC1'e­
men is des virants. 

D. Se ren(lrait-on cnupable de queIqlle fa ute, si 
on recevait quelqu'un de ces sncrements, par 
ex empie, In confirmation, au l'eucharistie, au Ie 
mariage en etat de pcche monell 

R. Si on rccevait qudqu'un de ces sacrements en 
etat de peche martel, on se rendrait coupable d'un 
grand pecM, q u'on appelle sacrilege. 

D. (Ju'es!-ce qu'un sacrilege 1 
R. Un sacrilege est Ia profanation d'une chose 

sainte: pIns la chose que ron profane est sainte, 
plus Ie sacrilege est (morme. 

D. Peut-on recevoir plusieurs fois les memes Sll.­

crements? 
R. Oui, on peut recevoir plusienrs fois Ies memes 

sacrements, excepte trois: Ie bapteme, la confirma­
tion et l'ol'dre. 

D. Pourquoi ne peut-on l'ecevoir ces trois sacre­
ments qu'une fois 1 

R. On ne peut l'ecevoir ces trois sacrements 
qu'une fois, parce qu'ils impriment, dans nos ames 
un caractel'e qui ne s'efface jamais. ' 

CHAPITRE PREMIER. 
D16 Bapteme. 

D. Qu'est-ce que Ie bapteme ? 
R. Le bapteme est un sacrement qui efface Ie 
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peche ol'iginel, nons fait chri>tiem" et enfants de 
Dienet de l'Eglise. 

D. Le bapteme est-il bien necessaire au salut ? 
R. Uui, Ie bapteme est absolnment necessairt' au 

saInt. 
D. Toute personne pent-elIe baptiser ? 
R. Oui, toute personne peut baptiseI'; mais 

seulement dans Ie cas de necessite. 
D. QueUe est la maniere de baptiser ? 
R. Pour baptiser, on verse de 1'ean naturelle sur 

la tet'" de 1a personne que ron baptise, en disant, 
dans Ie melle temps: Je te baptise, au nmn d" 
Ph'e, et <lu Fils et dlt Saint-Esprit. 

D. Quelle intention faut-il avoir en baptisant ? 
R. En baptisant, i1 faut avoir intention de faire 

ce que fait l'Eglise. 

CHAPITRE DEUXIEME. 

De la Confirmation. 
D. Qu'est-ce que la confirmation? 
R. La confirmation est un sacrement qui donlle 

Ie Saint-Esprit avec l'abondance de ses graces. 
D. Qu'cst-ce que Ie Saint-Esprit? 
R. Le Saint-Esprit est la troisieme personne de 

la Sainte-Trinite. (*) 
D. Pourquoi Ie Saint-Esprit nons est-il donne 

dans la confirmation? 
R. Le Saint-Esprit nons est donne dans ]a con­

firmation, pour nOllS rendre parfaits chretiens. 
D. Comment la confirmation nOllS rend-eUe par­

faits chn\tiens ? 
R. La confirmation nous rend parfaits chretiens, 

en nous donnant la force de confesser Jesus-Christ, 

('Ii) Le reste de ce chapitre ne doit Mre exige que de ceux qui se 
disposent prochainement a la confirmatioll. 
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D. Qu'est-ce que confesser J c .. ,'l.s-Christ? 
R. COllfesser J esuo-Christ, c'cst se declarer hau­

tement pour lui, et pom les nmximes saintes qu'il 
nOllS a euseign6es. 

D. Jeslls-Christ exige-t-il que nous nous decla­
riOIlS de la snrte pour lui et pour sa sainte doctrine? 

R. Oui, J ';sus-Christ exige que nous nous d~­
clarions hautement, pour lui et pour sa doctrine, 
pnisqll'il dit dans son evangile qn'au jour du'jnge· 
inent il confessera devant son pere celeste ceux qui 
Fauront confesse devant les hommes, et qu'il IOll­

-gira de ceux qui auront rougi de lui, ou de sa doc­
trine. 

D. Par qui la confirmation est-elle donnee ? 
R. La confirmation est donnee par l'eveque. 
D. QueUes sont les principales ceremonies que 

l'eveque eU1ploie pour <.;onferer ce saCl'ement ? 
D. Pour conf"1'e1' la confirmation, l'eveque em-

ploie les ceremonies sui vantes : 
10 II prie pour ceux qu'il va confirmer ; 
20 II impose les mains sur eux ; 
30 II leur fait une onction sur Ie front, en fonne 

de croix, avec Ie saint-chreme; 
4° II fai t sur eLlX Ie signe de la croix; 
50 Illes touche sur la joue, comme s'illeur dOIl­

nait un petit souffiet, en disant: que la paix soil 
avec t'01l8. 

D. Pourquoi l'eveque rec:ite-t-il des prieres ? 
R. L'eveque recite des prieres, pour demander 

au Saint-Esprit de descendre sur" ceux qu'il va 
confirmer. 

D. Que signiile l'imposition des mains, qu'il fait 
sur eux ? 
_ R. L'imposition des mains, qu'il fait sur eux 

slgll1fie que Ie Saint-Esprit vient reposer dan~ 
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l'ame de ceux qui re<;oivent ce sacrelllent, avec de 
bonnes dispositions. 

D. QU'est-ce que Ie saint-chreme, a,'ce lequcl il 
fait nne onction au front? 

R. Le saint-chreme est un compose d'lmile et de 
banme, que l'eveque consacre, ch"que alll1ee, Ie 
jendi.saint. 

D. Pourquoi l'eveque fait-il lme onction sur Ie 
front de celui qu'il confinne ? 

R. L'el'eque fait 11ne onction sur Ie front pour 
marquer que celui qui est confirme ne doit point 
rougir de professer la foi, et les saintes maximes de 
Jesus-Christ. 

D. Pourquoi fait-il sur lui Ie signe de ]a croix 1 
R. Il fait sur lui Ie signe de la croix, pour mal'­

quer que toute la vertu de ce sacrement vient de la 
croix, et de la passion de Jesus-Christ. 

D. Ponrquoi l'bveque donne-toil aux confirmes 
un petit soufll.et ? 

R. L's'leque donne un petit sonillet anx confir­
mes, pour leur apprendre qu'un chretien doit etre 
pret a souffril" toutes sortes d'affronts et de peines, 
pour la foi cle Jesus-Christ. 

D. QueUes dispositiuris faut-il apporter it la COIl­

finnation ? 
R. Les principales dispositions qu'il faut appor­

ter a la confirmation sont: lola connaissanee des 
mysteres de la religion; 2° l'etat de grace; 30 un 
grand desir de recevoir Ie Saint-Esprit. 

D. Est-ce offenser Dieu que de ne pas recevoir 
la confirmation? 

R. Oui, c'est certainement offenseI' Bicl: que de 
ne pas I'ccevoir la confirmation pur sa faUle, par 
negligence, ou, ce qui est bien pis, par mepris ou 
par attacnement au peene. 
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CHAPITRE TROISIEME. 

De i'Eucha,..istie. 

~ l. 
De l' Euclwristie en general. 

D. Qu'es!-ce que l'Eucharistie ? 
R. L'Euchariotie est un sacremen! qui contient 

reellement et ell verite Ie corps, Ie sang, rame et Ia 
divinit6 de Notre Seigneur Jesus Christ, sous les 
especes ou apparences du pain et du vin. 

D. 0,\ se fait Ie sacrement de l'Eucharistie ? 
R. Le sacrement de rEucharistie se fait it In 

sainte Incsse. 
D. Par quelles paroles? 
R. Par les paroles de Ia consecration qne Ie 

pretre prononce, au nom de Jesus-Christ, sur Ie 
pain et sur Ie vin, qui sunt la. matiere de ce sacre­
ment. 

D. Quelle est la vertu des paroles de la conse­
cration 1 

R. Par la vertu des paroles de Ia consecration, Ie 
pain est change au vrai corps, et Ie vin au vrai sang 
de Notre Seigneur Jesus ·Christ. 

D. Comment appelle-t-on ce changement 1 
R. On appelle ce changement: transubstantia­

tion. 
D. Que veut dire ce mot transubstantiation? 
R. Le mot transubstantiation veut dire change­

rnellt d'une substance en nne autre. 
D. N e reste-t-il rien de la substance du pain et 

du vin, apres la consecration? 
R. Non, il ,ne reste ri;l1 de. la s~bstance du pain 

et au Vlll apres la consecratlOn : 11 n'en reste que 
les especes ou apparences. 

D. Qu'entendez-vous par les especes ou appa­
.-ences clu pain et clu vin ? 
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R. Par les especes ou appm'ences du pain et du 
vin, j'entends ce qui apparait it nos yeux, au a nos 
autres sens, comme la figure, la couleur, l'odeur et 
Ie gout, 

D. S'il n'y a plus ni pain ni vin apres la conse­
cration, qu'y a-toil done dans Ie sacrement de l'En­
charistie ? 

R. 11 n'y a dans Ie sacrement de l'Eucharistie 
que Ie corps et Ie sang de Jesus-Christ, sous les 
apparences elu pain et elu vin. 

D. Est-ce que Ie corps et Ie sang de Jesus-Christ 
sont separes dans l'Eucharistie ? 

R. Non, Ie corps et Ie sang de Jesus-Christ ue 
sont point separes dans l'Eucharistie: J esns-Christ 
est tout en tier sous I'espece du pain et tout entWr 
SDUS l' espece du vin. 

D. Celui qui ne rec;oit qU'une espece re<;oit done 
autant que celui qui rec;oit les deux especes ? 

R. Oui, celui qui ne re<;oit qu'une eapece, par 
exemple, l'espece elu pain, qu'on appeUe la sainte 
hostie, rec;oit Jesus-Christ tout aussi bien que celui 
qui re<;oit les deux especes du pain et elu vin, parce 
que Jesus-Christ est tOUt entier sous' chacune de'S 
especes. 

D. Mais quandies especes sont partagees, Jesus 
Christ est-il aussi tout entier sous chaque partie? 

R. Oui, quandles especes sont partagees, J e8US­
Christ est aussi tout enlier sous chaque partie. 
Ainsi, en communiant I).vec la moitie d'une hostie, 

,(111 rec;oit autant qu'en communiant avec une hostic 
entiere 

D. Pourquoi appelle-t-onl'Eucharistie le Saint-
8acrement ~ 

R. On appelle l'Eucharistie Ie Saiut-Sacrement, 
parce qu'elle est Ie plus saint des sacrem;>nts. 

D. Pour'luoi dites-vous que l'Eucharistie est Ie 
plus saint des sacr~ 



44 LE PETIT 

Je dis que l'Eucharistie est Ie plus saint des 
sacrements, parce qU'elle ne contient pas seulement 
Ia grace, comme Ies autres sacrements, mais J esus­
Christ Iui-meme, qui, etant Dieu, est Ia saintete 
meme, et Ia source de toute grace. 

D. La presence reelle de Jesus-Christ dans Ie 
St.-Sacrement exige-t-elle qu.eIque chose de nous 1 

R. Oui, Ia presence reeIle de Jesus-Christ dans 
Ie treB-saint-sacrement exige tout notre respect, et 
toutesnos adorations. 

D. Faut-il done adorer Ie corps et Ie sang de 
J esus- Christ dans l'Eucharistie ? 

R. Oui, sans aucun dome, il faut adorer Ie corps 
et Ie sang de Jesus-Christ dans l'Eucharistie : puis­
que c" corps et ce sang sont inseparahlement unis 
ala divinite. 

§ 2. 

De la Messe. 
D. VEucharistie n'est-eIle qu'un sacrement ? 
R. VEucharistie n'est pas seulement un same-

ment, elle est aussi un sacrifice. 
D. COmmel)t appelle .. t-on ce sacrifice 1 
R. On l'appelle Ie saint sacrifice de Ia messe. 
D. Qu'eskce que la messe ! 
R. La messe est l'offraude du corps et du sang 

de Jesus-Christ, faite it Dieu par Ie pretre. 
D. Le saint sacrifice de Ia messe est done comme 

une continuation du sacrifice de Ia croix? 
R. Oui, Ie saint sacrifice de la messe est une 

continuation mysterieuse du sacrifice de la croix; 
parce que, sur l'autel comme sur la croix c'est Ie 
m~me sacrificate~r, qui est Jesus-Christ;' c'est la 
meme vlctlme, qm est son corps et son san" sous 
1es apparences du pain et du vin. t" 

D. A qui peut-oll offrir Ie saint sacrifice de la 
messe? 
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R. On ne pent offrir Ie saint sacrifice de la messe 
qu'a Dieu seul, parce que lui seul merite <1'etre 
adore. 

D. Est-ce done qU'Oll ne peut ofrrir Ie S. Sacri­
fice de la messe a la Sainte Vierge et anx Saints? 

R. Non, on ne peu t offrir Ie saint sacrifice de la 
messe ni a la Sainte '~i('r;:~;e 11i aux saints: Inais on 
pent l'offrir it Dien en lel~r honneur, et c'est ce qui 
s'est toujours fait dans l'eglise. 

D. De quoi faut-il s'occuper principalemcnt, en 
assistant it la messe ? 

R. En assistant it la messe, il faut s'occuper 
principalement a y offrir Jesus-Christ a Ia Sainte 
Trinite., dans les intentions pour lCe''luelles il 8'of­
fre lui-meme. 

D. Pour queUes fins offre-t-on Ie saint sacrifi~e 
de la messe ? 

R. On offre Ie saint sflcrifice de Ia messe pour 
quatre fins principales: 1" pour adorer Dieu; 2<' 
pour apaiser sa col ere ; 3° pour lui demander ses 
graces; 40 pour 1e remercier de ses bienfaits. 

D. Comment, a l'aide de ces quatre points, peut­
on assister ala messe avec fruit? 

R. Pour assister ala me sse avec fruit, it I'aide 
de ces quatre points, on peut: 

1" Depuis Ie commencement de la messe jusqu'il 
l'evangile, adorer Dieu et s'aneantir de>8.nt lui; 

2" Depuis l'evangile jusqu'it I'elevation, apaiser 
sa col"re, en s'bumiliallt de ses peches : 

3" De l'elevation a la communion, lui demander 
ses graces ; . 

4" De la communion a la fin de la messe, Ie 1'e­
mercier de tous ses bien faits. Cette methode est 
particulierement recommandee aux personnes qui 
ne savent pas lire. 

D. Dans quels sentiments faut-i] assister ala. 
sainte me sse. 
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R. Il faut assister it la sainte messe avec les plus 
profonds sentiments de l'espect et de ,levotion. 

D. Y a-toil de grands avantages ,l entendre la 
messe tous les jours ? 

R. (lui, il y a de grands avantages it entendl'e la 
messe tousles jonrs, qunncl on Ie peut: c'est aussi 
la pratique des eh;:etiens fel'vents. 

§ 3. 
De la communion. 

D. Qu'est-ce que communier ? 
R. Communier, c'est l'ecevoir Ie sacrement cle 

l'Eucharistie. 
D. Qu'est-ce que l'on re<;oi( clans Ie saCl'ement 

de l'Eucharistie ? 
R. Dans Ie sacrement de l'Eucharistie, on re<;oit 

Notre Seigneur Jesus-Christ, qui est Ie pain vi­
vant clescendu clu ciel pour eU'e la nonrriture et la 
vie de nos ames. 

D. En quelles oecasions est-on oblige de com­
munier ? 

R. On est oblige de communier en trois occa­
,ions principales : 

10 LOl'squ'apres avoir atteint rage cle cliscl'etion 
on est suffisamment prepare au jugement des pretres, 
c'est ce qu'on appellefilire sa premiere communion; 

20 Au moins une fois tous les ans, au temps de 
Paques, c'est ce qu'on appellefaire ses Pdques ; 

3'l Quand on est en danger de mort; c'est ce 
qu'on appelle "ecevoi,' Ie saint Viatique. 

D. Pent-on communier pIns sonvent 1 
R. Oui, on peut communier pIns sonvent: et il 

est tres-it-propos et tres-utile de Ie faire. 
D. Quel est Ie moyen de faire de bonnes com­

munions? 
R. Le moyen de faire de bonnes communions, 

c'est de s'y preparer avec soin. 
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D. Quelle est Ia premiere preparation it la sainte 
commuuion? 

R. La premiere et Ia principale preparation it Ia 
sainte communion, c'est d'etrc en €tat de grace. 

D. QU'appelez-vous etre en etat de grace? 
R. Etre en etat de grace, c'est n'avoir la con­

science chargee d'auclln peche mortel. 
D. Que faut-il done faire avaut de communier, 

'Iuand on se sent coupabie de quelque peche mor­
tel? 

R. Quand on ;'0 sent coupable de quelque peche 
mortel, avant de communier, il faut aller it confesse 
pour en obtenir Ie pardon. 

D. Est-ee un grand crime que de commnnier en 
etat de pech!; mortel ? 

R. Oui, c'est un grand crime que de commnnier 
en etat de peche mortel; c'est profaner Ie corps et 
Ie sang de Jesus-Christ; c'est commettre un hOT­
rible sacrilege, comme Judas. 

D. QueUes sont les autres dispositions de l'ame 
pour bien commnnier ? 

R. Les antres dispositions de l'iime pour bien 
communier sont: un grand desi)' de recevoir Notre 
Seigneur J e>us-Christ, et In fcrvenr de Ia devotion, 
a Iaquelle il faut s'exciter, en produisant des aetes 
convenabies. 

D. QueUes sont les dispositions du corps? 
R. La premiere disposition dn corps, absolument 

l1ecessaire pour bien communier, c'est d'etre it 
jenn; c'est-i-dire, n'avoir ni btl n; mange c1epnis 
minuit (excepte pour la communion en 'Cialique) ; la 
seconue, moins necessaire, mais de bienseanee, 
c'est d'etre proprement et mOllestement vetn selon 
8011 etat. 
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~ 4. 

Exereie. pour la Communion. 

D. (juels sont les actes par lesquels il faut se 
preparer prochainement it lu, sainte communion ~ 

R. Leg principaux actes par lesquels on doit se 
preparer prochainement it la sainte communion, 
sont des actes de foi, d'hnmilite, de contrition, d'a­
mour et de desir. 

Tous ces actes sont compris dans la priore sui­
vante, que les personaes qui ne savent pas lire peu­
vent l·epeter plllsieurs fois. 

PRIi:RE AVANT LA COMMUNION. 

DrVIN Jesus! quoique je ne vous voie pas des yeux du corps, 
je arais que c'est VOllS-merne qui allez veliS donner a rnoi, dans 
la sainte communion. Helas 1 js Buis indig!18 d'une telle fa­
veUT, apres valiS avo.ir tant de fOlB offense. 0 bante infinie! 
J'ai un extreme regret de tous mes peches, et js me propose 
de ne plUB jamals VOllS offenser. Je VOllS aime de tout mon 
ernUf, et je vell:! vallS aimer toute rna vie. Venez done, mon 
Sauveur et mon Dien, venez dans mon Cffiur, que js vous 
dODne : preuez-en possession: purifiez mon am0: remplis­
sez-la de vas graces et etablissez-y "votre regne pour tou­
jourff. 

D. Quand est-ce qu'il faut faire cetta priel'e ? 
R. C'est pl'incipalement lorsque Ie moment de 

communier applOche qu'il faut faire cette priere 
pIns de camr que de bouche. 

D. Que iaut-il faire apres avoil' communie ? 
R. .Apres avoir com~unie, il faut employer les 

premIers moments, qm sont infiniment precieux it 
faire l'action de graces. ' 

D. Combien de temps doit·on employel· it rac· 
tion de graces? 
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R. n convient d'employ~r it l'action de graces' 
au moins un quart d'heure. 

D. A quoi faut-il s'occuper principalcment pen­
dant Ie temps de l'action de graces? 

R. Pendant Ie temps de l'action de graces, il faut 
s'occuper principalemenl it remel'cier Notre Sei­
gneur Jesus-Christ de s'etre donne ,\ nous, et it 
nous offrir a lui sans reserve, et pour cela, faire, de 
ceeur plus que de bouche, des actes d'adoration, 
d'amour, de l'emerclment, d'offrande et de demandr. 

Ceux qui ne savent pas lire peuvent employ,,' !e lemp' 
de l'actz'on de graces d. l'epeter, posement et arc devotion 
la priere suivante qui renferme taus ces acte~,. 

PRIERE APRES LA COMMUNION. 

IL est done vl'ai, Redempteur des hommes, que vallS h8.­
bitez en moi, et que je suis en posse.5sion de yotre corps, d(~ 
vatre sang, de yotre arne et do vatrs divinitc. .Ie VOllS adore): 
o mon Dieu, du plus profond de mon :1111e, et j'unis mes 
adorations a celles que les anges et les saints YOU8 rendent 
dans Ie cieJ. 0 Dieu d'amour! ani, je VOllS aime de tout 
nl0n cceur, de 1aute man ame et de toutes mes forces. J e vous 
remercie de la grande faveuI que vous m'avez faite de VallS 
donner a moi. J e me donne a vaus sans reserve. Agreez, 
Divin Jesus, cette offrande que je vous fais de tout ce que Je 
J3Uis, et de tout ce que je posseJe; disposez de moi selo11 
votre bon plaisir, et accorJez-moi la grace de ne jamais VOllS 
doplaire. 

D. Comment doit-Oll passer 1a journee clans Ja~' 
queUe on a eu Ie bonheul' d8 communiel' ? 

R. On doitpasser la journee clans laquelle on ill 
eu Ie bonheur de communier, dans nn pieux re" 
cueillement, elevant souvent son crenr it Dieu, sa 
rappelant avec amonr et reconnaissance, 1a faveut 
qu'on a re<;ue ce jour-lit; eviter les compagnies 

D 
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et {aire, 8'il est pOS6ible, une visite au Saint-Sa­
cremen! dans I'apres-midi. 

§ 3. 
De La premz'ere comrnunion. 

D. Qu'entendez-vous par faire sa pI'emie,'e cotn­
'lllunion? 

R. Fail'e sa p'I'emie'l'e com1nunion, c'est recevoir, 
pour la premiere fois, Ie sacrement de l'Euehal,i8tie. 

D. Quel 80in faut-il apporter pom faire digne­
Inent sa premie.re COlnn1union ? 

R. Pour faire dig-nement sa premiere communion, 
il faut: 10 s'instruire des verites de Ja religion, en 
apprenant bien Ie eateehisme, et en assistant ponc­
tuellement aux instructions qui se font pour pre­
parer les enfants it cette sainte action; 

2° S'exciter a la elevotion, et au desir de reee· 
voir Notre Seigneur Jesus-Christ; 

3° Se corriger, longtemps d'avance, de ses mau­
vaises habitudes, comme ue jurer, de mentir, de se 
quereller, de desohcir a ses parents, etc. 

4° Se SePaTer des mauvaises compagnies, et 
s'eloigner des occasions de peche. 

5° Enfin purifier EOn C(Em de tout pilCh" par 
une honne confession. ("') 

D. Est-ce assez POIU notre salut d'avoir bien 
fait la premiere communion? 

R. Non, e'est un grand bien et. nn heureux com­
mencement de salut que d'avoir fait une bonne 
prelniere comn1l1nion, Inais ce n'est pus assez pour 
assurer son salut; il faut de plus travailler avec 
soin it conserver toute sa vie, la premiere grace 
'lu'on y a re\iue. 

(:f>~ On peut atte\1~re que les enfants aient fait leur premiere com .. 
mumon.pour leur fdire apprendre et pour leur expliquer Ie reste de 
Ce chapltre. 
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D. De quel moyen pent-on se senir pour cou­
server la grace qu'on a re~l1e dans sa premiere 
cOr.1mnnion? 

R. Le premier et Ie principal moyen de conser­
ver la grace de sa premiere communion, c'est de 
s'approcher souvent des sacrements de pimitence et 
d'Encharistie, et de Ie faire tonjours avec une 
grande devotion. 

D. Quels sont les autres moyens de perseverer 
dans la grace de la premiere communion? 

R. En voici quelques autres: 
10 Entendre la sainle-messe aussi sou vent que 

po;;sible, avec devotion; 
2'0 Fuir les moindres apparences du peche, et 

tout ce qui pourrait y donner occasion, comme les 
mauvaises compagnies, etc .. ; 

30 Assister avec piete, Ies dimanches et fetes, 
aux instructions et aux offices de l'Eglise, et s'oc­
cuper durant Ie reste du jour Ii la lecture de quel~ 
que bon livre; 

40 Continuer, autant que possible, d'assister au 
catechisme, au moins pem]rmt un an ; 

50 Neja1llais manquer it ses prieres du matin et 
dn soir, et les faire tonjonrs avec respect, attention 
et de,'otion ; 

6 0 Avoir une tcnche devotion it la Sainte Vierge, 
it son bon allg-e gardien et it son saint patron, ne 
passant jamais un jour sans les prier de nons as-, 
sister. 

CHAPITRE QUATRIEME. 
Du Sacre;nent de Penilence. 

D, Qu'est-ce qne le s[\crement de Penitence Z 

R. Le sacrement de Penifence est 1lU sacrement 
qui remet les peches commis apres le bapteme. 

D, Le sacrement de penitence est-i! bicn neces-, 
sailoe pour etre sam'" 1 
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R. Lp sacremenl de penitence est aus;J n€ces­
saire pour etre sauve a taus ceux qui, apres leur 
bapteme, sont tombes dans quelque peche martel, 
<[ue Ie lmpteme a ceux qui n'ont pas encore ete 
haptises. 

D. Que faut-il faire punr se bien preparer i 
recevoir Ie saerement de penitence? 

R. Pour se bien pre parer a recevoir Ie saeremellt 
de penitence, il faut fnire (J1mtre choses : 

10 EX:l1ninel' ~a e0118ciencc ; 
2 00 S'exciter i.t jn contrition; 
'3 0 Former la resolution de satisfaire aDieu et 

au l1rochain ; 
in Declarer tOll:O S8S peches it n11 pretre ap­

prouv6. 
.~ 1. 

De l'Ex(fmen de Conscience. 

D. Qu'est-ce qU'exrtminer Srt conscience? 
R. Examiner sa conscience, c'est rappeler soi­

glleusement dans sa memoire tons les pechiis 
dont on est coupable. 

D. Est-il ttbsolument n8cessaire d'examiner S6. 

conscience, avant que de se confesser ? 
R. Oni, il est absolnment necesaire d'examiner 

sa conscience, avant que de se confesser; parce que 
si on oubliait ii. confesse un pechii mortel, faute de 
s'etre examine, la confession ne serait pas bonne. 

D. Comment faut-il faire l'examen de sa con­
science avant de se confesser ? 

R. Pour bien faire I'exameu de sa conscience 
avaut de se confesoer, il faut faire deux chases: 

10 Demander it Dieu la grace de connaltre et 
de cletester ses peches; 20 chercher avec soin a se 
l"appeler tons les poches que l'on a commis depuis 
Ia derniere confession. 
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Po"r demander it Dieu ses lumieres et ses gruces, 
avan t de commence>' son examen de conscience, on 
pellt (etire let lJ1'iere snivante, Oll (t!ltre semblable: 

PRIERE AVANT L'.EXAMEN DE CONSCIENCE. 

MON Dien, c1onnez-moi Ies lamieres neccssaires pour cort­
naltre mes peches, et Ia grace pour les detester de tout mOll 

camr, et pour Ies confesser avec sinceri1e ; J8 vans demande 
cette grace, par Ies merites L1e .H.·sus-Christ man Sauveur, par 
l'intercession de La Sainte Vierge, de man saint ange gardien, 
de mes saints patl~ons 8t de tOllS les saints. 

D. Sur quoi faut-il s'examiner ? 
R. II faut s'exmniner : 
10 Sur les commandements de Diell et de rE-

glise ; 
20 Sur ks sept pecMs capitaux ; 
30 Sur les devoirs de son etat ; 
40 Sur ses hahitudes et 8es passi()ns dominantes; 
50 Sur les penounes que l'on a frequentees, et 

sur les lieux olll'on a ete. 
D. Comment doit·on s'examiner? 
R. On doit s'examiner, en repassant, dans sa 

memoire, ses pensees, ses paroles, 8es actions et 8es 
omissions, pour remarquer celles 01\ l'on a peche. 

D. Comhien faut-ilmettre de temps a l'examen 
de sa conscience, avant la confession ~ 

R. II faut mettre a cet examen de conscience 
tout Ie temps necpssaire pour une affaire si impor­
tante: pIns au moins, SUiV[lllt la longneur du temps 
qui s'est 8conle depuis la derniere confession. 

D. Pm' au faut-il :finir son eXamen 1 
R. II faut :finir son examen par un acte de con­

trition, afin de s'exciter ala douleur et an regret 
de ses peches, avant de les confesser. 
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D. Est-ce qu'il ne suilit pas de declarer ses pe­
ches a un pretre pour qu'ils soient pardonnes ? 

R. Non, il De suffit pas de declarer ses pecMs a 
un pretre, pour qu'ils Roient pardonn~.s.; il faut de 
plus necessairement en avoir la contntlOn. 

~ 4. 
De la Contr.:tion. 

D. Qu'e,t-ce que 1a Contrition? 
R. La Contrition est une donleur et nn regret 

d'avoir offense Dieu, avec Ia 1'esolution de ne plus 
l'offenser. 

D. La contrition est-elle bien necessaire pour 
faire une bonne confession? 

R. Oui, la contrition est absolnment necessaire, 
pour faire une bonne confession. 

D. QU'est-cc done qu'une confession faite sans 
contrition? 

R. Une conressionfaite sans contrition, est une 
confession nulle et sou vent sacriL"ge. 

§ 5. 
Des qualites de la C'onl>·ition. 

D. Quelles qualites doit avail' Ia contrition? 
R. La contrition doit avoirqnatre qualites. Elle 

doit etre; 10 w'I'Iwlm'elle; 20 inlerieIl1'e; 3° 1Ini­
ve'r:;elle; 4 0 souveraine. 

D. Qu'est-ce a dire, que la contrition doit etre 
SU,.,wlU1·elle ? 

R. La contriti(ll1 doit ene sUl"1Iaturelle, c'est-a­
dire qu'elle doit et1'8 excit6e en nOllS par' un mouve­
ment du Saint-Esprit et par un motif de religion. 

D. Celui qui n", regTet de ses peches qn'a CllUse 
du deshonneur ou du dommage qu'ils lui ant cau­
se, n'a clone pas une bonne contrition? 

R. Non, celni qui n'a regret de ses peches qu'a 
cau,e du deshonneur au du dommag-e qn'ils lui ant 
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cause, n'a pas une bonne contrition: parce que sa 
contrition n'est pas surnaturelle. 

D. Qu'est-ce a dire que 10, contrition doit etre 
inU!rielt1"e 1 

R. La contrition doit etre interie",.e, c'est-a.-dire 
qu'elle doi! etre dans 1e crem, et non pas seu1ement 
sur 1e bout des levIes. 

D. Ceux qui se COli ten tent de reciter des actes 
de contrition, sans avoir 1e crem touche du regret 
d'avoir offense Dieu, n'ont donc pas une vraie con­
trition ? 

R. Non, ceux qui sc contentent de reciter des 
aCles de contrition, sans avoir le cceor touche c1u 
I"egret d'avoir offense Dien, n'ont pas nne vraie 
contrition: paree qu'ib n'ont pas nne contrition 
interieure. 

D. Qll'est-ee it dire que ]a contrition doit etl'e 
universelle ? . 

R. La contrition doit etre universelle, c'est-a­
dire qu'elle doit s'etendre au moins a tous les peches 
mortels qu'on a COlllDjS. 

D. 8'il n'y avait q ll'un seul peehe mortel dont 
on n'etlt pas regret, est-ce qu'on n'aurait pas UDe 
contritioll suffisante? 

R. Non, s'il y avait un seul p6che morte1, dont 
on n'eut pas regret, on n'anrait pas une contrition 
suffisante: paree que ce ne serait pas une contri­
tion uni verselJe. 

D. Qu'cst-ee a dire eutin que la contrition doi! 
etre sOIlVerail1e ? 

R. Enfin la contrition doit etre smtve"aine, e'est­
a-dire que la douleur d'avoir offense Dieu doit etre 
la plus grande de toutes les donlems. 

D. Est-ce done que 1'0n doit etre plus affiige 
d'avoir offense Dietl, qne (l'avoir perdu ses biens, 
et tout ce qU'on a de plus cher au monde ? 

R. Oui, on doit etre plus affiige d'avoir offense 
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Dieu que d'avoil' perdu ses biens et tout ee qU'on 
a de 'plus chef au moude; paree que l'offense de 
Dieu est Ie plus grand de to us les manx. 

D. Toutes ces qualites sont-elles necessaires a 
la contrition? 

R. Oni, toutes cea qualites sont tellement neces­
saires a la contrition, que s'il lni en manql\e nne 
senle, elle n'est pas suffisante. 

D. Ponvons-nous par nos propres forces avoir 
nne bonne contrition ? 

R. NOD, la bonne contrition est nn don de Dieu 
qni ne peut veniT que de lui, et qu'il faut lui de­
mandeT humblement. 

~ 4. 
Des moyens d'avo£r une bonne Contrition. 

D. Que faut-il faire pour avoir une veritable 
contrition? 

R. Pour avail' une veritable contrition, il faut : 
loLa demander a Dien avec ferveur; 
2° S'y exciteT par la consideration des motifs 

cap<l.bles de nous l'inspirer. 
D. Quels sont les motifs les plus propl'es a exci 

ter en nous la con trition ? 
R. Les motifs les pIns propres a exciter en nous 

la contrition, sont: lOLa bonte infinie de Dieu, 
que nous avons offense; 

20 Les hienfaits de Dieu, et notre ingratitude 
envers lui; 

30 La passion de Notre Seigneur Jesus-Christ, 
dout nos p0ches sont la Cll use; 

40 Le paradis que nous avons perdu, et l'enfer 
que nous aVOl1S Inerite. 

D. Pour avoir une bonne contrition est-ce assez 
de regretter ses pilches ? ' 

R. Non, pour avoir nne bonne contl'ition il ne 
suHit pas de regretter Res peches : i1 fant de plus 
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avoil' Ifljerme propos, c'est-a.dire, une resolution 
sincere et forte de ne plus offenser Dieu. 

D. Le ferme propos est-il absolument necessaire 
a la contrition? 

R. Oui, Ie ferme propos est absolument necessr.ire 
a la contrition: sans cette ferme resolution de ne plus 
offenser Dieu, il ne peut y avoir de vraie contrition. 

D. Quelle est la meilleure marqne de la vraie 
contrition? 

R. La meillenre marqne d'nne vraie contrition, 
c'est Ie ferme propos: on peut croire en eifet qu'on 
a nne Vl'aie douleur d'avoir offense Dieu quand on 
se sent une ferme resolntion de ne plus l'offenser, et 
que I'on prend les moyens d'eviter Ie peclle. 

D. La resolution de ne plus offenser Dieu doit­
eUe etre prise senlement pour un temps limite, 
comme pour quelques jOUfS, ou pour quelques se­
maines? 

R. Non, la resolution de ne plus offenser Dieu 
ne doit pas etre prise seulement pour un temps Ji­
mite, mais pour toujours. 

D. Dans quel temps faut-il demander it Dieu la 
contrition, et s'y exciter, pour se disposer a l'ece­
voir Ie sacremen( de penitence? 

R. II faut demander:1 Dieu la contrition, ave" 
la grace de connaitre ses peches, avant de commen­
cer it s'examiner; il faut la demander encore, s'y 
exciter, et en produire des actes apres son examen, 
en attendant Ie moment de se conf'esser; mais c'est 
surtout pendant que Ie pretre donne l'absolution, 
qu'on do it s'exciter it la contrition avec Ie plus de 
ferveur et eu faire nn acte de tout son ereur. 

~ 5. 
De la Confession. 

D. Qu'est-ce que la Cmifession ? 
R. La Confession est une clidamtion que 1'011 fait 
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de ses peches a un pretre, pour en recevoir Ie par­
don ou l'a1solution. 

D. Les pretres ont-ils Ie pouvoir de pardonner 
les pecMs ? 

R. Oui, les pretres ont Ie pouvoir de pardonner 
au de retenir Ies peches. 

D. Peuvent-ils pardonner tOllS Ies peches, meme 
les plus enormes ? 

R. Oni, ils peuvent pat'donner tous Ies peches, 
meme Ies plus enormes, POurVll qu'on s'en confesse 
avec une sincere contrition. 

D. De qui Ies pretres ont-iIl'c<;n ce ponvoir de 
pardonner on de retenir les peches ? 

R. C'est de Jesus-Christ lui-meme, que les pre­
tres ant re<;u ce pOll voir de pal'donner on de reten;r 
les pecMs. 

D. QueUes conditions doit avoir la confession, 
pour etre bonne? 

R. La confession, ponr etre 10nne, doit etre 
humble, sincere et en/iere. 

D. La contrition doit etre humble: qu'est-ce a 
dire? 

R. La confession doit etre humble, c'est-it-dire, 
qu'on ,Ioit s'accuser de ses peches, avec nne grande 
confusion d'avoir offense Dieu. 

D. La confession doit etre sincere: qu'est-ce a 
dire? 

R. La confession doit etre sincere, c'est-it-dire, 
qu'on doit dire ses peches franche:lent et simple­
ment, COlllme on les connait, sans exageration, ni 
excuse. 

D. La confession doit etre entiere: qu'est.ce a 
dire? 

~. La. cOl;fessiou doit etre entiere, c'est. a dire, 
qu on dolt declarer tons Ies peches mortels qu'OD 
a COl;n~ms, autant qu'on peut s'en sOllvenir, apres 
un seneux exameD. 
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D. Est-il neressaire de declarer aussi Ie nombre 
de ses peches, et leurs circonstances ? 

R. Oui, pOl;r que ]a confession soit cntiere, il 
est llecessaire de declarer IlUssi Ie nombre de cha­
que pech", et les circonstances 'lui en chan gent 
l'espece. 

D. Donnez-en un exemplc ? 
R. Pal· exemple, si on a derobe, il faut dire com­

bien de fois on I'a fait, si c'est une chose sacree, ou 
si c'est dans un lieu saint qu'on l'a prise: parce que 
dans ces circonstances, ce n'est pas simplement un 
vol, c'est encore un sacrilege. 

D. Celu; qui cacherait volontairement a confesse 
un peche martel, ferait-il un grand mal? 

R. Celui qui cacherait volontairement un peche 
mortel it confesse, [erait une confession nulle et 
sacrilege. 

D. A quoi serait oblige celui qui aurait fait une 
telle con fession ? 

R. Celui qui aurait fait une telle confession se­
rait oblige llla recommencer tonte entiere, et it 
s'accuser en particulier c1u sacrilege qu'il aurait 
commis, en eachant ce peche. 

D. Quand est-ce que ron re~oit Ie sacrement de 
penitence? 

R. On re<;oit Ie sacrement de penitence 'Juand 
Ie pretre donne l'absoZ"tiou. 

§ 6. 
De l'.!lbsolution. 

D. (Ju'est-ce que l'ctbsollliion ? 
R. Vabsoilltion est Ie pardon des peches accorcle 

par Ie pretre, au nom de J esns-Christ. 
D. Ce pardon des pechCs que Ie pretre accorcle, 

est-il toujours ratifie dans Ie ciel ? 
R. Oui, ce par<lon cles pecMs que Ie pretre ac­

corde clans If' sacrement de penitence, est tonjours 
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ratiiie dans Ie ciel, pourvu que la personne qui 
s'en confesse soit veritablement penitente. 

D. Qui est-ce qni nonS assure que les pecbes, 
que les pretres pardonnent quand ils donncnt 1'a1:>­
solution, sont panlonnes clans Ie ciel ? 

R. C'est Jesus-Christ lui-meme qui nous en as­
sure, qnand i1 dit ,'t ses ap6tres: les pecMs seront 
,·emis (t ceux it qni VOllS les remett,·ez. (*) 

D. Les pretres donnent-i1s l'absolution, toutesles 
fois que ron va " confesse ? 

R. Nou, les pretres ne clonnent pas l'absolntion 
to utes les fois que 1'on va it confesse: ils jugent 
quelquefois it propos de lu differer pour s'assurer 
des dispositions des penitents, et leur donner Ie 
temps de s'y preparel .. 

D. Que doit faire un penitent, quand Ie confes­
sem lui differe 1'absolution ? 

R. Quancl Ie confesseur differe 1'absolution, Ie 
penitent doit se soull1ettre it ce del ai, avec humi­
lite, en eloigner Ia cause, et travailler a se mieux 
preparer pour une autre fois. 

~ 7. 
Exe1'cice pour la confession. 

D. Qualld Ie moment de se con/esser est arrive, 
que faut-il faire? 

R. Quand Ie moment de se confesser est arrive, 
il faut aller se mettre it genoux aupres elu confes­
sem, ~e ll1~niere a ne pa~ Ie regarller en face; faire 
sur SOl Ie slgne de 1a CroIX, ee dire: 

EN FRANCAIS: I EN LATIN: 
Renissez-moi, mon pere, paree Benedic, milLi, pater, quia 

que J 'ai peeh&.. I peccavI. 
Je confesse d Dieu, etc. p. 5, Oonfiteor Deo, etc., p. 5, 

jusqu'a par 711a faute. Jusqu'a m~ eulpd. 
D. Que fait-on ensuite ? 

(~) Saint-Jean, ch. 20. v. 23. 
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R. Ensuite on dit: 10 Combien il y a de temps 
qu'on a "til It confesse ; 

20 Si on a re<;u l'absolution, la derniere fois ; 
30 Si on a accompli la penitence imp osee : puis 

on commence sa confession, en disant a chaque 
pilche: Mon pere, je m'accuse de ....... . 

D. Quand on a fiui d'accuser ses pechils, que 
faut-il faire I 

R. Quand on a fini d'accuser ses peches, i1 faut 
dire: "J e m'accuse de plus~ de~ bien d'autres pe­
" ~ches, que je ne connais pas, et de eeux de toute 
<:c rna vie; fen demande pardon it Dieu, et a VOllS, 

" mon pere, la penitence et l'absolution. " 
Puis tout de suite on acheve Ie cOl1jiteor en di­

santo 
EN FRAK<;AIS : 

Par ma jaute, etc. 
D. Apnis avoir fini 

faire I 

I EN LATIN: 

Jl1 ea culpa, etc. 
Ie c01l/iteor, que doit-on 

R. Apres avoir fini Ie conjiteor, on doit ccouter, 
avec respect, les avis que Ie confesseur juge a pro­
pos de donner, et accepter avec soumis3io~ la pe­
nitence qu'il impose. 

D. Si Ie confesseuTJuge a propos de donner 1'ab­
solution, que faut·i1 faire pendant qu'illa donne? 

R. Si Ie confesseur juge it propos de donner 1'ab­
solution, i1 faut, pendant qu'illa donne, s'excite-I 
de nouveau it la contritiou, et en faire un acte de 
tout sou CeBur; ensuite se retirer modestement it 
recart, POUT remercier Dieu de la grande grace que 
ron vient de recevoir; et puis cnfin fail"e sa peni­
tence, aussitot que possible. 

D. QueUe priere faut-il dire pour remercier DielJ\ 
apres avoir re<;u l'absolution ? 

R. POUT l'emel'cier Dieu apres avoir rC!iu l'abso­
lution, ceux qui ne savent pas lire peuvent due 
la priere suivante: 
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PRIERE APRES LA CON'FESSION. 

JE ne suis plus vatre ennemi, 0 mon Dieu, vallS 111'avez par­
donne; par]a vertu du sacrement de penitence, vallS avez ef­
face m€s peches; vaus m'avez le~u en gu1ce ! 0 mon Dieu, 
soyez a jamais berri de vos misencorcles! Penetre de recon­
naissance, je promets de VOllS aimer, et de vallS servir desor­
mais de tout mon emur: mais je 11e puis fien sans vous. Con­
servez-moi done, par votre grace, dans cette sainte resolution; 
et aecordez-moi Ie don de perseverance dans votle service. 

~ 8. 
De la Satisfaction. 

D. Qu'est-ce que Ia satisfaction? 
R. La satiifaetion est une reparation que 1'on 

doit aDieu et au prochain, pour l'iIJjure ou Ie tort 
qu'on leur a fait par Ie peche. 

D. Cette reparation est-elle necessaire pour ob­
tenir Ie pardon de ses peches ? 

R. Cette reparation est si necessaire que, sans 
elle, ou au moins, sans Ie desir et la volonte de 8a­
tisfaire, il ne pent y avoir de veritable contrition, 
ni, par consequent, de pardon des peches. 

D. Mais quand Ie peche est pardonnc, est·on en­
core oblige de faire penitence? 

R. Oui, meme apres que Ie pech;; a Me pardonne, 
on est encore oblige de faire penitence, pour satis­
faire a In justice de Dieu qui, en accordant Ie paT­
don du peche, dans Ie sacrement de p<'nitence, ne 
remet pas touiours toute la peine qni lui est due. 

p. "!"ouvol1s-nons, par nous-memes, satisfaini a 
In JustIce de Dien ? 

~"R.. Non, nons ne pouyons satisfaire a I a justice 
de DI,en par n~lUs-memes: nous ne Ie pom"011S que 
pal' J esus-Chrrst notre souveraiu merliateur de qui 
nos satisfactions tirent toute leur valeur" ' 
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D. Par quelles (Euvres de penitence peut-on sa­
tisfaire a Dieu, pour ses pecMs ? 

R. On satisfait it Dieu, pour ses pecMs : 
1 P Par les peines et les afllictions de la vie, 

quand on les accepte avec soumission, et qu'on les 
suppllrte avec patience, en union ayec Notre Sei­
gneur J "slls-Christ ; 

2" Par la pratique des (Euvres satisfactoires, qui 
sont: Ie jeune, l'aumone et la priere ; 

30 Et principalcment par l'accomplissement fi­
dele de la penitence que Ie confesseur impose; 

4Q En gagnallt.les indulgences. 
D. Est-on oblige d'accomplir la penitence que 

Ie confesseur impose? 
R. Oui, on est oblige, sous peine de pecIle, d'ac­

complir fidelement la penitence imposee par Ie 
confesseur. 

D. Qu'entendez-yous par les indul,qences ? 
R. Par les indulgences, j'entends des graces que 

l'Eglise accorde aux fideles, paUl' la remission des 
peines temporelles dues a leurs peches. 

D. Que faut-il faire pour gagner les indulgen­
ces ? 

R. Pour gagner les indulgences, i1 fant: 
10 Etre en etat de grace, et vel'itablement repen­

tant de taus ses peches ; 
2° Accomplir fidelement toutes les conditions 

prescrites par celui qui les aceorde. 
D. Comment satisfait-on au prochain I 
R. On satisfait au pl'ochain en reparant Ie tort 

qu'on lui a fait, dans sa personne, ses biens ou son 
honneur. 

D. Expliquez eela pIns particulierement par des 
€xemples. 

R. Par exemple: si on a caUSe quelque dom­
magp. au prochain, dans ses biens, il faut l'cstituez: 
si on a terni sa reputation, par miidisance, au par 
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ealomnie, il faut la reparer; si on l'a insult/, ou of­
fense, il faut lui faire excuse, ou lui demander par­
don; enlin, il [aut, autant qne possible, se 1'("con­
oilier avec ses ennemis, et repal'er Ie scandaIe qn'on 
a donne. 

D. Qnand faut-il se rBconcilier avec son pro­
chain, on reparer Ie tort qu'on lui a fait? 

R. II ne faut jamaio differer de se reconcilicr 
avec son proehain, et de reparer Ie tort qu'on Ini a 
fait: que si on ne peut Ie faire avant que d'aller a 
confesse, on doit se hater d'accomplir ce devoir 
aussit6t apleS sa confession. 

CHAPITRE CINQUIEME. 

De l'Extreme-Onction. 
D. Qu'est-ce que I'Extreme-Onction ? 
R. Vextreme-onction est un sacrement institue 

pour Ie sonlagement spirituel et corporel des ma­
lades. 

D. Que faut il faire pour se preparer a recevoir 
l'extreme-onction ? 

R. Pour se preparer a l'ecevoir l'extreme-onction, 
il fant s'exciter au regret de tons les peches de sa 
vie, et se confesser, si on se sent coupable de quel­
que fante grave. 

D. Quand faut-il recevoir l'extl'eme-onction? 
R. II faut recevoir l'extreme-onction, des qu'on 

est en danger de mort, sans attendre a l'extremite. 

CHAPITRE SIXIEME. 

Du Sacrement de l'Ordre. 
D. Qu'est-ce que l"O}'d"e ? 
R. L'ordre est nn sacrement qui donne Ie pon­

voir spirituel de faire les fonctions sa crees et la 
grace pour les faire dignement. ' 
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CHAPITRE SEPTIEME. 

Du SaCTement de lJ1aTiage. 
D. Qn'est-ce que Ie maTiage ? 
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R. Le lI!aTiage est un sacrement qui sanctifie 
l'alliancc de 1'homme et de la femme. 

D. En qnelles dispositions faut-il etre pour rece­
voir dig'nement Ie sacrement de mariage ? 

R. Pour recevoir dignement Ie sacrement de 
mariage. il faut etre en etat de grace, et dans la 
ferme resolution de servir Dieu fidelement dans 1'e­
tat du lnuriage. 

D. A quoi s'exposent ceux qui se marient en etat 
de pecM mortel ? 

R. Ceux qui se marient en etat de peche mortel, 
profanent Ie sacrement de mariage, et par ce sacri­
lege, se !"enclent inc1ignes des benedictions que 
Dieu se plait it repanc1re sur la pe!"sonne, et sur les 
familles de ceux qui re<;oivent ce sacrement en de 
saintes dispositions. 

TROISIENIE PARTIE. 
DES COMMANDEMENTS. 

D. Que faut-il faire ponr alleI en paradis 1 
R. Pour aller en paradis, il iaut garder les com­

man dements de Dieu et de l'Eglise. 

CHAPITRE PREMIER. 

DES COMMANDEMENTS DE DIED. 

n. Combien y a-t-il de commanc1ements de 
Dieu? 

R. II y a dix commandements de Dicll. 
D. Reci tez-les. 
R. Un seul Diell tit adorel'as, etc., page 8. 
D. Quel est l'abrege des dix commanclements de 

Dieu? 
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R. L'abrecre des dix cornman dements de Dieu 
est renlerme "dans ce peu de paroles: Aimer Dieu 
de tout son emur, et Ie prochain comme soi-meme, 
ponr l'amonr de Dieu. 

D. Qui est notre prochain ? 
R. Tous les hommes, et meme nos ennemis sont 

notre prochai11. 
D. Est-ce donc que nous sommes obliges d'ai­

mer nos en11emis ? 
R. Oui, nous sommes obliges d'aimer nos en­

nemis pour I'amour de Dietl, de pardonner et de 
faire du bien it C8UX qui nous font du mal; c'est 
la loi de l'hangile. . 

D. A quai nons oblig'e l'amour au la charite que 
nous del'ons avoir pour Ie prochain ? 

R. J~a charite que nous devons avoir pour Ie 
prochain nuus oblige a faire toujours aux auu'es, 
ee que ron voudrait raisonnablement qu'on nons 
fit :1 nous-memes; et it ne jamais fa ire aux autres 
ce que I'on ne vondrait pas qu'on nous fit a nous, 
memes. 

PREMIER COMMANDEMENT. 

Un seul D£eu tu adoreras et aimeras parfaitement. 

D. Qu'est-ce qui nous est ordonne par Ie pre­
mier commundement: "n seul Die" tu adareras et 
aimeras pa'Jfaitement ? 

R Par ce commandement, ilnous est ordonne : 
lode emire en Dien; 2° d'esperer en lui; 3" de 
l'aimer de tont notre cceur; 49 de n'aclorer que lni 
seu1. 

D. Quelles sont les verlus prescrites par ce grand 
commfil1clcment 1 

R. Les vertus pres crites par ce grand comman­
dement sont 1a Foi, l'Esperance et la Charite. 

D. Qll'est-ce que la Fai? 



CATECHISME. 67 

R. La Foi . est Ulle vertu surnaturelle, par la­
quelle nous eroyon~ fermement tont ce que l'Eglise 
nons enseigne, paree que c'est Dieu qui I'a revele. 

D. Qu'est-ce que l'Esperance ? 
R. L'Espe'rance est une vertu surnaturelle, pal' 

laquelle nous attendons de Dieu, ,,,'ee une ferme 
coiifiance, ses graces en ce monde, et Ie paradis en 
rantre, par les merites de Jesus-Christ. 

D. Qu'est-ce que la CltaTite ? 
R. La Charite est unp ,'ertu surnaturelle, par la­

que1le nous aimons Dieu pour lui-meme, parclessus 
toutes choses, et notre prochain comme nous­
memes, pour l'amollr de Dietl. 

D. Comment appelle-t-on ces trois vertus ? 
R. On appelle ces trois vertus, les vertus tMolo­

gales. 
D. Ces trois vertu" sont-elles necessuires an salut? 
R. Oui, la Foi, J'Esperance et la Charit€> sont 

absolument necessaires au salut. 
D. Sommes-nolls obliges de f"ire des aetes de 

Foi, d'Esperance et de Charite ? 
R. Oui, nons devons faire salivant des aetes de 

Foi, d'Esperance et de Charite. 
D. Faites des actes de Foi, d'Espcrance, de 

Charite. 
R. Acte de Foi,-Mon Dieu, je croi8, etc., p. 6. 
Acte d'Esperance,~Mon Dieu, nppnye, ctc., p. 6. 
Aete de Charitc,-Mon Diell, qui etcs, etc., p. 6. 
D. Qu'est-ce qU'adorer Dieu ? 
R. Adorer Dien, c'est lui offrir l'hon,mage sou­

veram de notre esprit et de notre ceenr, cornme it 
notre Createur, a notre souyerain 111aitre et ~ll1otre 
fin derniere. 

D. Faites un acte d'acloration. 
R. Acte d'Acloration,-Mon Dien, je vous adore 

etc., pRge 6. 
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D. Est-il permis d'adorer autre chose que Dieu 1 
R. Non, i1 n'est point permis d'anorel' autre 

chose que Dieu: it Dieu seul appartient l'hom­
mage souverain de notre esprit et de notre cmur. 

D. Est-ce que nons n'adorons pas les saints et 
les anges 1 

R. Non, nOllS n'adorons ni les saints, ui les an­
ges : nous nOUS contentons de les honorer, et de 
les inl'oquer comme les amis de Dietl. 

D. Est-il bon d'invoquer les saints I 
R. Oui, il est bon et utile d'invoquer les saints 

afin qu'ils intercedent pour nous aupres de Dieu, 
et qu'ils nons obtiennent des graces, pal' Notre 
Seigneur Jesus-Christ. 

D. Est-il bon nussi d'honorer les reliques et les 
images des saints? 

R. Oui, i1 est bon aussi d'honorer les reliques et 
les images des saints: I'Eglise catholique l'a tou­
jours fait et nons enseigne it Ie faire. 

SECO.KD COMMANDEMENT. 

Dieu en vain tu ne jureras, ni autre chose pal'eillement. 

D. Que defend Ie second commanc1ement: Dieu 
en vain tu ne jure1'lls, ni autre chose pareillement 1 

R. Ce commandement defend toute profanation 
du saint nom de Dieu, les sennents indisCl'ets, in­
.iustes, au f",ux, les blasphemes, les jnrements et les 
imprecations. 

D. Qu'esl-ce qU'Ull se1'1nent? 
R. Le serment est un acte de religion, par lequel 

on prend Dieu it temoin de 1a verite de ce que ron 
affirme, au de ce que Fan promet. 

D. Quand est-ce que Ie sennent est indiscret ? 
R. Le serment est indisc1'et, lorsqu'il est fait 18-

~erement, sans necessile, et ponr des chases peu 
Importantes. 
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D .. Quaurl est-ce que Ie serment est injuste 1 
R. Le sennent est injltste, lorsqu'ou Ie fait pour 

s'engager " faire quelque chose de mal. 
D. Celui qui a fait sermen! de {aire que1que 

chose de mal, comme de se tuel', de se "enger, etc., 
est-i1 oblig'e de tenir son serment ? 

R. Non, celui qui a fait serment de faire quel­
que chose de mal ne doit pas tenir son serment: 
il commettrait un nouveau peche, en accomplissant 
un tel serment. 

D. Quand est-ce que Ie serment estj(tu",' ? 
R. Le serment est faux lorsqu'il est contre la 

~erite: c'est ce qU'OIl appelle I'''''''' Se1'ment ou pal'­
Jure. 

D. Le faux serment est-i! un grand p6che ? 
R. Olli, Ie faux sermen! est un-tres-grancl poche. 
D. Qu'est-ce que Ie blaspheme 1 
R. Le blaspldilne est une parole injurieuse contre 

Dieu ou contre les choses saintes. 
D. Le blaspheme est-il un grand mal? 
R. Le blaspheme est un crime enormc. 
D. Est-ce pecher gricvement que tie p1'ononcer 

certaines paroleg connues sons Ie nom de.jurements, 
d'imprecations, dans Ie langage ordinaire ? 

R. Plusieurs de ces jurements et de ces impre­
cations ne sont que des paroles grossieres: mais 
plusieurs sont criminels et approchent du blas­
pheme: tous peuvent clevenir scanc1aleux par cir­
constance. C'est pourquoi les bons chretiens doi­
vent s'abstenir de les profere1'. 

D. Le second commandement nons oblige-toil 
a quelque chose? 

R. Le secono comm>Llldement nOllS oblige " 
pl'Ononce1' toujours avec respect 1e saint nom de 
Dieu, et a accomplir nos vceux. 

D. Qu'est-ce qu'un VIEU ? 
R. Le "am est line promesse faite it Dieu de l'bo-
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norer, en lui-me me, au dans ses saints, par quelque 
action de pie!e. 

D. C'es! done pecher que de ne pas accomplir 
ses vreux ? 

R. Oui, c'es! un peche grave que de ne pas ac­
complir ses vCDUX. 

TROISIEME COMMANDEMENT. 

Les dimanclles tu garderas, en servant Dieu devotement. 

D. A quai no us oblige Ie troisieme commande­
ment de Dieu: les dimanches tu ga"deras, en ser­
vant Dieu devoiement ? 

R. Ce commandement nous ohlige a sanctifier 
les dimanches, par un saint repos. 

D. En quai consiste ce saint repos ? 
R. Ce saint repos consiste a s'abstcnir de toute 

reuvre servile et a vaquer aux <puvres de piilte. 
D. Qu'entenr1ez-vous par (Buvre.< serviles? 
R. Par (Bum'es se"viles, j'entends les travaux cor­

porels, Ie commerce, et generalement tout travail 
qui se rapporte aux hesoins de la vie. 

D. Est-il permis, Ie dimanchc, de faire quelques 
rem-res serviles ? 

R. Oui, il est penni" Ie dimanche de faire les 
reuvres serviles, que l'Eglise juge necessaires aux 
besoins de la vie. 

D. Suffit-il, pour sanctifier Ie dimanche, de 8'abs­
tenir des rem'l'es sel'viles ? 

R. :-Ton, pour sanctifier Ie dimanche, il ne suffit 
pas de s'abstenir des ceuvres servile" il faut de plus 
fane des. reu vres de piete et c1e religiou, et surtout 
celles qm sont commanc1ees par l' Eglisc. 

QUATRIEME COMMANDEMENT. 

Pere et mere tu /wnoreras, afin de vivl'e long'Uement. 

D. Que nous ordonne Ie quatrieme commanc1e-
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'ment: Ph'e et mere tu honorel'as, afin de 'lJiv're 
lon,qllement ? 

R. Ce commandement nous ordonne d'honorer 
taus nos superieurs, et particulierement nos peres 
et meres. 

D. En quoi consiste l'honneur que nons devons 
a nos peres et nos Ineres ? 

R. L'hrmneur que nous devons it nos peres et 
meres consiste ales aimer, it les respecter, it leur 
obeir, et it les assister dans leurs besoins. 

D. Ponrquoi ajoute.t-on rtfin de vivre lonfJuement ? 
R. On "joute afin de vivre lOl1guement, c'est-a­

dil'e, longtemps, parce que Dieu a attache une be­
nediction particuliere it l'accomplissement de ee 
preeepte. 

D. Outre nos peres et meres, devons-nous hono­
rer encore quelques-uns de nos pal'ents ? 

R. Oui, outre nos peres et nos meres, nous de­
vons honorer encore nos au Ires paren IS, selon leur 
age et selon l'autorite qu'ils ont sur nous. 

D. Devons·nous aussi respectm'le gouvernement 
et obeir it ses lois? 

R. Oui, nOllS devon~ aussi respecter Ie gouver­
nement, et obeir it ses lois, dans les choses tempo­
relles: c'est un point important de ]a morale chre­
tienne. 

D. A quai sont obliges cenx qui sont en ser­
vice? 

R. Ceux qui sont en service sont obliges cl'avoir 
du l"eRpect pour leurs maln'es et main'esses, de'leur 
obei1', et de leur etre fideles jusque dans les petites 
chases. 

D. Quel, Bont les devoirs des mait1'es et mai­
tresses enve1's leurs s€nitcurs ? 

R. Les devoirs des maltres et maitrcsses envers 
leurs serviteurs sont de les aimer, comme leurs en-
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fants, de veiller soigneusement sur leur conduite,et 
de les payer fidelement. 

D. (Juel honneur devons-nons a nos superieurs 
spirituels ? 

R. N ous devons a nos superieurs spirituels Ie 
respect, l'amour, et l'obeissance, dans l'ordre de la 
religion et du salut. 

CINQ.UIEME COMl\lANDEMENT. 

Homicide point ne se1"as, de fait n'i volontah·ement .. 
D. Que defend Ie cinquieroe commandement: 

homicide point ne seras, de fait ni volontai"ement 1 
R. Ce commandement nous defend de tuer, de 

battl'e, de scandaliser personne, et mome d'en avoir 
Ie dessein. 

D. Qu'est-ce que scandaliser son pro chain ? 
R. Scandaliser son prochain, c'est l'induire au 

mal, ou l'empecher de faire Ie bien. 
D. Celui qui a frappe, 011 blesse, ou injurie quel­

qu'un injustement, est-iloblige it quelque repara­
tion? 

R. Oui, celui a frappe ou blesse, ou injurie quel­
qu'un injusternent, est oblige it reparer l'injure 
qu'il lui a faite, et tout Ie dommage qu'il lui a 
cause par ces rnauvais traitements. 

SIXIEME COMMANDEMENT. 

Impudique point ne seras de corps, ni de consentement. 

D. Que defenclle sixieme commanclernent: im­
pu,diqlle point ne seTas de C07PS, ni de consentement 1 

R. Cc commrcndemcnt defeud toutes les actions 
contraires a la purete et 'd. la moclestie, et tont con-
sentemcnt a ces actions. ' 

D. Que faut-il faire pour se preserver de l'impu­
rete? 

R. Pour se preserver de l'impurete, il fant rejeter 
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promptement toutes les pensees impures ou des­
honnetes, recourir it Dieu par la priere et fuir les 
occasions. 

S)1PTIEME CO~IMANDEl!ENT. 

Bien d'aulru; tu ne prendras ni retiendras sciemment. 

D. Qu'est-il defendu par Ie septieme comman­
dement: bien d'autnti tit ne prendras n; retien­
dras sciemment 1 

R. Pal' ce commandement, il est defendu de 
prendre ou de retenir injustement Ie bien du pro­
chain, et de lui faire aucune injustice. 

D. A quoi est oblige celui qui a pris, ou qui 
retient injustement Ie bien du prochain, ou qui lui 
a cause quelque dommage ? 

R. Celni qui a pris, ou qui retient injustement 
Ie bien du prochain, ou qui lui It cause quelque 
dommage, est oblige it restituer. 

D. Cette restitution est-elle bien necessaire ? 
R. Cette restitution est si necessaire, que si on 

I'le la fait pas, ou, du mains, si on n'a pas Ia vo­
lonte de la faire, on ne peut ni obtenir Ie pal'don 
de ses peches, ni etre sauve. 

HUITIEME COMMANDEMENT. 

Faux temCYt"gnage ne diras, nz' mentiras aucunement. 

D. Que defend Ie huitieme commandement: 
jm19J temoignage ne diras, ni mentiras auclt1w­
ment 1 

R. Ce commandement defend de men til', de ren· 
<ire faux temoignage contre son prochain, de Ie 
juger tem&rairement, de Ie decrier, soit par medi, 
sanee, soit par calomnie. 

D. Est-ee qu'il n'estjamais permis de mentir? 
R. Non, il n'e$tjamais permis de mentir, pail; 

meme pour rendre service. 
E 
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D. Est-on oblige de l'eparer Ie dommage qu'ona 
cause it son pl'ochain, pal' mensonge, par faux t8-
moignag'e, par calomnie on pal' medisance ? 

R. Oui, on est oblige de reparer, autant qne pos­
sible, tout Ie dam mage q u'on a cause a son pro­
chain, dans ,on honneur, ses biens, ou sa per- , 
sonn€, soit par mensonge, soit par faux temoi­
gnage, soit par calo111nie, soit par medisance. 

NEUVIEME COM:MA.NDEMENT. 

L'wuvre de ch,az'r ne de9i1'eras qu'en mariage seulement. 

D. Que defend Ie neuvieme commandement: 
l'reuV?'e de chair rle desire1'as q,,'en maria.'le seute­
ment? 

R. Ce commandement defend de consentir aUK 
pensees impures et aux desirs deshonnetes de Ia 
chair. 

D. Est-ce un grand mal d'entretenir ces sortes 
de mauvaises pensees et de mauvais desirs dans 
~on creur ? 

R. Oui, c'esl un peche morlel d'entretenir vo­
lontairement ces sortes de mauvaises pensees et de 
mauvais desirs dans son creur. 

D. Quel est Ie meilleur moyen de Ies chasser ? 
R. Un des meilleurs moyens de les chasseI', c'est 

de penser a Dieu qui voit Ie fond de nos crems. 
DLXIEME COMMANDEMENT. 

Biens d'autrui ne desireras pOW' les avoir injustement. 

D. Que nous est-il defendu parle dixieme com­
mandement: biens d!au.t1·ui ne desireras, pour les 
avoir inj !tstement ? 

R. Par ce commandement, Dieu nous defend de 
~e~irer d'avoir Ie bien du prochain, par des voies 
l11Justes. 

D. Comment peehe-t-on contre ce commande­
ment? 
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R. On peche c~ntre ce commandement: 
1 () Quand on a la volonte de prendre, ou de gar­

der ce qui appartient aux autres ; 
2. Quand cn cherche Ii tromper dans les mar­

ches, dans les marchandises, dans les poids et les 
mesures, etc. 

CHAPITRE DEUXIEME. 

Des Commandements de l'Eglise. 

D. Tous les chretiens sont·jls obliges d'observer 
les commandements de l'Eglise ? 

R. Oui, tous les chretiens sont etroitement obli­
ges d'observel' les commandements de l'EgIise. 

D. Pourquoi sommes-nous si etroitement obli­
ges d'obeir Ii l'Eglise ? 

R. Nous sommes etroitement obliges d'obeir Ii 
l'Eglise, parce que Jesus-Christ lui-meme nous Ie 
commande. 

D. Comment doit done etre regarde celui qui 
n'ecoute pas l'Eglise ? 

R. Selon la doctrine de Jesus-Christ, celni qui 
n'ecoute pas I'Eglise doit etre l'egarde comme un 
palen et un publicain. 

D. De qui I'Eglise a-t-elle l'ec;u Ie ponvoir de 
faire des loi, ? 

R. C'est de Notre Seigneur Hsus-Christ que 
l'Eglise a re<;u Ie pouvoir de faire des lois, quand il 
a dit Ii ses apotl'es: cel!~i qui vous ecoute, m'ecoute, 
celt,i qui valis mepl'ise, me mepl·ise.-Luc. 10, 16 

D. Combien y a-t-il de principaux commande­
ments de l'Eglise 1 

R. II y a sept principaux commandements de 
l'Eglise. 

D. Recitez-Ies. 
R. Les fetes tu sanctifieras, etc. page 8. 
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PREMIER COMMANDEMENT DE L 'EGLISE. 

Les jeles lu sanctifie1"Gs qui Ie sonl de command.ment. 

D. Que nous or donne Ie premier commandement 
de l'Eglise: les IN es tu sanctijie'l'as qui te sonl de 
comnwndemeni ? 

R. Ce commandement nous ordonne de sancti. 
fier les fetes d'obligatiou. 

D. De quelle maniere devons-no us sanctifier les 
fetes? 

R. N ous devons sanctifier les fetes de la meme 
maniere que les dimanches. 

SECOND COiYIMANDEMENT DE L'EGLISE. 

Les dimanches messe entendras et les fetes pareillement. 

D. A quai nons oblige Ie second commande­
ment de l'egJise : les diman<'hes messe entend"as, 
et les Jet es paTe; II em en t :2 

R. Ce comm<tndelllent nous oblige it assistel', les 
dimanches et fiiteR d'ohligation, it la messe, parti­
cnlierement it la messe paroissiale. 

TROISI:EME CQl'IIMANDEMENT DE L'EGLISE. 

Taus ies peches confessems it tout 1e mains une fois l'an. 

D. A quoi sommes-nons obliges par Ie troisieme 
commandement de l'Eglise : ious ies peches c01ifes-
8ems it lout Ie mains une fois l'an. 

R. Pal' ce commandement nous sommes obliges 
(l.'aller it confesse, an mains une fois tons les ans, 
et de faire une honne confession. 

D. Tont Ie monde est-il oblige d'aller it confesse ? 
R. Oui, tont fidele, q ni a l'nsage de la raison, 

est tenn de se confess€!' au mains une fois taus les 
ans; personne n'est dispense de cette obligation. 

Q.UATRIEME COMlnANDEMENT DE L'EGLISE. 
Ton erealeur tu reeevras au moins it Pi2que humblement. 

D. Que nous ordonne l'Eglise par son quatl'ieme 
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eommandement : ton C1'eateUl' t1l 1'eceVl'as au mains 
a Paq1le humblement ? 

R. Par ce commandement, reglise nous ordonne 
deux chases: 

10 De communier au mains une fais taus les 
ans, avec les dispositions con venables ; 

2" De faire cette 'communion dans la quillzaine 
de P&que et dans reglise paroissiale. 

CINQUIEIVIE COMMANDEMENT DE L'EGLISE. 

Quatre-temps, vig-£Zes, jeuneras et Ie caTeme entierement. 

D. Quelle obligation nons impose Ie cinquieme 
commandement de I'Eglise: qua/'re-temps, vigiies, 
jeune'l'as et 1e carihne entih'e1nent ? 

R. Ce commandement nous fait une obligation 
de jeiiner les mercreclis, vendredis et samedis de 
chaque semaine des quatre-tcmps; (0 us les .iours 
du careme, excepte les dimanches; la veille de 
Noel, de la Pentccote, de la Saint-Pierre, de rAs. 
somption et de la Toussaint; et taus les mercredis 
et vendredis de l'Avent, auxquels jours ont ilte 
renvoyes les jefmes des autres vigiles. (I). 

D. En qnoi consiste Ie jeune que l'Eg'lise nous 
preserit? 

R Le jefme que PEglise nous preserit consiste 
principalement a s'abstenir de viandes, et a ne 
faire qu'un rep as : et ce n'est que par tolerance 
qn'on pennet une legere collation. 

SIxrBME COlVIMANDE.i'iIENT DE L'EGLISE. 

Vendredi chaiT ne mangeras, ni [e samedi 'Ill,emerment. 

D. Que nons est-il or donne par Ie sixieme COl11-

mandement de l'Eglise: t'endredi chair ne ma1!­
geras, ni le samedi l1!13mement ? 

(1) Pour Ia discipline particuliere au Bas-Canada, touchant Ie 
jeune et l'abstinence, voyez a la fin de ce catechisme, ce qui a eta 
regIe par un i.dult d. 1844. 
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R. Par ce commandement, il no us est ordonne 
de faire maigl'e taus les vendl'edis, excepte celui 
oil. tombe Ie jour de Noel, et taus les samedis all. 
Fan observe Ie jenne. (1). 

D. Que faut-il observer, les jours de jeune de 
ca:reme, oll, par dispense, on peut manger gras ? 

R. Les jours de jenne de careme all, par dis­
pense, on peut manger gras, j} jaut observer de ne 
faire qu'un seul repas en viande, et de n'y pas 
manger de poisson. 

SEPTIEME CQMMANDEMENT DE L'EGLISE. 

Droits et Dimes tu poieras Ii /' Eglise fidelement. 

D. A. quai oblige Ie septieme commandement 
de l'Eglise: DI'oits et dimes tu paieras a 1) Eglise 
lididement ? 

R. Ce commandement oblige les fideles it payer 
les dimes, offrandes et autres droits autorises pour 
les frais du cuIte divin, et pour l'entretien des pas­
teurs. 

D. Les commandements de l'Eglise obligent·ils 
sous peine de peche martel? 

R. Oui, les commandements de FEglise obligent 
sous peine de peche martel: et c'est ce qui doit 
faire trembler un grand nombre de chretiens, qui 
les observent mal. 

CHAPITRE TROISIEME. 
De let grace. 

D. Avons-nous besoin de quelque sec ours pour 
observer les cornman dements ? 

R. Oui, pour observer les commandements nOUB 
avons besoin du secoul'S de la grace de Dien: 

D. Qu'est-ce que la grace? 
~a grace est un don surnaturel que Dieu 

(1) Voyez, pour les autres jours d'abstinence la note de la sec-
tion precedente. ' 



CATt:CHISME. 79 

no us fait, par sa pure bonte, et parIes merites de 
Jesus-Christ, pour operer notre salut. 

D. Y a-toil plusieurs sortes de graces? 
R. Il y a deux sortes de graces: la grace habi­

tuelle au sanctijiante, et la grace actuetle. 
D. Qu'est-ce que la grace sanctijiante! 
R. La grace sanctijiante est celIe qui YOUS rend 

saints devant Dieu, des qu'elle est en nous. 
D. Pourquoi l'appelIe-t-on grace habituelle ~ 
R. On l'appelIe grace habituelle parce qu'elle se 

conserve et demeure en nous. Par ex empIe, Ia 
grace sanctifiante, que les enfants ont re<;ue dans 
Ie bapteme, demeure en eux, tant qu'ils ne tom­
bent pas dans Ie pecha mortel. 

D. Qu'est-ce que la grace actuelle 1 
R. La grace actuelle est celIe qui ne nous sane­

tifie pas par elIe-meme, mais qui nous dispose a 
etre saints au a devenir plus saints, quand nous y 
cooperons. 

D. Pourquoi cette grace est-elle appelee actuelle? 
R. Cette grace est appelee actuelle, parce que 

c'est un secours passager, pal' Iequel Dieu nOUB ex­
cite interieuremeut, et nous aide a faire Ie bien, 
ou a eviter Ie mal. 

D. Pouvons-nous faire quelque chose pour notre 
saInt, sans la grace? 

R. Non, nous ne ponvons rien faire pour notre 
saInt, sans la grace, pas meme avoir une bonne 
pensae. 

D. Comment perel-on Ia g}'ace ? 
R. On perd la grace sanctifiante, par un seul 

peche martel: on perelles graces actuelles, en re­
sistant a leurs inspirations, on en neglige ant d'en 
profiter. 

D. Comment obtient-on la grace? 
R. On obtient la grace par la priere et par les 

sacrements. 
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QUA TRIEME PARTIE. 
DE LA PRIERE. 

D. Qu'est-ce que la pr;ere ? 
R. La priere est une elevation de notre esprit et 

de notre cceur vel'S Dieu, pour lui rendre nos de­
voirs et lui demander nos besoins. 

D. Est-ilnecessaire de prier Dieu ? 
R. Oui il est necessaire de prier Dieu, a cause 

du besoin continuel que nous avons de sa grace. 
D. Comment faut-il prier? 
R. II faut prier avec respect, avec attention et 

devotion, au nom de Notre Seignenr J esns-Christ, 
par qui senl n,ms ponvons meriter d'etre exances. 

CHAPITRE PREMIER. 
De l'Ora;son Dominicale. 

D. QueUe est la plus excellente de toutes les 
prieres ? 

R. La plus excellente de toutes les prieres, c'est 
Ie Pater ou l'Oraison Dominicale: c'est Jesns­
Christ Ini-meme qui nous I'a enseignee. 

D. Recitez l'Oraison Dominicale. 
EN FRAN~AIS: \ EN LATIN: 

Not"e Perc, etc. p. 3. Pater nost.,·, etc. p. 3. 
D. A qni parlons-nous en disan! Notre Pere ? 
R. C'est a Dieu que nons parlons, en disant 

Notre Pere. 
D. POUl'quoi l'appelons-nous Not?'e Pere ? 
R. Nons l'appelons Notre Pere, parce qn'il est 

Ie createur de tontes choses, Ie pere de tons les 
hommes, et particulierement des bons chretiens. 

D. POUl'quoi disons-nous: qui est aux cieux, 
Dieu elant partout 1 

R. N o~s disolls; qui est aux cieux, pour (dever 
notre espnt et notre Coour au ciel, ou est Ie trone de 
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Dien, qui seul doit fixer notre attention dans la 
priere. 

D. Comhien Y GA-il de demandes dans l'omison 
dominicale ? 

R. Il y a sept demandes dans l'oraison domini­
cale, qui renferment tout ce qn'un clEur cluetien 
doit desire:' et demander. 

pREMIERE DE]YIANDE. 

Que votre nom soit sanctifie. 

D, Que demandons-nous it Dieu par ces paroles: 
que votre nom soit sanclijie 1 

R, Par ces parolee, nous demandons qne Dien 
soit connn, adore et servi de tout Ie monde, et que 
S0n saint nom soit prononco avec Ie plus grand 
respect. 

DEUXIEME DEMANDE. 

Que votre Tegne al'r'ive. 

D. Que demandons nous it Dieu par ces paroles: 
Qtte vot,'e ";'gne a1'rive ? 

R. Par ces paroles, nons demandons que Dieu 
regne snr nos ClEurs ici bas, par sa grace, et qu'il 
nous fasse regnel: eternellement avec lui dans Ie 
ciel. 

TROISIEME DE]dANDE. 

Que vot1'e valon,tIl soit faite en la te,.,'e comme au ciel. 

D. Que demandons-nous it Dieu par ces paroles: 
Que votre volante soit faite en la te,.,.e comme au 
ciel7 

R. Par ces paroles, nous demanc10ns it Dieu la 
grace de faire sa sainte volon til sur la terre, comme 
les anges et les saints la font dans Ie ciel. 

QUATRIEME DEMANDE. 

Donnez-nous aujourd'hui not,.e pain de chaque jour. 

D. Que delllandons-nous it Dieu pal' ces paroles: 
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Donnez-nous aujou1'd' hui not·re pain de chaquejour ? 
R. Par ces paroles, nous demaD,l"DS aDieu la 

nourriture du corps et de Fame, c'est-it-dire tout 
ce qui est necessaire p0ur ]a conservation de notre 
vie, et Ie salut de nos ames. 

CINQ.UIEME DEMANDE. 

Pardonnez-nous n08 offenses. 

D. Que demaudons-nous it Dieu par ces paroles: 
pardonnez-nous nos offenses? 

R. Par ces paroles, nous demandons it Dieu Ie 
pardon de nos peches, recounaissant que nous 1'of­
fensons taus les jours. 

D. Pom'quoi ajoutons-nous: comme nO'us par­
donnons Ii cellx qui nous ant offenses? 

R. N ous ajoutons ces paroles: cO'mme nous par­
donnons Ii ceux qui nails ant offenses, pour nous 
souvenir qu'il faut pardonner it ceux qui nous 
offensent, si nous voulons que Dieu nous pardonne 
it nOlls-memes. 

SJ::'{lEME DElVIANDE. 

He nous induisez point en tentation. 

D. Que demandons-nous ·it Dieu par ces pa­
roles: ne nous induisez point en tentation ? 

R. Par ces paroles, nous demandons it Dieu de 
DOUS preserver des tentations, et de nous faire la 
grace de les surmonter. 

SEPTIEME DEMANDE. 

:!VIais delivrez-nous du mal. 
D. Que demandons-nous it Dieu par ces paroles: 

mais delim'ez-nous du mal? 
R. Par ces paroles, nous demandons it Dieu de 

nons preserver et de nons deli ner de to us les manx 
de l'ame et du corps, et principalement du peche, 
et de la mort eternelle. 
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OHAPITRE DEUXIEME. 

De la Salutation Angelique. 
D. Pourquoi prions-nous si sou vent la Sainte 

Vierge? 
R. Nous prions soment la Sainte Vierge, parce 

qn'elle est la plus puissante protectrice que nous 
pnissions avoir au ciel. 

D. La Sainte Vierge offre-t-elle nos prieres a 
Dieu, immediatement par elle-meme ? 

R. Non, la Sainte Vierge n'offre pas nos prieres 
a Dieu, par elle-meme; eUe ne pent les offrir que 
par Jesus-Christ, souverain mediateur entre Dieu 
et les hommes: et ce n'est aussi que par lui qu'elle 
nous obtient des graces. 

D. Par quelle priere l'Eglise invoque-t-elle plus 
ordinairement la Sainte Vierge ? 

R. C'est par la Salutation Angelique, appelee 
MIssi l'Ave Maria, que l'Eglise invoque plus ordi­
nairement la Sainte Vierge. 

D. Qu'est-ce que la Salutation Angelique ? 
R. La Salutation Angelique est une pI·iere com­

posee principalement des paroles de l'archange Ga­
briel, et de Sainte Elizabeth it la Sainte Vierge, 
auxquelles est jointe une humble demande, ajou­
tee par l'Eglise. 

D. Recitez la Salutation Angelique: 
EN FRAN~AIS : I EN LATIN: 

Je vous salue, etc., p. 4. .!Ive IVlaria, etc., p. 4. 
D. Pourquoi nlcitons-nous si souvent cette 

priere? 
R. Nous recitons souvent cette priere, parce 

qu'elle est tres agreable it Ia Sainte Vierge, et tres 
utile pour nous. 

D. Pourquoi la commence-t-on par ces mots: 
Je vous salue ? 

R. Qnla commence par ces mots: Je voussalue, 
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pour s'adressel' a la Sainte Vierge, 'de la meme 
maniere, et dans les memes termes quel'Archange 
Gabriel, qni la salua par ces paroles, lorsqn'il fnt 
envoye de Dien, pour lui annoncer Ie mystere de 
l'Incarnation. 

D, Que signifie Ie nom de Marie 1 
R. Le nom de Marie signifie princesse, parce 

qu'elle est la reine du ciel et de la terre; et dame 
de la Vie,', parce qU'elle guide, it travers les ecueils, 
ceux qui voyagent sur la mer de ce monde, et les 
conduit au ciel. 

D, Qu'expriment ces mots: pleine de graces? 
R, Ces mots: pleine de g,'aces, expriment l'a­

bondance (les biens spirituels et la plenitude des 
graces dont Ie creur de Marie a ete enrichi, 

D, QU'entenelez-vous plCr ces paroles: Ie Sei-
gneur e,~t avec vous 1 \ 

R, Par ces paroles: Ie Seigneur est avec vous, 
j'entenels que Dieu habite en Marie, comme dans 
son temple, it cause de son incomparable purete, 

D, Pourquoi elit-on: vous {Jies benie entre iout8S 
les femmes 1 

R. On elit: vous {Jtes benie entre toutes les 
felmnes, pour reconnaltre que Marie a re"u de Dieu, 
elle seule, plus de graces, et une plus gmnde di­
gnite, que toutes Jes autres creatures ensemble, 

D, Pourquoi ajoute-t-on: et Jesus, Ie fruit de 
vos entrailles, est beni ? 

R. On ajoute: et Jesus, le fr'uit de vos en­
tmilles, est beni, pour dire a Marie que nous 
eroyons que son divin fils est la saintete meme; et 
pour no us r"jouir avec elle, de ee qu'il est glOlifie 
par son pere et adore par les hommes, 

D, Peurquoi disons-nous: Sainte Marie, Met'e 
de Dieu 1 
R. Nous disons: Sainte Marie, Mere de Diell, pour 
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faire un acte de foi q u' elle est Mere de Dieu ; puis­
qu'elle a con~u et mis au maude Jesus-Christ qui 
est Ie Fils unique de Dieu fait homme pour nOllS. 

D. POUl'quoi ajoutons-nous: p"iez pour 120118 
peclzeu.-s, mainienant et a l'helt1'e de not1'e 'III01't ? 

R. N ous a;joutons: lJ1'iez p01I?' n01ls pechelt1·s, 
maintenant et a l'lzezt1'e de notre mort, pour deman­
der a cette Sainte Mere d'interceder sans cesse pour 
nous, atin de nous obtenir la plus grande de toutes 
Ies graces, Ia grace de hien vi vre et de bien 1l10urir. 

CHAPITRE TROISIEME· 

Dlt Clwpelet. 
D. Qu'est-ce que Ie Clwpelet ? 
R. Le Chapelet est un pieux exercice con"" .. ' 

des plus excellentes prieres de l'Eglise, qui SOl.l ,e 
Credo, Ie Pate,., PAve et Ie Glo"ia Patri. 

D. Comment se divise Ie Chapelet ? 
R. Le Chapelet se divise en cinq dizaines, for­

IDeeS chacune d'uu Pate,., de dix Ave lYla.-ia et 
d'un Gloria Patri. 

D· Comment commence-t-on Ie Chapelet ? 
R. On commence Ie Chapelet par Ie Credo, pour 

s'exciter a prier avec uue foi vive; par trois Ave 
Maria, pour honorer les mpports de Ia Sainte 
Vierge avec les trois personnes de Ie. Sainte Tri­
nite ; et par un Gloria Fat,·;, pour renvoyer aDieu 
toute la gloire des grandeurs de Marie, et des han­
nenrs que nous lui rendons. 

D. Comment termine-loon Ie Chapelet ? 
R. On termine Ie Chapelet par Ie Sub tltUm, au 

par toute autre priere a sa devotion, pour demander 
a participer a taus les fruits qui y sont attaches. 

D. Quels Bont les pl'incipaux fruits du Chapelet ? 
R. Les pl'incipaux fruits dl! Chapelet sont la 

connaissance et l'amour des ruysteres de Not!'!} 
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Seigneur Jesus-Christ, et de la Sainte-Vierge, que 
l'on medite en Ie recitant. ('). 

CHAPITRE QUATRIEME. 

Du Rosaire et de I'Angelus. 
D. Qu'est-ce que Ie Rosai1'e ? 
R. Le Rosai1'e est Ie Chapelet de quinze di­

!Zain~s, au Ie Chapelet repete trois fois. II fut re­
vel" it Saint Dominique, pour la conversion des 
pechenrs et des heretiques, pour lesquels il ne faut 
pas manquer de prier, chaqne fois que l'on recite 
celte excellente priore. . 

D. Qu'est-ce que l'AJlgellls ? 
R. VAngel"s est nne priere quel'Eglise nous a ap­

pris" recite,'le IDt1tin, Ie midi et Ie soir, au son de la 
cloche,ponr nons rappeler qu'un Dieu s'est fait hom­
me pour 210ns, et que Marie a merite d'etre sa mere. 

D. De qucls sentiments cloit-on etre penctre, en 
Iecitunt l'Ange1us ? 

R. En disant l'Angelus, on doit eIre penetrede de­
votion pour l'ange qui nnnOllce le grand lllystere de 
l'Incarnation; de vi'l '3ration pour Marie, quidevient 
Mere de Dieu; de reconnaissance et cl'amour pour 
Notre Seigneur, qui se fait homme pour nous sauver. 

CINQUIEME PARTIE. (1) 

DES EXERCICES DE LA VIE CHRETIENNE. 
~ l. 

D. Que doit faire unchl'etien taus lesjours de sa vie? 

(*) On doit exig;er, autant que possible, que les enfants sachent 
We Ie chapelet, avant de faire leur premiere communion. C'est 
pour cela qu'on a eru devoir mettre ici un article particulier sur la 
maniere de 1e dire: mais camme c'est une chose qui s'apprend bien 
mieux par la pratique que par Petude, Ie catechiste ne se bornera 
pas a leur faire renare compte de eet article, et a leur en donner 
{me explication j illeur fera reciter Ie chapelet, jusqu'a ce qu'ils 
§Dient capables.:le Ie dire comme il faut, au moins en franQais. 

(1) On pourra reserver ce." deux dernil?rs chapitres, qu'il est i IXI-
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H. Pour vivre saintement, un clmJtien doit tous 
les jonrs de sa vie: 

10 En s'eveillant Ie matin, faire Ie sig"ne de IIl1 
croix, et dire: Man D£eu, je VOltS donne man crou1'; 

2° Apres s'etre habille modestement, se mettre 
a genoux, et faire la priere du matin. ' 

30 Entendre la messe, s'ille peut commodementJ 
4° Vaquer aux occupations auxquelles son Hat 

1'appe11e. 
5° Prendre ses rep as avec sobriete et temperance; 

ayan! soin de dire Ie Benedicite et les graces. 
6° Assister les pauvres, selon son moyen. 
7° Faire l'examen de conscience, et la priere dU: 

soir, quand l'hem"e en est venue, et en famiUe au-l 
tant qu'il se peut. 

D. Comment doit-il sanctifier ses actions? 
R. II doit sanctifier ses actions, en les offrant i\ 

Dieu. 
D. Comment doit-il soufhi!" les peines et les 

contmrietes de la vie? 
R. Il doit souffrir les peines et les contrarietes 

de la vie, avec patience, en expiation de ses pe~" 
ches et les unh- aux souffrances de Jesus-Christ. 

D. Comment doit il se comporter dans les ten­
tations ? 

R. Dans les tentations, il do it se recommander 
aDieu, et eviter les discoUJ's et les obJets qui 
pourraient l'entrainer au mal. 

D. S'il croit etre tomb" dans Ie pecM mortel, 
que doit-il faire ? 

R. Si'l croit etre tombe dans Ie peche mortel, il 
doit s'en humiliel" sm-Ie-champ; en demander 
pardon a Dieu, par un acte de contrition parf~tite; 
et se confesser aussit6t que possihle. 

portant d'expliquer aux enfants, pOUT ~n faire Ie suj~t des ~nstruc,~ 
tions qu'on leur donnera, 9am les trolS)ours de reLralt~, q.u on Iem 
lera faire avallt leur premIere communIOn, ou aux ca.techlsmes det> 
dimanches SUiVaJlts. 
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D. Que doit-on observer par mpport aux diver­
tissements ? 

R. Par rapport aux divertissements, on doit ob­
server de n'en point prendre, a moins qu'ils ne 
sOlent necessaires, Oll innocents. 

§. 2. 
D. Que doit fail'e un chretien, Ies fetes et di­

manches? 
R. Les fetes et dimanches, un chretien doit 

s'abstenil' de toute ceu vre servile, du jeu, des 
voyages pour affaires temporelles; assister a Ia 
messe de sa l?ctIoisse, aux vepres et aux instruc­
tions Qui se f011t dans ces jours. 

D. Qu'est-il a propos de faire tous les mois ? 
R. Il est it propos de se confesser taus Ies mois 

et de commnnier, selon l'avis de son confesseur. 
D. Qu'est-il bon de faixe tous les ans ? 
R. II est bon de faire une l'evue plus particuliere 

de sa conscience, tous Ies ans, pour se prepareI' a 
la commuuion pascale. 

D. Comment faut-il se comporter dans Ia ma­
ladie? 

R. Dans ]a maladie, il faut avoir beaucoup de 
resignation it Ia volonte de Dieu ; et, si elle devient 
dallgereuse, se preparer chretiennemellt it Ia mort. 

D. Que doit faire celui qui voit qnelqu'un de 
ses proches, au de ses amis, dangereusement ma­
lade? 

R. Celui qui voit quelqu'nn de ses proches, ou de 
ses amis, dangereusement malade, doit l'ellgager a 
mettre ordre it ses affaires; it se procurer l'assistance 
du pretre, it Iecevoir les derniers sacrements. 

FIN. 



89 

FETES D'OELtGATION 

DANS LA PROVINCE} ECCLESIASTIQUE DE QUEBEC. 

TOlls les dimanches de l'aunee. 
L~ Ci:rconc,ision de Notre-Seigneur, ] er janvier. 
L Eplphallle de N. S, 6 janvier. 
L'Annonciation de Ia Ste. Vierge, 25 mars. [If'] 
L'Ascension de N. S. . 
La fete du S. Sacrement ou Fete.:9ieu. 
La fete des apotres St. Piene et St. Paul, 29 juin. 
La Toussaint~ leI' novembre. 
La Conception ae la Ste. Vierge, 8 decembre. 
Noel ou Ia Nativite de N. S. 25 d6cembl'€. 

SOLENNITES REMISES AU DIMANCHE. 

La Purification de Ia Ste. Vierge. 
La f(;te de St. Joseph. 
Lafete de St. Jean.Baptiste. 
L'AssomptioD de Ia Ste. Vio:rge .. 
La Nativite de Ia Ste. ViP}''''€. 
La f&te de St. l\Iich~1. ;:, . 
La {Gte du patron au dl1 titulail'€ des eglises paroissiales. 

~i&Z'Z~ 

FETES ATTACHEES AUX DIMANCHES. 

Le 2eme Dimanche apres l'Epiphanie-Le Saint Nom de .Tesus. 
Le 2eme Dimanche apres Paque-Le Patronage de St. Joseph. 
La 3cme Dimanche apres Paque-La Sainte Famille de Jesus, 

l\:1arie et .T osepb. 
Le ler Dlmanche dejuillet-Le Precieux sang deN. S. J. C. 
Le Zeme Dimancbe dans Ie mois dejuillet-La Dedicace de la. 

cathedrale et d€"s autres eglises du diocese. 
Le Dimanche apres I'octave de l'Assoroption-Le Saint et Im­

macule Cceur de Marie. 
Le Dimancbe dans l'octave de la Nativite de la Ste. Vierge._ 

Le S. Nom de Marie. 
Le 3erne dimanche !Ie septernbre-Les Sept douleurs de la Ste. 

Vierge. 
Le ler dimanche d'octobre-Le St. Rosaire. 
Le 2eme Dimanebe d'octohre-La Matel'nite d~ ]a Ste. Viel."~e 
I .. e 3erne dimanche d'octobl'e.-La Purete della Stc Vierg,e. 
Le 4eme diruanche d'octobre-Le Patl'onage de 1a Ste. Vierge. 

['X'] Qlland laf(;te de l'Annonciation est transfEnce, elle cesse 
d'&tre d'obligation. 
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JEUNES n'OBLIGATION. [~] 

1° Les Quatre-temps (ou) 
LE"s premiers mercredi, vendredi et samedi, 

aprcs Ie let' dimauche de Qar&mf, 
apres In f~te de Ia Pentecote, 
apres Ie 14 septewbl'e, 
apres Ie 13 decembre ou apros Ie 3e dim. de l'Avent. 

2° Le Care me tout enUcr excepte les dimanches. 
30 Tous les mercredis et vendredis de l'Avent. 
40 1 .. e8 vigiles de Noel, de la Pentecote, des apOtI'cs St. Pierre et. 

St. Pan], de l'Assomption et de la Toussaint. 

~m0~ 

LES JOURS MAIGRES DU n' ABSTINENCE. [t] 

10 Tous les Q.uatre-temps de l'annee. 
20 Tous les vendredis de l'annee, excepte cehli ou tombcrait Ia 

fete de N,oeJ. 
3Q Lesjours des vigiles ou l'on observe Ie jeuneJ [voir 40 ci. 

dessus]. 
4G Le mercredi des Cendres et les trois jours suivants. 
5° Tous les mercredisJ v€ndrerlis et samedis des CiDq premiers 

semaines dn Car~me. 
6'1 Le dimanche des Rameaux et les six jours de 1& semaine~ 

sainte. 
70 Tous les mercrrdis et vendredis de I'Avent. 
N. ,E. Les jours de semaine du Careme ou jl y a dispense de 

}'abstinenceJ c'est~a-tlil'eJ les lundisJ mardis, et jeudis des cinq 
premieres semaines, ou ne doit faire qu'nn seul repas en gras, et il 
n'est pas permis de faire usage de poisson dans ce repas. 

L'AVENT. 

Le premier Dimancbe de J'Avent est toujours Ie Dimanche Ie 
plus proche de lafete de St. Andre, so it avant soit apres; savoir: 
entre Ie 27e jour de novembre et Ie 3e de decembre exclusivement. 

TEMPS OU LA CELEBRATION DES MARI.AGES N'EST PAS PERMISE. 

Ea celebration des mariages est defeodue depuis Ie premier Di~ 
manche de l'Avent jusqu'a l'Epiphnnie inciusivement: et depuis 
Ie Mercredi des Cendres jusqu'au Dimanche de QUASU,IODO! aussi 
inciusiveroent. ' 

['*] Tels qu'i1s doivent &tre observes d'apies l'indult, accorde en 
1844, pal' N. S. P. Ie Pape Gregoire XVI. 

[t] D'apres l'i:ldult cite plus baut. 
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ABREGE 

DU 

PETIT U!TEUHISME DE QUEBEC, 
POUR 

LES PETITS ENFANTS (*). 

I. LE<;ON. 

D. Qui vous a cree 8t Inis au man de ? 
R. C'est Dieu qui m'a cree 8t mis au mande ? 
D. Pourquoi Dien vans a-t-il cree 8t mis au mande? 
R. Dien m'a cree et mis au mande pour Ie connaltre, pour 

Paimer, pour Ie servil' 8t ponr acquerir, par cs moyen, Ia vie 
eternelle. 

D. Que fallt-il fair8 pOUl' servir Dien, comme il veut etrB 
servi, et pour acqut'hir Ia vie eternelle ? 

R. Pour servir Dien, comme il vent etre senTi, et pOUl' ac­
querir Ia vie eternelle, il faut etre chretien, c'est-a-c1il'e, de la 
religion chretienne et cathoEque. 

D. Par qui Ia religion chretienne nons a-t-eUe eta dannee '[ 
R. La religion chretienne nous a Me dannee par Je5uB­

Christ. 
II. LEQON. 

D. Etes-vous chretien 1 
R. Oui, je suis chretien par la grace de Dieu. 
D. Qu'est-ce qui VOllS a fait chretien? 
R. C'est Ie bapteme qui m'a fait chretien. 
D. Quelle est la marque du chretien? . 
R. La marque du chretien, c'est Ie signe de la CroIX. 

D. Faites sur vallS Ie signe d~ la croix. . . 
R. t Au non du Pere, et du Frls et du Samt-Espnt. Ainsi­

soit-i1. 
lIT. LEt;0N. 

D. Quelles Bont les principales verites de notre religion? 

(*) C~est un devoir des peres et deE meres d'instruire leurs eR­
fants des principales verites de la religion, des qu'ils sont capableg. 
de les apprendre. Pour cela ils pourront se servir de . ~et abrege. 
On pourra aussi s'en contenter) me me pour l.a plem1ere commlt­
nion, avec les personnes depourvues de memone. 
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R. Les principales verites de 110tre religion sont]e mystere 
de la Sainte-Trinite, Ie mystere de l'Incarnation et Ie mystere 
de la Redemption. 

D. Qu'est-ce que Ie mystere de la Sainte-Trinite? 
R. Le mystere de la Sainte-Trinite, c'est un seul Dien en 

1rois personnes, Ie Pere, Ie Fils et Ie Saint-Esprit '{ 
D. Qu'est-ce que Ie mystEl1'e de l'Incarnation ? 
R. Le mystere de l'Incarnation, c'est Ie Fils de Dieu fait 

homme pour nous. 
D. Qu'est-ce que Ie myslere ue la Redemption '{ 
R. Le mystere de la Redemption, c'est Jesus-Christ mort 

en croix pour nons. 
D. OU sont contenus les principaux mysteres de notre reli­

gion? 
R. Les principaux mysteres de notre religion sont contenus 

dans Ie Oredo ou ~ymbole des Apotres. 
D. Recitez Ie Symbole des Apotres? 

EN FRAN<;AIS. I EN LATIN. 
Je crois en Dieu, etc., p. 4. Credo in Deum, e1c., p 4. 

IV. LE~ON. 

D. Qu'est-ce que Dieu ? 
R. Dien est un espIit infiniment parfait, createur et maitre 

absolu de toutes choses. 
D. N'y a-t-il qu'un Dieu ? 
R. Oui, il n'y a qu'un Dien: et il ne peut y en avoir p]u-

~ieurs. 
D. Dien a-t-il toujours ete et sera-t-il toujours 7 
R. Oui, Dieu a toujours ete, et il sera toujours : il est eternel. 
D. OU est Dieu 1 
R. Dien est partont, il remplit Ie ciel et Ia terre, il est im­

mense. 
D. Dien voit-il tout, et connait-il tout? 
R. Qui, Dieu voit tont et connait tont, merne ce qu'il y a de 

plus cache dans notre cceur. 
v. LE~ON. 

D. Combien y a-t-il de persollnes en Dien '? 
R. II Y a trois per·sonnes en Dien : Ie Pere, Ie Fils et Ie 

Saint-Esprit. 
D. Le Pere est-il Dien '? 
R. Qui, Ie Pere est Dien. 
D. Le Fils est-il Dien '? 
R. Qui, Ie Fils est Dien, comme Ie Pere. 
D. Le Saint-Esprit est-il Dieu '? 
R. Oui, Ie Saint-Esprit est Dieu, comme Ie Pere et Ie Fils. 
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D. II Y a done trois Dieux ? 
11.. Non, il n'y a pas trois Dieux: les trois Personnes di­

vines ne font qu'un seul et meme Dieu. 
D. Comment cela ? 
R. Parce qU'elles n'ont qu'une meme nature et nne mem8 

Divinite. 
D. Laquelle des trois pel'sonnes divines s'est fait homme 

pour nous? 
R. C'es~ Ie Fil~ de Dieu, la seconde perS0l1118 de Ia Sainte­

Trinite qUl s'est tait homme pour nOllS. 

D. Comment s'appelle Ie Fils de Dieu fait homme 1 
~. Le Fils de Dieu fait homme s'appelle J eSlls-Chnst Notre 

SeJgneUl'. 
VI. LE~ON. 

D. Qu'cst-ce que Jesus-Christ. 
R. Jesus-Christ est Ie Fils de Djeu fait hamme pour naus. 
D. Que veut dire: se faire hom,111e ? 
R. Se faire h011t1lte, c'est prendre un corps et une arne 

semblables aux notres. 
D. Jesus-Christ est done Dieu et homme tout ensemble 1 
R. Oui, Jeslls·Christ est Dieu et homme tout ensemble: il 

est Dieu consubstantiel a son Pere, et'homme en tout sem­
Nable a nons, excepte Ie pecM. 

D. Pourguoi Ie FIls de Dieu s'est-il fait homme ? 
R. Le FIls de Dieu s'est fait homme pour nous racheter. 
D. De quai nous a-t-il rachetes "? 
R. Jesus-Christ nous a rachetes de la damnation eternelle a 

laquelle nous etions tous engages par la desobeissance d' Adam 
notre premier pine. 

D. Que serions-nolls devenus sans Jesus-Christ? 
R. Sans Jesus-Chri8t, nous aurions taus ete damnes. 
D. QueI jour Jesus-Christ est-il venu au maude? 
R. Le j our de N oe!. 
D. Combien de temps Jesus-Christ est-ill'este visible aur 

la terre? 
R. Jesus-Christ est reate visible sur Ia terre, environ trente­

trois ans. 
VII. LEYON. 

D. Qu'a fait Jesus-Christ pendant qu'il etait sur]a texre '? 
R. Jesus-Christ, pendant qu'il etait sur la terre, a fait trois 

chases: 10 il a enseigne au.\: h0111111e8 a vivre saintement ; 
20 illeur en a donne l'exemple; 30 il leur en a merite Ia 
grace, par ses souffrances et pal' sa mort. 

D. Comment Notre Seigneur Jesus-Christ est-II mo~ ? 
R. Notre Seigneur Jesus-Christ est mort sur uue CroIX. 
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D. Pourquoi Jesus-Christ est-il mort ? 
R. Jesus-Christ est mort pour l'arnour de nallS, afin de nOllS 

racheter. 
D. Quel jour Notre Seigneur Jesns-Christ est-il mort 7 
R. Notre Seigneur Jesus-Christ est mort Ie Vendredi-Saint. 
D. OU descendit 1'a111e de Jesus-Christ, apres sa mort ? 
R. Apros la mort de Jesus-Christ, son ame descendk daRS 

les limbes. 
D. Et son corps, ou fut-il mis ? 
R. Son corps fut nus dans un tornbeau. 
D. Qu'arriva-t-ille troisieme jour apres Ia mort de JeS\1S­

Christ 7 
R. Le iroi5ieme jour apres. sa mort, Jesus-Christ ressuscita 

et sartit vivant du tombeau. 
D. Quel jour Notre Sejgneur Jesus-Christ est-il l'essuscite '? 
R. Notre Seigneur Jesus-Christ est ressuscite Ie jour de 

Pilque. 
VIII. LEt;0N. 

D. Quel jour Jesus-Christ est-il monte au del? 
R. Jesus-Christ est monte au ciel Ie jour de l' Aseension., 

quarante jours apl'es sa resurreetion. 
D. OU est maintenant Jesus-Christ? 
R. En tant que Dieu, J E:sus-Christ 8st partont: en ~ant 

qu'homme, il est au ciel et au S. Sacrement. 
D. Que fait Jesus-Christ dans Ie ciel ? 
R. Jesns-Christ, dans Ie ciel, comme homme, adore Die« 

son pere, et intercede pour nous : et, comme Dieu, il nous 
envoie de la Bon Saint-Esprit et ses graces. 

D. Qu'est-ce que Ie Saint-Esprit? 
R. Le Saint-Esprit est la troisieme personne de la Sainte 

Trinite. 
D. Quel jour Jesus-Christ a-t-il envoye plus solennelle­

ment Ie Saint-Esprit a son Eglise ? 
R. C'est Ie jour de la Pentecote, Ie dixieme apres son As­

cension, que Jesus-Christ a envoye plus solennellement Ie 
Saint-Esprit a son Eglise ? 

IX. LEYON. 

D. Jesus-Christ reviendra-t-il vlsiblement sur la terre? 
R. Oui, Jesus-Christ reviendra visiblement sur la terre, a 

la fin du mande, pour jugel' taus les hommes, dans Ie jug-e-
ment general. 0 

D. Est-ce que Dieu attend Ia fin de rno-nde pour nous juger 1 
R. Non, Dieu n'attenc1 pas 1a fin du monde pour nOilS ju-
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ger; il juge chacun de 110H5 aupal'avant, dans Ie jugement 
particulier. 

D. Quarrel se fera oe jugement pal'ticulier? 
R. Le jugement particulier Be fera a la mort de chacull de 

nons. 
D. Que deyiendra notre corps, apres notre mort? 
R. Notre corps, apres notre mort, retournera eu terre. 
D. Et notre arne, all ira-t·eIle ? 
R. Notre arne paruitra aussitot devant Dien pour etre ju.gee. 
D. Sur quai sera-t-elle jugee? 
R. Elle sera jugee sur Ie bien et sur Ie mal qLl'elle aura fait. 
D. Que devlendra notr8 arne, apn~s Ie jugement particulier? 
R. APfl3S Ie jugement particulier notr8 ama ira en paradis, 

ou en enfer, au en purgatoire, selon qu'elle aura merite. 
x. LE~O'\-. 

D. Qu'est-ce que Ie ParadIs? 
R. Le Paradis est un lieu de delices au, voyant et aimant 

Dien, on jOllit (Pun bonheur etenle!. 
D. Qu'est-ce que l'Enfer? 
R. L' Enfer est un lieu de tou'rments au les mechants se­

rant eternellement punis avec les demons. 
D, Qu'est-ce que Ie purgatoire? 
R. :be purgatoire est un lieu de peines au les justes ache­

vent d'expier leurs peches, avant d'entrer en paradis. 
D. Qui sont ceux qui yont en paradis? 
R. Ceux qui vont en paradis, oe sont les justes, qui n'ont 

point offense Dieu, ou qui, aya11t ell Ie malheur de l'offenser, 
en ant fait penitence. 

D. Que]s sont les mechants qui vont en enfer ? 
R. Les mechants qui vont en enfer sont ceux qui mement 

en peche morte1. 
D. Les morts ressusciteront-ils un jour? 
R. Oui, tous les morts ressllsciteront, a la fin du monde, 

pour comparaitre au jugement general. 
D. Qu'est-ce que la vie eternelle, que vans enoncez dans 

Ie demier article du Symbole ? 
R. La vie elernelle est nne vie qui ne finil'a jamais. 
D. Cette vie sera-t-elle heureuse au malheureuse? 
R. Cette vie sera infiniment heU1'8USe en paradis; et infi­

niment malheureuse en enfer. 
XI. LEc;0N. 

D. Qu'entendez-vous par la communion des Saints'? . 
R. Par la communion des Saints, j'entends la sooiete ql1'll 

ya entre ton,,? les membres de l'Eglise catholique. 
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D. En quai consiste cetts societe? 
R. Cette societe consiste en ae que tous les biens de l'E­

glise oout communs a tous les fideles. 
D. Sommes-nous en societe avec les Saints qui sont dans 

le ciel ? 
R. Qui, nous sommes en socie1e avec les saints qui Bont 

dans Ie ciel ; car nous les prions d'interceder pour nous au­
PIeS de Dieu, 8t ils nous secourent par leur intercession. 

D. Sommes-nous aussi en societe avec les ames qui sont 
en purgatoire? 

R. Qui, nOllS semmes aussi en societe avec Jes ames qui 
sont en purgatoire: nous offrons a Dieu, pour leur delivrance, 
nos prieres, nos bonnes c:euvres, et Ie saint sacrifice de la 
messe. 

XII. LE~ON. 
D. Qll'est-ce que PEglise? 
R. L'Eglise est la societe des fiJeles unis entre eux par Ia 

profession J'une me-me foi, par la participation aux memes 
sacremen1s, e1 par la soumission i un melle chef visible, qui 
est Je pape. 

D. Qui a e1abli l'Eglise ? 
H. C'est Notre Seigneur Jesus-Christ qui a e1abli l'Eglise, 

st qui en est Ie chef invisible et supreme. 
D. Si e'est Jesus-Christ qui est Je chefsupreme de l'Eglise, 

c'est done lui aussi qui la gotlverne? 
R. Oui, c'est Jesns-Christ qui, camme ehef supreme, 

anime et gouverne l'Eglise. 
D. Comment Jesus-Christ gouverne-t-il son Eglise 1 
R. lila gouveme par les pasteurs qu'il y a etabbs. 
D. Quels sont ces pasteurs que Jesus-Christ a Mablis pour 

gouvenler son Eglise ? 
R. Ces pasteurs sont Ie Pape et leg Eveques. 
D. Qu'est-ee que Ie Pape? 
R. Le pape est Ie successeur de Saint Pierre, Ie Vicaire de 

Yesus-Christ sur la terre, Ie chef de tous les Eveques, et par 
la Ie chef visible de toute I'Eglise, et Ie centre de l'unite ea­
tholique. 

D. N'y a-t-il doue qu'une Eglise? . 
R. Oui, il n'ya qu'une Eglise, et il ne ~eut y en aVOlf 

plusieurs} parce que J esus-Chris1 n'en R §.tabh q~'une. 
U. Quelle est l'Eglise que Jesl1s-Christ a etabl!e? 
R. C'es! I'Eglise Catholique, Apostolique et Romaine. 
D. Pelll-on etre sauve hors de l'Eglise Catholique, Apos­

toEque et Romaine? 
R. Non, hoI'S de l'Eglise il n'y a point de salut. 
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XIII. LE~QN. 

D. Qu'entendez-vons par la 1'e:fn1~ssion des peches ? 
R. Par la remission des peches, j'entends que Jesus-Christ 

a donne a son Eglise Ie pouvoir de remettre les peches. 
D. Qu'est-ce que Ie peche ? 
R. Le peehe est une desobeissance :i Dien. 
D. Combien y a-t-il de 80rtes de peches ? 
R. II Y a deux sortes de peches : Ie peche originel et I" 

peche actuel. 
D. Qu'est-ce que Ie peehe originel ? 
R. Le peehe originel est celui que nons apportons en venant 

au monde. 
D. D'ou nons vient Ie peche originel ? 
R. Le peehe originel nons vient d' Adam notre premier 

pere. 
D. Qu'est-ce que Ie peche actuel ? 
R. Le peeh6 aetuel est nne desobeissance a Dien que nous 

cammettons par notre propre volonte. 
D. Tous les peches actuels 80nt-ils egaux entre eux '? 
R. Non, ious les peches actuels ne sont pas egamc entre 

eux: il y en a qui sont mortels, et J'autres ne sont que 
veniels. 

D. Combien faut-il do peches mortels pour meriter l'enfer ? 
R. II ne faut qu'un seul peche mortel pour meriter l'en[er. 
D. L'Eglise pent-elle remettre toutes sortes de peches ? 
R. Oui, l'Eglise peut remettre toutes sortes de pecheBj 

quelque enormes qu'ils soient. 
D. Par quel moyen l'Eglise remet-elle les peches ? 
R. C'e.st par Ie moyen des sacrements que l'Eglise remet 

les peehes. 
XIV. LEgaN. 

D. Qu'est-ce qu'un sacrement ? 
R. Un sacrement est un signe sensible, institue par Notre 

Seigneur Jesus-Christ pour nous sanctifier. 
D. Comment est-ce que lessacrementsnous sanc1ifient? 
R. Les sacrements nous sanctifient en ilOUS clolmant Ia 

grace qui purifie nos ames et nous rend saints. 
D. Combien y a-t-il de sacrements ? 
R. 11 ya sept sacrements : Ie Eapteme, la Confirmati()!l! 

PEuchalistre, la Penitence, l'Extrem8-0nction, POrche et l!l 
~Iariage. 

;:;. ~::~~ ~~~~ ~~~ ~~.:~:::;:;':~ ~nst~tu~s specialement pour 
effacer Ies peches '? 

R. Les sacrements )nstitues sp8cialement pour effacer les 
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peches sont Ie Bapte-me et Ia Penitence: c'est pour cela Ql1'Oll 
les appelle sacre111ents des '1norts" 

D. II faut done etre en etat de grace, paUl" recevoir les cinq 
autres sacrements 7 . 

R. Oui, il faut etre en Mat de grace pour recevoir les cinq 
autTes sacrements, qui sont la Confirmation, l'Eucharistie, 
l'Extreme-Onction, l'Ordre et Ie Mariage: et c'est pourquoi 
on les nomme sacrem,ents des vivants. 

D. Se rendrait-on coupable de quelque faute, si on rec8vait 
quelqu'un de ces sacrements, par exemple, la Confirmation, ou 
PEucharistie, au Ie Mariage, en etat de peche ffiOl"tel7 

R. Si on recevait quelqu'un de ces sacrements, en etat de 
peche mOltel, on se rendrait coupable d'un grand peche, qu'on 
appelle sacrilege. 

xv. LEt;0N. 

D. Qu'est-ce que Ie Bapteme? 
R. Le Bapteme est un sam"ement qui efface Ie peohe origi-

nel, nous fait chretiens et enfants de Dieu et de l'Eglise. 
D. Le Bapteme est-il biennecessaire au saInt? 
R. Qui, Ie Bapteme est absolument l1ecessaire au salut. 
D. Qu'est-ce que la Confirmation? 
R. La Confirmation est un sacrement qui donne Ie Saint­

Esprit avec l'abondance cie ses graces. 
D. Pourquoi Ie Saint-Esprit nous est-il donne clans la Con­

firmation '? 
.R. Le Saint-Esprit nous est donne dans la Confirmation pour 

!lOllS rendre parfaits chretiens. 
"XVI. LEgON. 

D. Qu'est-ce que l' Eucharistie? 
R. L' Eucharist"ie est un sacrement qui contient reellement 

et en verite Ie corps, Ie sang, 1':1111e et la divinite de Notre 
Seigneur Jesus-Christ, sous les especes ou apparences du pain 
et du yin. " 

D. OU se fait Ie sacrement de l'Euchanstie ? 
R. Le sacrement de l'Eucharistie se fait a la sainte messe. 
D. Par quelles paroles? 
R. Par les paroles de la consecration que Ie pretre pro­

Jl.once. 
D. Quelle est la veriu des paroles de la consecration '? 
R. Par les paroles de la consecration, Ie pain est change au 

vrai aarps; et Ie vin au vrai sang de Notre Seigneur Jesus­
Christ. 

D. Qu'est-ce que la messe ? 
B. La messe est l'offrande du corps et du sang de Jesus .. 
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Christ faite a Dieu par Ie pretre. 
D. Dans quels sentiments faut~il assister a la sainte meli1Se II 
R: II faut assister a la sainte messe avec les plus PlQfOl1.~ 

sentlments de respect et de devotion. 

XVII. LE~ON. 

D. Qu'est-ce que commnnier '? 
R. Communier, c'est recevail' Ie sacrement de l'Euaha ... 

ristie. 
D. Ql1'est-ce que 1'011 rec;oit Jans Ie sacrement de l'Eucha­

ristie '? 
~. Dans Ie sacrement de l'Eucharistie, on l'ec;oit Notre 

Sergneur Jesus-Christ, qui est Ie pain descendn du ciel, pour 
etre Ia nOUlTlture et la vie de nos ames. 

D. Quel est Ie moyen de faire de bonnes communions? 
~. Le moyen. de faire de bonnes commnnions, c'est de s'y 

preparer avec som. 
o D. Quelle est Ia premiere preparation it la sainte oon1111\]'o 

mon? 
R. La premiere 8t Ia principale preparation a Ia sainte co:m~ 

munion, c'est d'etre en etat de grace. 
D. Ql1'appelez-vous, et're en etat de grace? 
R. Etre en etat de grace, c'esl n'avojr la conscience chargee 

d'aucun peche martel. 
D. Est-ce un grand crime que de communier en etat de 

pecha mortel 1 
R. Oui, c'est un grand crime que de communier en etat 00.1 

peche. martel: c'est profaner Ie corps et Ie sang de Jesus~ 
Christ; c'est commettre un horrible sacrilege, comme Judas. 

D. Quelles sont les autl'es dispositIOns de Pame, pour bien 
communier? 

R. Les autres dispositions de Pame pour bien communier 
sont, un grand clesir de recevoir Notre Seigneur Jesua-Christ, 
et Ia elevation a laquelle il faut s'exeiter, en produisant des 
aetes convenables. 

D. QueIIes sont les dispositions du corps pour bien comm ... 
nier 1 \ 

R. La premiere disposition du corps, absolument necee:saire 
pour bien communier, c'est d'etre a jefrn, c'est-a-dire, n'aVOIr 
ni bu ni mange depuis milluit, (excepte pour la communion en 
viatique); la seconde c'est d'etre proprement et modestement 
vetu. 

XVIII. LEQON. 

D. Quels sont les actes par lesquels il faut se preparer pro­
chainement a la sainte communion? 
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peches sont Ie Bapteme et la Penitence: c'est pour cela qu'on 
les appelle sacrentents des 111o'ris_ 

D. Il faut done etre en €:tat de grace, pour recevoir les cinq 
autres sacrements ? . 

R. Oui, il faut etre en €ltat de grace pour recevoir les cinq 
autres sacraments, qui sont 1a Confirmation, I'Eucharistie, 
l'Extn3me-Onction, l'Onlre et Ie Mariage: et c'est pourquoi 
on les nomme sacre1]tenis des vivants. 

D. Se relldrait-on conpable de quelque fante, si all recevait 
quelqu'un de ces sacrements, par exemple, la Coniinnation, ou 
PEucharistie, au Ie Mariage, en €:tat de peche martel? 

R. Si on l'ecevait quelqu'un de ces sacrements, en etat de 
peche martel, on se rendrait coupable d'un grand peche, qu'on 
appelle sacrilege. 

XV. LE~,ON. 

D. Qll'est-ce que Ie Bapte',ne ? -
R. Le Baptame est un sacrement qui efface Ie peche origi-

nel, nOllS fait chretiens et ellfants de Dieu et de l'Eglise. 
D. Le Bapteme est-il bien necessaire au salut? 
R. Qui, Ie Bapteme est absolument llecessaire au salut. 
D. Qu'est-ce que la Confirmation? 
R. La Confirmation est un sacrement qui donne Ie Saint­

!Esprit avec l'abondance de ses graces. 
D. Pourquoi Ie Saint-Esprit nons est-il donne dans la COll­

firmation? 
.R. Le Saint-Esprit nous est donne dans la Confirmation pour 

nous rendre parfaits chretiens. 
XVI. LE<;-ON. 

D. Qu'est-ce que l' E'ltcharistie? 
R. L' Eucharistie est un sacrement qui contient reellement 

et en verite Ie corps, Ie sang, 1'ihne et la divinite de Notre 
Seigneur Jesus-Christ, sous les especes ou apparellces du pain 
et du yin. . 

D. Oil se fait Ie sacrement de l'Euchanstie ? 
R. Le sacrement de l'Eucharistie se fait a la sainte messe. 
D. Par quelles paroles? 
R. Par les paroles de la consecration que Ie pretre pro­

]lonce. 
D. QueUe est la vertl1 des paroles de la consecration? 
R. Par les paroles de la consecration, Ie pain est change au 

vrai oorps; et Ie yin au vrai sang de Notre Seigneur Jesus­
Christ. 

D. Qu'est-ce que la messe ? 
"R. La messe est l'offrande du corps et du sang de Jesus .. 



IX 

Christ faite a Dieu par Ie pretre. 
D. Dans queIs sentiments faut-il assister a la sainte messe, T 
R. II faut assister a la sainte messe avec les plus profonth 

sentiments de respect et de devotion. 

XVII. LE~ON. 

D. Qu'est-ce que communier 'I 
R. Communier, c'est recevair Ie sacrement de l'Euoha-

1'istie. 
D. Qu'est-ce que 1'011 re~oit dans Ie sacrement de I'Eucha­

ri8tie? 
R. Dans Ie sacrement de l'Eucharistie, on reqoit Notre 

Seigneur Jesus-Christ, qui est Ie pain descendu du ciel, pom 
eire la nournture et la vie de nos ames. 

D. Quel est Ie moyen de faire de bonnes communions? 
R. Le moyen de faire de bonnes communions, c'est de 8'y 

preparer avec soin. 
o D. Quelle est Ia premiere preparation a la sainte oonlm~ 

mon'l 
R. La premiere et la principale preparation ala samte com­

munion, c'est (Petre en etat de grace. 
D. Qu'appelez-vous, et1'e en etat de g'race 1 
R. Etre en etat de grace, c'est n'avoir la conscience chargee­

d'aucun peoha mortel. 
D. Est-ce un grand crime que de communier en etat de 

poche mortel ? 
R. Qui, c'est un grand crime que de communier en etat del 

peche mortel: c'est profaner Ie corps et Ie sang de Jesus­
Christ; c'est commettre un horrible sacrilege, comme Judas. 

D. Quelles sont Ies autres dispositIOns de Pame, pour bien 
oommunier? 

R. Les autres dispositions de l'ame pour bien cornmunier 
sont, un grand desir de recevQir Notre Seigneur JesnE-Christ, 
et la devotion a Iaquelle il faut s'exciter, en .produisant des 
actes convenables. 

D. QueIles sont les dispositions dn corps pour bien comm .... 
nier? 

R. La premiere dispositiOl~ du corps, absolument nec€ssaiI:e 
pour bien communier, c'est d'etre a jelln, c'est-a-dire, n'avoll 
ni bu ni mange depuis minuit, (excepte pour la communion en 
viatique); la seconde c'est d'etre proprement et modestement 
vetu. 

XVIII. LEljON. 

D. Quels son! les actes par lesquel. il faut se preparer pro, 
chainement a la sainte communion? 
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R. Les principaux aetes, par lesquels on doit se pre parer 
~chainement a la sainte communion, sont des aetes de {ai, 
d~humilite, de contrition, d'amour et de desir. 

, Tous ces aetes sont compris dans la priere suivante, que les 
personnes qui 11e savent pas lire peuvent repeterplusieurs fois. 
(V oyez cette priere dans Ie Petit Catechisme, page 48) 

D. Quand 8st-08 qu'il faut faire aette priere ? 
R. C'est principalement lorsque Ie moment de communier 

approche qu'il faut faire oette priere, plus de ernul' que de 
bouche. 

D. Que faut-il faire, apres avair communi€. ? 
R. Apn3s avair counnunie, il faut employer les premiers 

moments, qui sont infiniment precieux, a faire Paction de 
graces? 

D. Combien de temps doit-on employer it l'action-de-

graR.es-On doit employer a Paction-de-graces au moins un quart 
d'heure. 

D. A quoi faut-il s'occuper principalement pendant Ie temps 
de l'action-dc-graces ? 

R. Pendant Ie temps de Paction-de-graces, il faut s'occuper 
principalement a remercier Notre Seigneur Jesus-Christ de 
:s'etre donne a nous, et a nous offrir a lui, sans reserve, et pour 
eeia faire, de eceuI plus que de bouche, des actes d'adoration" 
d'amour, de remerciment, d'offrande et de demande. 

Ceux qui ne savent pas lire, peuvent employer Ie temps de 
Paction-de-graces a repeter, posement et avec devotion, Ia 
priere ~uivante qui renferme tous ces actes. (V oyez cette 
priore dans Ie Petit Catechisme, page 49.) 

XIX. LE~ON. 

D. Qu'est-ce que Ie sacrement de Penitence? 
R. Le saCl'ement de Penitence est un sacrement qui remet 

lea peches commis aPIeS Ie bapteme. 
D. Que faut-il faire pour se bien preparer a recevoir Ie sa­

Clement de penitence 1 
R. Pour se bien pre parer a recevoir Ie sacrement de peni-

tence, il faut faire quatre choses : 
1'01' Examiner sa conscience; 
2: S'exciter a la contrition; 
3° Former la resolution de satisfaire a Dien et au prochain; 
4':. Declarer tous ses peches a un pre-tre approuve. 
D~ Qu'est-ce qu'examiner sa conscience? 
R. Examiner sa conscience, c'est rappeler 80igneusement 
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dans s.amemoire. tous les peches dont on est coupable, pour les 
declarer au pretre. 

Pour demander aDieu ses lumieres et ses graces, avant de 
oommencer son examen de conscience, pour se confesser, on 
peut faire la priere suivante. (Voyez cette priere dans Ie Petit 
Catechisme, page 53). 

D. Par au fant-il finir son examen de conscience? 
R. II faut finir SOl1 examen de conscience par un acte de 

l,eontrition, atin de s'exciter au regret de ses peches avant de 
les confesser. 

xx. LE~ON. 
D. Ne suffit-il pas de declarer ses peches it un pretre, pour 

qu'ils soient pardonnes ? 
R. Non, il 11e suffit pUI3 de declarer ses peches a un pretre, 

pour qu'ils soient pardonnes ; il faut de plus necessairement 
en avair la contrition. 

D. Qu'est-ce que la contrition} 
R. La contrt'tion est une daulenr et un regret d'avoir offense 

Dieu, avec la resolution de ne plus l'offenser. 
D. La contrition est-elle bien necessaire pour faire Ulae 

bonne confession '1 
R. Oui, la contrition est absolumellt necessaire pour faire 

une bonne confession. 
D. Qu'est-ce done qu'une confession faite sans contrition '1 
R. Une confession faite sans contrition est une confession 

Dulle et sauvent sacrilege. 
D. Que faut-il faire pour avoir une bonne contrition? 
R. Pour avoir une bonne contrition, il faut : 1 q la demander 

a Dien, avec ferveur ; 2Q s'y exciter par la consideration des 
motifs capables de nous l'inspirer. 

D. Pour avoir une bonne contritioh, est-oe assez de regretter 
les peches ? 

R. Non, pour avoll' une bonne contritIon ce n'est pas aBsez 
de regretter ses peches ; il faut de plus avoir Ie ferme propos, 
c'est-a-dire, une resolution sincere et forte de ne plus offenser 
Dieu. 

D. La resolution de ne plus offenser Dien doit-elle etre prise 
!eulement pour un temps limite: comme pour q uelq <les jams, 
ou pour quelques semames ? 

R. Non, la resolution de ne plus offenser Dieu ne doit pas 
~tre prise seulement pour un temps limite, mais pour toujours. 

D. Dans quel temps faut-il s'exciter a la contrition, pour se 
disposer it recevoir Ie sacrement de pen.itence 1 

R. II faut s'exciter it la contrition, apIeS Bon exameu, en 
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attendant Ie moment de se confesser: mais c'est surtout pen­
dant que Ie pretre donne l'absolution qu'il faut s'y exciter 
avec Ie plus de ferveur, et en faire un aete de tout son~cceur. 

XXI. LEifON. 

D. Qu'est-ce q.ue laconfession? 
R. La confessIOn est une declaration que Pon fait de 8es 

peches a un pretre, pour en 1'8cevoir Ie pardon ou l'absolu­
"lion. 

D. Les pretres ont-ils Ie pouvoir de pal'donner les peches t 
R. Qui, les pretres ont Ie pouvoir de IJardonner ou de retenir 

les pecMs. 
D. Peuven1- iis pardonner tous les peches, merne les plus 

enormes? ' 
R. Oui, ils peuvent pardonner tous les peches, meme les 

plus enonnes, ponrvn qu'Ol1 8'en confesse avec une sin­
cere contrition. 

D. De qui les pretres ont-ils 1'89u oe ponvoir de pardonner 
on de retenir les peches ? 

R. C'est de Jesus-Christ lui-meme que les pn§tres ont ret;u 
ce pouyoir de pardanner au de retenir les peches. 

D. Est-il necessaire de declarer tons ses peches a confesse ~ 
R. Oui, il est absolument necessaire de d€:clarer a confesse 

taus les peches mortels dont on se recommit coupable, apres un 
seriellx exam en : sans cela point de pardon. 

D. Cellli qui cache volontairement un pecha martel a con­
fesse, fait-il un grand mal? 

R. Oui, celui qui cache yolontairement un peche martel a 
confesse, profane Ie sacrement de penitencA, et commet un. 
grand sacrilege. 

D. A quai serait oblige celui qui aurait fait une telle con­
fession 1 

R. Celui qui aurait fait une telle confession serait oblige ala 
recommencer toute entiere, et a s'aocuser en particuIier du sa­
criH~ge qu'il aurait eommis, en caehant oe peche. 

XXII. LE'5-0N. 
D. Quand est-oe que Pan rec;oit Ie sacrement de penitence! 
R. On ret;oit Ie sactement de penitence, quand Ie pretre 

dOlUle l'absolution. 
D. Qu'est-ce que l'absolulion? 
R. L'absolution est Ie pardon des peches, accerdil par Ie. 

pretre, au nom de Jesus-Christ. . 
D. Ce pardon des poches que Ie pretre accerde, daM 

Ie sacrell?-ent de penitence, 88t-i1 toujours ratlfie dans Ie ciel ? 
«. OUI, ce pardon des peches, que Ie pretre accorde, dans Ie 



XUI 

.e:acrement de penitence, est toujours ratifie dans Ie cie1, pOUl vu 
que la personne qui 8'en confesse soit veritablement peni­
lente. 

D. Les Pl'etl'eS donnent-ils l'absolution toutes les fois que 
Pon va a confesse '? 

R. Non, les pretres ne donnent pas l'absolution, toutes les 
lois que l'on va a confesse: ils jugBnt quelquefois a propos de 
la differer, pour s'assurer de8 dispositions des p€mitents, et leur 

~ donner Ie temps de s'y mieux prepareI'. 

XXIII. LE~ON. 

D. Quarrel Ie moment de se confesser est arrive, que faut-il 
faire 1 

R. Quarrel Ie moment de S8 conf8sser est arrive, il faut anel' se 
mettre a genoux aupres du confesseur, de maniere a ne pas Ie 
regarder en tace, faire sur soi Ie signe de la croix, et dire: 

EN FRAN~AIS : EN LA TIN : 

Benissez-rnoi,1nonpere,paT- Benedic n~ihi, pateT, quia 
ceque j'ai peche. peccavi. 

Je confesse d Die~t, etc. p. 5. Oonjiteor Deo, etc., p. 5. 
jusqu'a par ma.faute. jusqu'i med culpa. 
D. Que fait-on ensuite ? 
R. Ensuite on elit F~ combien il ya de temps qu'on a Me a 

eonfesse; 20 si on a re~u l'absolution, la demiere fois ; 30 si 
on a accompli la penitence imposee: puis on commence sa 
confession, en elisant a chaque peche : ?1wn pere,je 'In'accuse 
de ....... 

D. Quand on a fini el'accuser s"es peches, que [aut-il faire '/ 
R. Quand on a fini d'accuser ses peches, i1 faut dire: "Je 

" m'accuse de plus de bien d'autres peches, que je ne connais 
" pas, et de ceux de toute rna vie, j'en demande pardon a 
H Dien, et a vans, mon vere, la penitence et l'absolution. " 

Puis tout de suite on acheve Ie conjiteor en disant : 
KN FRANgAIS : I EN LATIN: 

Par ma faute, etc. Mea culpa, etc. . 
D. 8i Ie confesseur juge a propofl de donner l'absolutlOn, 

que faut-il faire, pendant qu'il la donne? . 
R. Si Ie confesseur juge a propos de donner l'absolution, .il 

fuut, pendant qu'illa donne, s'exciter de nouveau a la contri­
tion, et en fail'e un acte de tout son CCEur. 
p D. Quelle priere faut-il dire, pourremercier Dien, apres avoil' 
Je~u l'absolution ? 

R. Pour remercier Dieu, apres avail' re'1u l'absolution, ceux 
qui De savent pas lire peuvent dire Ia priere suivante: (Voyez 
'ette priere dans Ie Petit Catechisme, page 52). 
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XXiV. LE~ON. 

D. Qu'est-ce que la satisfaction ? 
R. La satisfaction est une reparation que Pon doit aDieu et 

au prochain, pour l'injure ou Ie tort qu'on lui a fait par Ie 
poche. 

D. Cette reparation est-elle necessaire, pour obtenir Ie par­
don lie ses peches 1 

R. Qui, cette reparation est 8i llecessaire que, sans elle, 014 . 
au moins sans Ie Jesir et La volante de satisfaire, il ne peut l 
avoit de veritable contrir~un, 11i, parconsequent, de pardon des: 
poeMs. 

D. Par queUes ceuvre.s ue penitence peut-on satisfaire a 
Dieu, ponl' ses peches ? 

R. On satisfait a Dien pour ses peches: 1 0 par les peines 
et les afflictions de la vie, quand on les aocepte avec sDumis­
sion 8t qu'ollies suppor.te avec patience, 8n union avec Notre 
Seigneur Jesus-Chnst j 2 0 par la pratique eles CBuvres satis­
factoires, qui sont Ie jeune, l'aumone et Ia priere ; 3 0 et prin­
eipalement, par l'accomplissement fideIe de la penitence que 
Ie confesseur impose; 4 0 en gagnant Ies inuulgences. 

D. Est-on oblige (i'accomplir la penitence que Ie confef3seur 
impose? 

R. Oui, on est oblige, sons peine de peche, d'accomplir la 
penitence que Ie confesseur impose. 4-

D. Comment satisfait-on au prochain 1 
R. On satisfait au prochain, en T13parant Ie tort qu'on lui a 

fait, dans sa personne, ses biens, au son honneur. 
D. Quanel faut-il se reconcilier avec son prochain, oureparer 

Ie tort qu'on lui a fait? 
R. Il 11e faut jamais differer de se reconcilier avec son pro­

chain, et de reparer Ie tort qu'on lui a fait: que 8i on ne peat 
Ie faire avant que d'aller a confesse, on doit se hater d'accom­
plir ee devoir, aussitOt apres sa confession. 

xxv. LEt(ON. 
D. Qu'est-ce que l' .E;ctre?ne-Onction? 
R. L' Extrerne-onction est un sacrement ins1itue pour Ie 

soulagement spirituel et corporel des malades. 
D. Quarrd faut-il recevoir l'Extreme-Onction ? 
R. II faut recevoir l'Extreme-Onction, des qu'on est e~ 

danger de mOlt, sans atlellclre a l'extrcmite. ~ 
D. Qu'est-ce que l'Ordre? 
R . . L'Ordre es~ un sacrement qui donne Ie pouvoir spiritue 

:e!~~re les fonctlOns sacrees, et la grace pour l~s faire digne, j 
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D. Qu'est-ee que Ie Mariage? 
R. Le Ma.riage est un saerement qui sanetifie I'alliance de 

I'homme et de la femme. 
D. En quelles dispositions faut-il etre, pour l'ecevoir diQ'1le-

ment Ie sacrement de mariage ? b 

R. Pour recevoir dignement Ie sacrement de mariage, it 
faut etre en etat de grace, et dans la ferme resolution de servit' 
Dieu fidelement dans l'etat du manage. 

XXVl. LE~ON. 

D. Que faut-il faire pour aller en paradis? 
R. Pour aIler en paradis, il faut garder les commandemente; 

de Dien et de l'Eglise. 
D. Combien y a-t-il de commanclements de Dieu? 
R. 11 y a dix commandemen1s de Dien. 
D. Recitez-Ies. 
R. Un se-ul Dieu: ttt adoreras, etc., ci-cles$us, p. 8. 
D. Quel est l'abrege des dix commandements de Dieu ? 
R. L'abrege des dix commandements de Dietl est renferme 

dans oe peu de paroles: aimer Dien de tout son cmur, et Ie 
jrochain comme soi-meme, pOllr Parnour de Dieu. 

D. Qui est notre prochain 'I 
R. Taus les hommes, meme nos ennemis, sont notre prochaitt. 
D. Est-ce done que nons sommes obliges cl'aimer nos eu-

Remis? 
R. Oui, nons sommes obliges d'aimer nos ennemis, pour 

l'amour de Dieu, de pardonner e1 de faire dn bien a ceux qui. 
nous font du mal: c'est Ia loi de l'Evangile. 

D. A quoi nous oblige l'amourou lachante que nous devons 
avoir pour Ie pl'ochain ? 

R. La charite, que nous devons avoir pour Ie prochain, nous 
oblige a faire toujours aux autres ce que nous voudrions raisonna­
blement qu'on nous fit a nous-memes, et a ne jamais leur faire 
ee que nous ne voudrions pas qu'on nous fit a nous-memes. 

XXVll. LElt0N. 
D. Qu'est-ce qui nous est ordonne par Ie premier com­

mandement : un seul Die'll, tu ado1'eras et aim-eras parJa.ite­
ment? 

R. Par ce commandement, il nous est ordonne: lOde croire 
en Dieu; 2 0 d'esperer en lui; 3 0 de Paimer de tout notre 
ernul.' ; 4 0 de n'adorer que lui senl. 

D. QueUe", sont les vertuB prescrites par ce grand-com.~ 
mandcment? 

R. Les vertuR prescrites par ce grand eommandement Bont: 
la FOl) l'Esperance et Ia Charite. 

D. Faites des actes de Foi, d'Espel'anee et de Charite. 
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fl. Acte de Foi-Mon Dieu,je crois, etc., p. 6. 
Acte d'Esperance-.iI'IonDieu, appuye, etc., p. 6. 
Acte de Charite-Mon Dieu, qui etes, etc., p. 6. 
D. NOlls est-il permis d'adorer autre chose que Dien? . 

. R. Non, il n'est point permis d'adorer au!re chose que 1?18U: 
aDieu seul appartient l'hommage souveram de nos espnts et 
de nos cceurs. 

D. Faites un acte d'adoration. 
R. Acte d'adoratioll-Mon Dieu,je vous adore, etc., p. 6. 

x..,{Vlll. LE~ON. 
D. Que defend Ie second commandement: Dieu en vain tu 

ne jureras, ni autre chose pareUlernent ? 
R. Ce commalldement defend toute profanation du saint-nom 

de Dieu, les serments indiscrets, injustes, ou faux, les blas-
phemes, les jurements et les imprecations. . 

D. A quai nous oblige Ie troisieme comroandement de DIeu: 
Les dimanches tu garderas, en servant Dieu devoiel1tent ? 

R. Ce commandement nOllS oblige a sanctifier les dimanches 
par un saint repos. 

D. En quoi consiste ce saint repos ? , 
R. Ce saint repos conSlste a s'abstemr de toute (Buvre s81'vif'e, 

et a vaquer aux (Euvres de piete. 
D. Que nons ordonne Ie quatl'ieme commandement: Pere 

et 'mere tu hO'IWreras, ajin de vivre longuement? 
R. Ce commandement nons ordonne d'honorer taus nos su­

perienrs, particulierement nos peres et meres. 
D. Que defend Ie cinquieme commandement,: Homicide 

point ne seras, de fait ni volontairement ? 
R. Ce commancTement defend de tuer, de battre, de scanda­

liser personne, et melle d'en avair Ie dessein. 
XXLX. LE~ON. 

D. Que defend Ie sixieme commandement: lrnpudique 
paint ne seras, de cO'J-ps ni de consentement ? 

R. Ce cornmandement defend tautes les actions contraires a 
la purete et a la modestie. 

D. Qu'est-il defendu par Ie septieme commande;ment: Bien 
d'autrui tune prendras, ni retiendras sciemment ? 

R. Par ce commandement, il est defendu de prendre au de 
~e~eni~ injustement Ie bien du prochain, et de lui faire aUClUl8 
ffiJUStIce. 

D. Que defend Ie huitieme commandement: Faux temoi­
gnage ne diras, '?1-i rnentiras aucunement ? 

R. Ce commandement defend de mentir, de rendre faux te­
moignage contre son. prochain, de Ie juger temerairement, de Ie 
decrier, soit par medisance, soit par ea1omnie. 
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D. Que defend Ie neuvieme commandement: L'ceuvre de 
chair ne disireras, qu'en 'mariage seulement ? 

R. Ce commandement defend de consentir aUK pensees im­
pures 8t allX desirs deshonW3tes de la chair. 

D. Que nous est-il defendll par Ie dixieme commandemeA.t : 
Biens d'autrui ne desireras, pOtw les avoir injustement ? 

R. Par ee commandement Dien nous defend de desirer d'a­
voir Ie bien ou prochain par des voies injustes. 

xxx. LE90N. 

D. Taus les chreti~ns sont-ils obliges d'observer les com­
mandemen1s de l'Eghse "{ 

R. Qui, taus les chretiens sont etroitement obliges d'obser­
ver les comm~ndements de l'Eglise. 

D. POUl'qUOl sammes-uous 8i etroitement obliges d'obeir a 
l'ECTlise'l 

If. No~s sommes etroitement obliges d'obeir a l'Eglise, 
paree que c'est Jesus-Christ lui-merne qui nous Ie commande. 

D. Com bien y a-t-il de eommandements de PEg-lise? 
R. II y a sept commandements principaux de l'EgEse. 
D. Recitez-les : 
R. Les fetes tu, sanctifie?'as, etc., p. 8. 
D. A quai nons obligent ces commandements de PEg-lise? 
R. Ces commanc1ements de l'Eglise nous oblIgent : 
10. A sanctifier les fetes d'obligation de la meme maniere 

«ille les dimanches ; 
20. A assister ala me sse, les dimanches et fetes d'obligatlOn ; 
30. A aner a eonfesse au mains une fois taus les ans ; 
40. A communier au mains une fois tous les ans, a pique i 
50. A jeuller les quatre-temps, Ia veille de certaines fetes, 

tous les mercredis et vendredis de Pavent, et tout Ie careme, 
&xcepte les dimanches ; 

60. A faire maig-re taus les vendl'edis, et merne les samedis 
ou l'on observe Ie .leune ; 

7a. A payer la dime et les autres droits de l'Eglise. 
D. Les commandements de l'Eglise obligent-ils sous peine 

de pecM mortel ? 
R. Qui, les commandements de PEglise obligent BOUS peine 

de peche mOliel: et c'est ce qui dait faire trembler un grand 
nombre de chn3tiens qm les abservent mal. 

XXXI LE90N. 
D. Avans-nous besoin de quelque secouI'S, pour observer Ies 

commandements ? 
R. Oui, pour observer les commandements, nous avons 

besoin du seCOUfS de Ia grace de Dieu. 
D. Comment abtient-on la grace? 
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R. On obtient la grace par la. priere, .et par les sacrements. 
D. "Qu'est-ce que la priere 1 
R. La priere est une elevation de notre esprit et de notre 

cmur a Dieu, pour lui rendl'e nos devoirs ~t lui demander nos 
besoins~ 

D. Est-il necessaire de prier Dieu ? 
R. Om, 11 est necessaire de prier Dieu, a cause du besoin 

continuel que nous avons de sa grace. 
D. Comment faut -il prier? 
R. Il faut prier avec respect, avec attention et devotion, au 

nom de Notre Seigneur Jesus-Christ, par qui seul nous pouvons 
meriter d'etre exauces. 

D. Quelle est la plus excellen!e de tontes les prieres 1 
R. La pIllS excellente de toutes Ies prieres c'est Ie Pater, 

ou l'oraison dominicale; c'est Jesus-Christlui-meme qui nous 
l'a enseignee. 

D. Recitez l'oraison dominicale. 
EN FRAN9AIS : I EN LATIN: 

Notre peTe, etc. p. 3. Pater noster, etc. p. 3. 
D. A qm parlons-nous en disant Notre pere ? 
R. C)est a Dieu que nous parlons, en disant Notre pere. 
D. Pourquoi l'appelons-nous Notre pere ? 
R. Nous l'appelons Notre pere, parce qu'il est Ie createur de 

lOutes choses, Ie pere de tous les hommes, et particulierement 
des bons chretiens. 

D. Combien y a-t-il de demandes dans l'oraison dominicale? 
R. II y a sept demandes dans l'oraison dominicale, qui ren­

:ferment tout ce qu'un camr chretien doit desirer et demander. 
XXXll. LE~ON. 

D. PourquOl prions-nous si souvent la Sainte Vierge'1 
R. N ous prions souvent la Sainte Vierge parce qu'elle est la 

plus puissante protectrice que nous puissions avoir au c1e1. 
D. Par quelle priere l'Eglise invoque-t-elle plus ordinaire­

ment la Sainte Vierge ? 
R. C'est paJ la Salutation angelique, appelee aUBsi l':Ave 

Maria, que l'Eglise invoque plus ordinairement]a 8te. Vierge. 
D. Qu'est-ce que la Salutation Angelique 1 
R. La salutation angelique est une priere composee princi­

palement des paroles de l' Archange Gabriel et de Ste. Elizabeth 
a ]a Sainte Vierge, auxquelles est jointe une hmnble demande, 
ajoutee par l'Eglise. 

D. Recltez la Salutation angelique. 
EN FRAN~AlS: I EN LATl~: 

Je 170US salue, ete., p. 4. Ave Maria, etc., p.4. 
FIN DE L' ABREGE. 
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